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LA CRISE DES ALLIANCES
Pendant que M. Barthou prononçait àla Chambre, en leur donnant la précision

et la fermeté devenues nécessaires, les
paroles françaises attendues par le Par¬
lement et le pays, M. Lloyd George ap¬
portait à la Chambre des Communes sa
contribution personnelle au débat. Ces
manifestations s'éclairent l'une par l'au¬tre. A la lumière des dépêches et des im-

,, pressions de séance qu'on lira d'autre
part, on peut essayer d'en dégager le
sens et la portée.
On comprend l'émotion profonde de la

Chambre et la ferveur de son adhésion en
lisant le discours de M. Barthou où se tra¬
duisent avec tant d'élévation, de clairvo¬
yance et de netteté les angoisses de la
France aux prises avec les résistances
de l'Allemagne à l'exécution du traité.
Notre action est paralysée par une poli-iique de conciliation avec l'adversaire quiT sert la poli tique de M. Lloyd Geor ge et' les exigences anglaises, mais qui les sert
au détriment de nos droits, de nos inté¬
rêts, de notre force morale.
Nous ne devons pas hésiter à les dé¬

fendre, môme tout seuls. Quelle que soit
l'autorité allemande en face de laquelle
nous nous trouvions, exigeons d'elle l'exé¬
cution du traité. La « crise des alliances »
a encouragé les atermoiements de l'adver¬
saire. Elle a fait naître dès espoirs, for¬
tifié les mauvaises volontés. Nous ne pou¬
rrons subordonner aux hésitations de nos
alliés, la dignité outragée de la France
on la personne de ses officiers, pas plus
nue la mise en œuvre, sur la question des
charbons, du désarmement et des répa¬
rations, d'un traité signé par l'Allema¬
gne responsable de la guerre, et vaincue.
Cette crise des alliances, elle pèse trop

lourdement sur nous pour qu'on n'en dé¬
nonce pas avec franchise les regrettables
conséquences à cette heure, et les menaces
jv ur demain. Elle explique les faiblesses,

nBjcs défaillances, les incohérences de notre
politique. C'est à elle que nous devons
l'incertitude où nous sommes sur les ga¬
ranties de notre sécurité dans l'avenir.
Les sacrifices de la France sont trop
grands pour qu'elle se résigne à une si¬

tuation diminuée â côté de ses alliés, en-,
core moins à une attitude humiliée !
Ces vérités devaient être dites, pour êtrq.

entendues hors de chez nous at par nous.
En les formulant avec une éloquence ali¬
mentée aux sources chaudes de son pa¬
triotisme, M. Barthou devait produire une
profonde et utile impression. Mais si ces
l>aroles ont été à leur adresse : au cœur de
la Chambre, elles n'étaient que l'expres¬
sion d'une inquiétude légitime. Nul plus
que M. Barthou ne rend justice a l'effort
de nos alliés d'outre-Manche et aux servi
ces rendus. Et l'orateur a été heureux de-
s'associer aux déclarations de M. Mille¬
rand proclamant notre confiance dans la
loyauté et l'amitié de la Grande-Bretagne.
La solidarité des alliés, elle s'impose

comme le devoir présent, comme une né¬
cessité si absolue que chacun d'eux doit
tout sacrifier au souci de la montrer intan¬
gible, de la faire réelle et agissante. Le
discours de M. Lloyd George à la Chambre
n'aurait aucun sens s'il pouvait être inter¬
prété autrement au delà du Rhin. Si l'Al¬
lemagne faisait mine de s'autoriser de la
situation pcvur éluder ses obligations ou
s'attribuer l'initiative, la nature des répa
rations en quelque mesure que ce fût, la
France serait lésée dans « ses intérêts qui
s'accordent avec le droit », avait dit M.
Barthou. « Notre premier devoir est de
veiller à ce qu'on joue plus franc jeu avec
la France », prononce M. Lloyd George. Il
aura certes à cœur de faire jouer ce scru¬
pule, et de nous en montrer l'effet dans
sa politique.
Nous sommes très sensibles aux assu¬

rances de sympathie formulées par M.
Ifiovd George, proclamant avec force notre
droit à des réparations. Qui donc pourrait
songer à le contester ou à l'affaiblir ? Mais
la France sort d'une douloureuse expé¬rience où elle a chèrement pris le sens des
réalités. Notre vieil idéalisme ne veut plus
se payer de mots, ni même d'une belle cote
d'amour. Le discours de M. Barthou est
un acte. Nous ne doutons pas que M. Lloyd
George ne nous démontre qu'il est résolu
à donner à ses paroles la valeur d'un enga
gement, et à le tenir.

loipartintes déclarations le N. Ueyd ieerse
* à la Chambre des Communes

L'Allemagne doit des réparations à la France et elle les paiera
Londres, 25 mars. — Répondant à M.

Asquith, d'après lequel la Société des na¬
tions devrait exercer le pouvoir politique
o. Constantinople en y gardant le sultan et
on neutralisant les Détroits, M. Lloyd Geor¬
ge tient tout d'abord à expliquer 'de nou-
Apeu que les délais survenus dans l'établisse-Brçent de la paix avec la Turquie étaient dus
». ce que les alliés avaient tenu à attendre la
décision de l'Amérique. Quant à sa participa¬
tion aux négociations, les alliés avaient espé-
tré que les Etats-Unis pourraient non seulement
assumer la protection de l'Arménie proprement
dite, mais encore de la Cilicie, et accepter aus¬
si un mandat sur les Détroits et Constanti¬
nople.
Mais c'est seulement quand les Etats-Unis

t in usèrent définitivement de prendre part
aux pourparlers que les alliés prirent une
décision finale au sujet de la Turquie.-M. Lloyd George dit ensuite que les al-
Javaient envisagé la question de laissera&ulement le pouvoir spirituel au sultan,
triais que malheureusement une telle déci¬
sion n'aurait pu résoudre les difficultés de
l'heure actuelle. Il s'agit aussi d'adminis¬
trer Constantinople.
Si Ton s'aperçoit que le contrôle des al¬

liés affaiblit l'autorité du sultan en Asie Mi¬
neure, il sera toujours temps de reprendre
la question entièrement. Mais- M. Lloyd
George ne pense pas que cela sera néces¬
saire.
M. Lloyd George poursuit :
«fVeut-on dire que nous devons renon-

cflr à- réclamer des réparations ? Tournez
vfos regards vers la France. Voilà un pays
Sont la population est les quatre septièmes
te celle de l'Allemagne, etsce pays, qui a un
fardeau de 3 à 4 milliards (te livres ster¬
ling, doit réparer son territoire dévasté.

» Abandonner les réparations ? Qu'est-ce que
cela signifie1? Cela signifie que la France, qui
a'est pas du tout responsable de la guerre,
perdrait plus que l'Allemagne proportionnel¬
lement. à sa population. Cela signifie que cha¬
que Français aurait à supporter un fardeau
double de celui de chaque Allemand, et cela
à cause d'une guerre dont les Français sont
sortis vainqueurs et d'une guerre dont ils ne
sont pas les auteurs responsables. Vraiment
« -ce une thèse que quiconque siégeant à. ma•llace à la Conférence de la paix aurait le
(•.four de soutenir? Oui ou non, entendez-vous
'dire que la France doive renoncer à des répa¬
rations ? »

De nombreux cris : Non ! Non I Et parmi
aux on entend celui du député Clyne, ancien
contrôleur du ravitaillement, disant : « Il s'a¬
git seulement d'un ajournement ! »
M. 1 -loyfi George riposte : « Ah ! un ajourne¬

ment? Un ajournement pour laisser à l'AF
îemagne le temps de s'acquitter de sa dette?
Sans doute, l'Allemagne n'est pas, à l'heure
actuelle, en mesure de payer. Elle ne peut pas
nourrir sa population, et nous tenons compte
iî® ces faits, et nous en avons si bien tenu
rcVaptû qu'à maintes reprises nous avons per¬
mit à l'Allemagne de bénéficier de crédits

ayant la, priorité sur les réparations dont el¬
le est débitrice, et nous l'avons fait pour lui
mettre le pied à l'ébrier.

» L'Allemagne a devant elle le traité de
Versailles. Elle peut, à l'aide de ce traité,
évaluer à la fois les dégâts commis par
elle et les moyens dont elle dispose pourles payer, et elle peut, en conséquence,
faire une offre.

» L'a-t-elle faite? Non; elle n'a pas exécuté
cette obligation du traité. Eh bien 1 qu'elle
fasse cette offre ! Qu'elle prouve qu'il lui
est absolument impossible de commencer à
payer tant qu'elle ne pourra se procurer de
matières premières ou tant qu'elle n 'aura
pas les crédits nécessaires pour se les pro¬
curer. Et dlors je ne crois pas que ni la
France ni la Belgique refusent d'écouter
une proposition raisonnable et équitable, de
nature à permettre à l'Allemagne de faire
face aux charges qui lui incombent légiti¬
mement.

» Notre premier devoir est de veiller à ce qu'on
joue plus franc jeu avec la France. Ce n'est pas
parce que je désire voir châtier l'Allemagne,
c'est parce que je veux voir faire justice, au
moins dans la mesure du, possible. Je ne
demande pas qu'on exige de l'Allemagne
quoi qu:e " ce soit, qui dépasse ses facultés.
Mais il,(faut que l'Allemagne répare les torts
qu'elle a causés, et, pour lui permettre
de le faire, les représentants de la Grande-
Bretagne sont toujours prêts à accueillir
toute proposition équitable et raisonnable
que pourra présenter l'Allemagne pour obte¬
nir lés crédits susceptibles de lui permettre
de rétablir ses industries.

» Quant à charger la Société des nations des
travaux de la commission des réparations, ce
serait détruire cette Société. Cette Société est
un agrégat d'un très grand nombre d'Etats,
petits ou grands, et dont quelques-uns sont
restés neutres sous l'impression de la crainte.
Et ce serait les mettre dans une situation bien
équivoque que de les charger de se prononcer
sur le bien-fondé des litiges entre deux ou
trois grandes puissances qui sont leurs voi¬
sines.

» Il vaut beaucoup rriteux s'en remettre au
sentiment de justice, de sagesse politique des
pays directement intéressés. Si vous n'avez
pas de votre côté la France. l'Italie et la Gran¬
de-Bretagne. poutrez-vous aboutir dans la So¬
ciété des nations ? Vous devez donner à ces
pays le sentiment qu'ils ont été traités avec
raison et. avec équité. Ce résultat sera bien
mieux atteint si l'Allemagne adresse un ap¬
pel direct aux nations intéressées, au lieu d'es¬
sayer de les circonvenir, je ne dirai pas au
moyen d'intrigues auprès des autres Etats de
la Société des nations, mais au moyen d'ap¬
pels à la sympathie des autres nations, au
moyen d'appels à un certain parti dans cha¬
que nation, afin de constituer en sa faveur
une majorité de pays susceptible de contre¬
carrer la France, l'Italie et la Grande-Breta¬
gne. Pareille chose serait mortelle pour les
bons sentiments internationaux; pareille chose
serait la ruine de la Société des nations. »

EN ANGLETERRE
Le discours de M. Lloyd George

Londres, 20 mats. — Commentant le dis-
:oms de JgJc gïoyd George, le « Daily ChTo-

» écrit :

« Ce qu'aucun de nous ne doit oublier,
c'est que la France, quoique innocente et
victorieuse, a souffert de la guerre beau¬
coup plus que l'Allemagne coupable. Jus-
quhei rien d'appréciable n'a été fait pour
l'adresser la balance qui penche de façon
intolérable du mauvais côté. Tant qu'il
n'aura pas été fait quelque chose, toute ten¬
tative qui sera faite par l'Allemagne de ga¬
gner notre sympathie sera prématurée. «
La tenlative de coalition intérieure

de Lloyd George échoue
Londres, 26 mars. — La commission exé-

cutive de la Fédération nationale libérale
a voté une motion repoussant la proposition
de M. Lloyd George, qui demandait que les
libéraux agissent en coopération plus étroi¬
te avec les conservateurs :

«Une alliance purement nominale entre
Jes libéraux et les conservateurs dans le but
de combattre les travaillistes, déclare la mo¬
tion, ne pourrait que précipiter la lutte des
Liasses. »

...

Le conflit minier
semble en voie d'apaisement

Londres, -26 mars. — Le conflit entre le
Gouvernement et la Fédération des mineurs
a Dris jeudi une tournure plus satisfaisan¬
te Le comité exécutif, sur l'invitation de
M. Lloyd George, s'est rendu près du pre¬
mier ministre. L'entretien, qui eut lieu a
l'hôtel de ce dernier, dura deux heures et
demie. A son issue, Franck Hodgo, secrétai¬
re général des mineurs, a déclaré que les
négociations étaient renouêes, mais il a
ajouté que la question de savoir si d'autres
entrevues auraient lieu dépendra de Tatti-
ftude des délégués vis-à-vis des nouvelles
propositions du gouvernement.
\ la Chambre des communes, M. Lloyd

George a déclaré dans l'après-midi que c'est
à la suite d'un malentendu que les jour¬
naux ont déclaré qu'il avait rompu les né¬
gociations avec le comité exécutif des mi-
peurs.

Les pourparlers anglo-français
au sujet de la répartition

du tonnage ennemi
Londres, 25 mars. — Les négociations qui

en poursuivent entre le gouvernement an¬
glais et le représentant du gouvernement
français, M. Paul Bignon, sous-secrétaire
d'Etat à la marine marchande, sont em¬
preintes d'un grand esprit de conciliation
du côté anglais. L'Angleterre a déjà accepté
quelques-unes des propositions françaises,
notamment en ce qui concerne la restitution
des 240,000 tonnes qui sont réclamées à la
France sur le contingent des navires mar¬
chands ennemis dont la gestion lui ava.it
été confiée. L'acoord semble également de¬
voir intervenir sur la question des naviTes
ennemis saisis dans les ports brésiliens.

Le fret rend le prix
du charbon anglais impraticable
Paris, 26 mars. — M. Le Trocquer a réussi à

obtenir de M. Lloyd George la promesse quele prix de 75 shillings la tonne, pratiqué pourle charbon anglais à destination de la France
en décembre dernier, soit rétabli. Il a d'ailleurs
tenu à maintenir intégralement le point de vue
dos négociateurs précédents, qui a tendu cons¬tamment à obtenir non pas le prix de 75 shil¬
lings, mais oclui de 45 shillings environ, quiest pratiqué pour les industriels anglais Maissi les promesses fartes à M. Le Trocquer sont
respectées, il n'en résulte pas moins que leprix du charbon anglais va rester égal aumoins à 400 francs la tonne, ce qui est à peuprès prohibitif.

Dans un discours magistral, M. Barthou affirme
les droits de la France victorieuse

Il constate la non exécution des clauses essentielles du traité depaix
expose les effets de la politique de M Lloyd Georgeet montre quelle doit être notre attitude vis-à-vis de la Russie

M, Millerand affirme la cordialité et la loyauté des relation franco-anglaises

Malheureusement nos importations
augmentent toujeurs

Paris, 26 mars. — Les statistiques établies
par la direction des douanes fixent à 4 mil¬
liards et demi de francs environ le montant
de nos importations pour les deux premiers
mois de 1920, contre 3 milliards et demi du¬
rant la même période de l'année dernière.

Le grand débat qui tend à préciser la
position de- la France dans un monde in¬
certain et troublé s'est ouvert jeudi par une
sensationnelle intervention de M. Barthou,
président de la commission des affaires
extérieures. Quatre idées directrices do.
minent ce discoures, qui aura un retentisse¬
ment profond,
La première idée qui, depuis le debul

jusqu'à la fin, anima M. Barthou et donna
plusieurs fois à sa parole tant de chaleur
et d'éclat, c'était l'idée patriotique, qui ne
peut lui laisser tolérer que la France pren¬
ne une attitude de vassale vis-à-vis de ses
alliées où une posture, de dupe vis-ù-vis de
ses ennemies.
Le patriotisme est donc le puissant

moteur qui poussa l'ancien président du
conseil à développer avec une âpre vigueurles trois autres idées suivantes : non exé¬
cution des clauses essentielles du traité,
effets de la politique de M. Lloyd George,attitude vis-à-vis de la Russie.
Donc, notre adversaire n'exécute pas ses

engagements, et c'est nous, nous seuls,
qui essayons de l'y contraindre. Mais cha-
que discussion sur un sujet grave aboutit
à une concession, dit M. Barthou, qui por¬te la^ signature de M. Lloyd George. Ainsila France est vouée seule aux malédic¬
tions ou aux ironies du vaincu.
Ici, un saisissant parallèle ; l'Angleterre,

quoi qu'en dise lord Robert CecÙ, a fait
trois conquêtes positives! Elle a d'abord
conquis la souveraineté de la mer, M. Wil-
son ayant abandonty; on sa faveur le fa¬
meux principe de la liberté des mers; elle
a conquis enfin et surtout une sécurité
complète par la destruction de la flotte ma¬
ritime et aérienne de sa rivale.
Et nous ? Nous, nous n'avons pas con¬

quis notre sécurité sur notre frontière de
l'Est, attendu que le traité d'alliance anglo.franco-américaine ne joue pas. Cela nous
oblige à maintenir une puissante armée
permanente, et nous demewons~fëxéîs', en
outre, en face des ruines immenses à re¬
lever.
Passant au problème russe, l'orateur

estime, ayee raison, qu'il est soudé au
problème allemand, et que si l'on veut
traiter l'un, il faut oser aborder l'autre.
En effet, le plan de Ludendorff, s'écrie en
substance M. Barthou, est de coloniser la
Russie. Or, VAngleterre dit : Non, aux so¬
viets vainqueurs, par l'organe du ministre
Churchill, toul en leur disant oui par les
agents du ministre Lloyd George. L'Italie
a décidé de négocier avec eux, la Rouma¬
nie et la Pologne également. Qu'allons-
nous faire ? Allons-nous arriver les der¬
niers ?
M. Barthou, qui ne veut voir ici que ides

faits », pense avec lès socialistes que ceserait un tort. La question est ainsi poséede haut, peut-être un peu brusquement,. Et
la Chambre, qui ne goûte point la sinistre
et absurde anarchie bolchcviste, et qui sesouvient d'ailleurs de la trahison de Bresl-
Litovsk, ne paraît nullement faite à ï'idéede mettre la main de la France dans la
main die Lenine.
L'orateur, avec une énergie et un cou¬

rage rares, n'en a pas moins posé deux
questions catégoriques, auxquelles M. Mil¬
lerand, qui a sa confiance, pourra certai¬
nement répondre sans nulle peine : En
a-t-on fini avec les concessions à l'Allema¬
gne ? Reconnaissons-nenis oit ignorons-nousla épublique des soviets ? L'opinion fran¬
çaise est aux écoutes.

4 )
Paris, 25 mars. — Au début de la séance,M. Barthou, président de la commission des

affaires extérieures, monte à la tribune. Il
entre tout de suite dans lé vif du débat :

« La foi dans le traité de juin 1919 est
diminuée par l'expérience de l'application,la résistance de l'Allemagne et les diffi¬
cultés imprévues que nous rencontrons chez
nos alliés et amis. (Vifs applaudissements.)M. Barthou estime qu'il faut d'autant plusstrictement faire exécuter le traité qu'iln'accorde qu'un minimum. L'ancien prési¬dent du conseil lui reproche d'avoir « prus-sitte » l'Allemagne plus encore qu'après1866 et 1871. Il y avait encore des Etats
alors, aujourd'hui il y a des pays subor¬
donnés au Reich. Les droits diplomatiques,
militaires et financiers de certains Etats,
tels que la Bavière, ont disparu. La. vraie
politique à faire, c'était celle de M. Jules
Cambon, qui voulait respecter la situation
des Etats du Sud. Puissions-nous ne pasavoir à regretter qu'on ne Tait pas suivie !Le traité de Versailles n'est d'ailleurs pasexécuté. Tous les gouvernements allemands
en réclament la révision.
M. Barthou rappelle le protocole du 8 jan¬

vier, qui énumere toutes les violations de
l'armistice dont les alliés réclament répa¬
rations. A ce sujet, M. Barthou expose la
question des poursuites contre l'ex-empe-
reur d'Allemagne et les coupables. Tous
les partis de ta Chambre, y compris M.Albert Thomas, les avaient réclamées. Nous
avons cédé sur une parole venue de l'autre
côté de la Manche. Et cependant M. Lloyd
George avait dénoncé à plusieurs reprisesle crime international.

« Mais, s'écrie M. Barthou, est-ce que nous
n'avons pas nous aussi nos coupables à
poursuivre ? Quand l'Angleterre demande
la livraison de l'amiral Schrœder, qu i a or¬
donné l'assassinat du capitaine Fryatt, est-
ce que la France n'a pas raison de deman¬
der l'extradition des généraux ignobles qui
ont ordonné les déportations de vieillards
et de jeunes filles de Lille et tant d'assassi¬
nats ? (Vifs applaudiserpents, sauf sur pres¬
que tous les bancs .socialistes.) On est d'ac¬
cord pour la livraison des coupables jus¬
qu'au mois de février. Tous les gouverne¬
ments alliés sont solidaires, et parce que
l'Allemagne menace, on recule! Comme l'Al¬
lemagne se dit dans l'impossibilité de les li¬
vrer, on donne des délais et des listes limi¬
tées! Cette fâcheuse politique,nous la retrou¬
verons dans la question du désarmement. La
signature énergique est celle du gouverne¬
ment français, et quand l'Allemagne mena¬
ce et qu'on cède, la signature est celle de
M. Lloyd George. » (Salve d'applaudisse¬
ments unanimes.)
D'une voix éclatante, l'ancien' président

du conseil, porté par toute l'Assemblée, s'é¬
crie : « Aussi le chef du gouvernement an¬
glais a eu pendant un au le bénéfice électo¬
ral et le bénéfice polit, que. (Acclamations
et oyation prolongée.) Oui, le bénéfice poli¬
tique et électoral de la politique d'énergie
qu'il a affirmée avec tous les alliés; et quand
H y a une atténuation, il continue à avoir,
non seulement vis-à-vis de certains partis
de son pays, mais vis-à-vis de l'Allemagne,
le bénéfice de cette atténuation, et c'est
nous qui devenons le peuple voué aux hai¬
nes et aux malédictions 1 »

Sur ces mots, les acclamations partent de
nouveau d© tous les bancs de l'Assemblée et
se répètent en une double ovation.
«Eh bien! poursuit M. Barthou, dans l'in¬

térêt de la France, cette politique doit ces¬
ser. (Vifs applaudisse ents.) L'Allemagne
a signé le traité, elle doit l'exécuter. » (Vifsapplaudisements répètes et, prolongés.)
L'orateur rappelle qu'en plus des arguties

on use d© la violence envers nos officierscommissaires au contrôle. On l'a vu dans làquestion de l'évacuation des provinces bal-,tiques. La mission est harcelée attaquée-les violences ont consiste dans des coups, desblessures infligées à nos officiers et soldats
des attaques à la grenade et à la mitrailleu¬
se. On a promis dés réparations. Elles n'ont
pas été faites.
Si l'Allemagne ne se prête pas à l'exécu¬

tion du traité, il faut employer d'autres
moyens que ceux employés jusqu'ici. (Sal¬ve d'applaudissements, sauf à l'extrême
gauche.) Le général Niessel a établi que 1©
mensonge est poussé chez tes Allemands
jusqu'à la hauteur d'un principe, ils necraignent que la force. Le maréchal Foch
a proposé une démarche énergique auprèsdu gouvernement allemand. Cette proposi¬tion a été soumise aux alliés. M. Barthou
s'écri© alors : « Que la France agisse d'ac¬cord avec les alliés, rien de plus naturel.Mais si les alliés éprouvent quelque répu¬
gnance à agir, il est impossible, quand il
s'agit d'officiers français, que la politiquede la France soit subordonnée aux hésita¬
tions des alliés. (Salve d'applaudissements
prolongés, sauf à l'extrême gauche.) Aveceux, s'ils le veulent I Sans eux, s'ils se dé¬robent ! (Nouvelle salve d'applaudissements
sur les mêmes bancs.)
Au sujet de la question du charbon, M.Barthou,' passant à un autre ordre d'idées,montre que l'Allemagne, qui devait livrerde septembre à janvier 7 millions de

tonnes, n'en a livré que 2 millions 328,669 !De janvier à mars, elle devait nous livrer
3 millions de tonnes ; or, elle en a remis243,974 ! Elle en a livré beaucoup moinsdepuis le traite que pendant l'armistice.
(Mouvement prolongé.)
Au sujet du désarmement, des menaces

ont été faites par le gouvernement fran¬
çais, mais des concessions ont été accordées
sous la signature de M. Lloyd George, quile 18 février, a permis que Tes effectifs se¬raient maintenus à 200,000 hommes au 3
mars, et la réduction à 100,000 hommes
reportée au 12 juillet 1920. Avec un puis¬sant matériel, en cas de mobilisation, l'Al¬lemagne pourrait encore constituer de 60 à75 divisions.
Très nettement, M. Barthou déclare • « Lesdifficultés qui s'opposent à l'exécution du

traité, ce sont les divisions entre les alites,c'est la crise des alliances.
M. Barthou traite aiors la question desEtats-Unis. En septembre 1919, on nous di¬sait ici, à la tribune ; « Il ne s'écoulera pasun mois avant que le traité soit ratifié

par les Etats-Unis. » Il ne l'est pas encoresix mois après.
M. Barthou n'apporte pas une récrimina¬

tion; il sait les questions intérieures quis'y sont opposées. Il a confiance dans le
peuple américain, dont nous avons admiré
l'effort pendant la guerre, ©t il est con¬
vaincu que le traité sera.un jour ratifié parlui, et qu© les Etats-Unis viendront à la
Ligue des nations, un jour, prendre leur
place. Mais on nous avait promis un traité
d'alliance avec l'Angleterre et tes Etats-
Unis. Où est cette garantie ? Les Etats-
Unis n'ont pas encore -signé. Et l'Angleter¬
re ? Lord Robert Ceci! a dit : « L'Angleter¬
re n'a rien demandé. »
M. Barthou fait observer que l'Angleterre

a obtenu la liberté des mers du présidentWilson, qui y était hostile. Elle a obtenu
aussi la destruction de la flotte allemande,
c'est-à-dire sa sécurité, alors que nous n'a¬
vons pu encore savoir pourquoi on n'a pasexigé au moment de l'armistice le désarme¬
ment de l'armée allemande, comme on Ta
exigé de l'Autriche, de la Turquie, de la Bul¬
garie. (Salve d'applaudissements prolongée,sauf chez les socialistes, et mouvements pro¬longés.) L'Angleterre a obtenu aussi la des¬
truction des avions allemands. (Vifs applau¬dissements.) Maintenait l'Angleterre, quiavait fait tant de sacrifices pendant la guer¬
re, a supprimé le service obligatoire. Et
nous, nous à qui la guerre a coûté 343 mil¬
liards, nous sommes forcés d'entretenir
pour nous défendre une partie de notre jeu¬
nesse sous les drapeaux 1 Non. lord Robert
Cecil a eu tort, l'Angleterre a obtenu quel-quel cL-ose en Europe ! (Salve d'applaudis¬
sements prolongés.)
M. Barthou continue : Nous n'avons pasobtenu dans le traité les garanties auxquel¬les nous avions droit; nous avons obtenu

dans le traité la promesse de réparations.
Les députés socialistes l'ont réclamé avec
force. Et pourtant nous avons appris qu'il
y avait un mouvement en faveur de la ré¬
vision du traité, et toujours au détriment
de la France. Si le président du conseil n'a¬
vait pas agi, les intérêts de la France au¬
raient-ils été sacrifiés ? M. le président du
conseil a agi. et l'accord des alliés a été raf¬
fermi sur ce point. (Applaudissements.)En venant à la question russe, M. Bar¬
thou dit que, lorsqu'on pose le problème
russe, c'est encore le problème allemand
qui est posé. Nous ne savons pas grand'-
cliose sur la Russie. Sur le passé, nous
avons été trompés parce qu'on s'est trompé.
(Exclamations à l'extrême gauche I) On a
fait une politique malheureuse parce qu'on
s'est trompé sur les hommes. L'année der-

! nière, M. Pichon faisait l'éloge personnel del'amiral Koltcbak, mais se trompait sur sa
politique. Comment se fait-il que nous ayons
attendu les révélations de l'ancien député
Lasies, ces jours-ci, qui n'est pas un révo¬
lutionnaire, pour savoir* la Vérité 1 II nous

| a apporté la protestation des armées tché¬
coslovaques contre 1a. tentative de restau-

! ration. Il y a eu, dit M. zarthou, une poli-
I tique de force, celle de Koltchak. de Deni-
! kine. Elle a échoué. Nous avons eu ensuite
; la. politique des «métaphores», celle du «fil
! de fer barbelé». (Rires et applaudissements
j ironiques divers à gauche et à l'extrême! gauche. Cris ironiques : «Vive Clemen-
j ceau! ») Il a fallu autre chose. On a com-
j mencé par l'équivoque de Prinkipo. Oh a
j continué avec la politique des coopérati¬
ves. gans traiter avec les Soviets. Le prési-

j dent, dp.conseil a, dès le premier jour, mon-
: tré l'impraticabilité de cette politique. On
i est arrivé à la décision de Londres. On ne
dit pas au.'on ne traitera pas avec te gouver-

! nement des Soviets. On dit qu'on traitera,
j s'il ne continue pas ses crimes,
i M. Barthou continue sa démonstration,
; qui cause une impression visible sur l'As-
1 semblée. Les Etats voisins de la Russie sont
| en train de traiter, aveu l'encouragement
i des alliés. C'est au retour de Londres que! le président du conseil roumain a com-
I mencé les pourparlers I La Pologne, que
| nous avons délivrée, négocie avec les So-
; viets I En Italie, M. Nitti a reconnu la
i nécessité d'entrer on relations avec le gou-
| vernement de fait de la Russie. Et toute
la Chambre italienne a reconnu la néces-

i sitè de traiter avec les Soviets; cette Chain-
! bre où il v a cent, cinquante socialistes et
ceint catholiques. En Angleterre, pendant
que M. Churchill signe les Notes contre les
Soviets, M. Lloyd George incite l'Italie à
traiter avec eux; il encourage les relations

; commerciales avec la Russie I (Mouvement.)
i Prenons-y garde : au point de vue de nos! intérêts et de notre autorité, nous arrive -

■ rons les derniers. Puissions-nous ne pas
arriver trop tard I , .

M. Barthou conclut: Le rapport, Marin a
établi que la Franco a perdu 1 million

j 350,000 hommes, soit 1 mort sur 28 habi¬
tants. Ses ruines, ses morts, ce sont les té¬
moins de la France. Ils disent aux Alle-

. mands la nécessité d'exécuter te traité, à
i nos alliés la nécessité de notre solidarité.
I La France n'est pas dans une situation hu-
I miliée Elle réclame son droit. Ses intérêts
] s'accordent avec ce droit, qui est Pexpres-
I sion de la plus noWe justice.

Une double salve d'applaudissements sa¬

lue la.,descente de-la tribune de*l'ancienprésident du conseil, parmi lesquels ceuxd'un certain nombre de membres de la ma¬jorité que les audaces de plusieurs partiesde son discours ont pu déconcerter. H re¬çoit des félicitations en regagnant sa placeet d'impression causée par ce discours, quia dur© plus de deux heures, est teïle que laseance est suspendue.
A la reprise de la séance, M. Mat-gaine(Marne) interpelle sur tes conditions danslesquelles vont être reprises les relationséconomiques avec la Russie.L'orateur dit que le gouvernement anglaisa déjà reconnu en fait le gouvernement dessoviets. Nous devons reprendre le commer¬ce avec la Russie, quoique la productionde celle-ci soit très réduite. Pendant vingt-cinq ans, les deux peuples ont été liés sans

se connaître. Il faut qu'ils se connaissent
Po»£ l'avenir de notre pays nous devonscontrebalancer en Russie l'influence d'uneAllemagne démocratique.
La suite du débat est renvoyée à ven¬dredi.

W FRflfKE ET L'flMLETERRE
Un certain nombre de députés qui avaientauparavant donné leur approbation auxpassages du discours de M. Barthou visant1 Angleterre et en particulier M. Lloyd Geor¬ge ayant craint, à la réflexion, qu'unefausse impression pût en résulter chez nosallies d outre-Manche, avaient fait part deleur sentiment aux membres du gouverne-

™entnpendant que M. Mairgaine était à la
Pour permettre au gouvernement de faireune déclaration, m. Herriot demanda à M.Le Trocquer des renseignements sur son

voyago à Londres.
l..e ministre des travaux publics monteaussitôt à la tribune et fournit sur sa mis¬

sion les intéressantes précisions que nous
avons déjà publiées quant a,u charbon an¬
glais.

PËÇWRATIOHS PE m. ffllU-ERAHP
Sur ce, M. Millerand se lève à son banc.,
M. Millerand, président du conseil : Les

applaudissements unanimes de la Chambre
seront entendus et compris de l'autre côté
de la Manche. (Vifs applaudissements.)
La France, aujourd'hui comme demain,

défendra, dans les conversations avec ses
alliés, ses droits et ses intérêts, mais' elle
sait qu'elle ne fera jamais appel en vainà leur loyauté et à leur amitié. (Vifs ap¬
plaudissements. )
Et, si demain, des adversaires communs

de l'Angleterre et de la France essayaient
d'exploiter des incidents passagers comme
la preuve d'une division entre les alites,
vos applaudissements leur répondent et leur
montrent que l'alliance 11e sera pas effleu¬
rée. (Applaudissements unanimes.)

M. Barthou se dresse à son banc : J'ai
applaudi, comme toute la Chambre, aux pa¬
roles du ministre des travaux publics et du
président du conseil. Je sais tout ce que
nous devons à la Grande-Bretagne. Mais
ici comme au Parlement britannique la pa¬
role est libre, et nous avons le droit de dis¬
cuter les actes de nos alliés. Mais je suis
trop partisan de l'alliance nécessaire avec
la Grande-Bretagne pour ne pas applaudir
au langage de M. le Président du conseil.
(Applaudissements.)

RECTIFICATION AU PROCÈS-VERBAL
M. Despax (Landes), porté comme s'étant

abstenu dans la question de l'Indemnité
parlementaire, déclare avoir voté pour.

Le discours de i. Barthou
ET LA PRESSE

EKT A -r -T .mM- A rLT^TE

Le nouveau cabinet Bauer est constitui
Il vase présenter devant l'Assemblée nationale

Paris, 26 mars. — Commentant le discours
de M. Louis Barthou, le Matin dit:

« Rarement discours tendit un son plus fran¬
çais que celui du président de la commission
des affaires étrangères. M. Barthou n'a pas
traité la Chambre comme une enfant à laquelle
il faut dissimuler des vérités qui ne sont pas
de son âge. Il a eu la franchise de 'reconnaître
que dans l'année qui suivit l'armistice la Fran¬
ce fut constamment trompée. Le président de
la commission des affaires étrangères a été
plus loin. 11 a exposé le souci que lui inspirait
« la crise des alliances ». Il a exprimé tout
haut ce que depuis des mois on formule tout
bas. Ce serait déformer de la manière la plus
maladroite le sens du discours de M. Barthou,
comme celui des applaudissements unanimes
qui l'ont salué à plusieurs reprises, que devoir dans le propos du président de la com¬
mission des aflaires étrangères un témoignage
d'amertume contre nos alliés d'outre-Manche.
M. Barthou a tenu, au cours d'une réplique,
à bien préciser sa pensée à cet égard. Les
Anglais, qui tiennent la loyauté pour le pre¬mier devoir de l'amitié, nous ont souvent re¬
proché de nq pas oser parler clair. C'est un
reproche qu'ils ne feront pas au discours de
M. Barthou. »

L'Echo de Paris (Perttnax) :
« Entre la France et l'Angleterre, toutes ces

controverses ne sont que trop vives, et M-
Barthou n'a pas eu tort de les signaler et de
lancer un avertissement,. La leçon de la séance,c'est que l'entente cordiale n'est point aujour¬d'hui ce qu'elle devrait être, mais que la Fran¬
ce n'a nullement perdu l'espoir de la voir re¬
prendre son ancienne efficacité.
La Victoire (M. Gustave Hervé) :
« Si, après la lecture de ce discours, le pu¬

blic français n'a pas le cafard pendant huit
jours, c'est qu'il a la tête solide. »

Le Gaulois. (M. d'Aral) :
« 11 y a sans doute dans les critiques de ré¬

minent orateur d'incontestables vérités qu©
nous nous sommes plusieurs fois répétées tout
bas.

» Toutes les vérités, néanmoins, ne sont pas
bonnes à dire, et je me demande s'il était op¬
portun, en face d'une Allemagne qui, plus que
jamais, spécule sur les divisions de l'Entente,d'alimenter un© polémique des plus regretta¬bles entre alliés, en dénonçant sur la place pu¬
blique les erreurs de l'un ©t les griefs del'autre. »
Le Figaro (M- Alfred Capus) :
«L'opinion française, devenue si informée

et si fine, saura distinguer ce que le discours
de M. Barthou contient de saisissant et de vrai.»

COMMENTAIRES ANGLAIS

Londres, 26 mars. — Commentant le discours
de M. Barthou, le Times dit :

« Des discours semblables à celui que M. Bar¬
thou a cru devoir prononcer hier à la Chambre
ne pouvaient que faire du mal, et le mal serait
grand si le peuple britannique croyait que depareilles paroles représentent, le sentiment de
la France. Heureusement tous nos citoyens
pensent qu'il n'en est pas ainsi et estiment avecconfiance que le peuple français, la Franceréelle a comme eux le sentiment plus que ja¬mais que l'union entre la France et la Grande-
Bretagne est le plus sûr rempart potrr la paixdu monde.

» la. déclaration de M. Le Trocquer, poursuitle «Timos », doit dissiper toute idée que nousne compatissons pas aux souffrances de laFrance ou que nous reculons devant les lourds
sacrifices pour la soulager. »
Le « Times » note ensuite avec plaisir que

i M. Millerand a profité de cette occasion pour! dire ce que, croyons-nous, la majorité des An-
: g>lais et des Français pensent au sujet de l'a-I initié et de la fidélité des alliés envers la
France.

Les derniers événements d'Allemagne ont eu leur écho à Cologne. La première de
nos photographies représente une manifestation au cours de laquelle la foule a pendu
en effigie Kapp et Lùttwitz. En dessous, les tanks anglais devant la cathédrale de
Cologne.

Berlin, 26 mars. — Le nouveau gouver¬
nement allemand se présentera aujourd'hui
devant l'Assemblée nationale. Les indépen¬
dants ayant refusé d'entrer dans la nou¬
velle combinaison, voici la composition du
nouveau gouvernement :
Chancelier, M. Gustave Bauer, sociabste ;

vioe-chancelier et ministre de la justice,
M. Schiffer, démocrate; ministre dos affai¬
res étrangères, M. Hermann Mùller, socia¬
liste; intérieur, m. Koch, démocrate; dé¬
fense nationale, docteur Gessler, démocrate,
ancien ministre de la reconstruction; com¬
munications et voies ferrées, docteur Bell,
centriste; travail, docteur fechlicke, socia¬
liste; postes, M. Giesberts, centriste; finan¬
ces, M. Ouno, directeur de la ligne Ham¬
bourg-Amérique, démocrate ; reconstruction,
M. Silberschmidt, socialiste; trésor, M.
Bolz, démocrate, ministre de la justice du
Wurtemberg; économie publique, M. Schmidt,
socialiste ; ministre sans portefeuille, doc¬
teur David, socialiste.

Notre occupation de Francfort eût suivi
l'entrée des troupes allemandes

dans la Ruhr
Paris, 26 mars. — L'ordre renaît dans la

Ruhr, et le combat de Wesei, qui pouvait
faire croire à une rupture de l'armistice
conclu entre les ouvriers et le gouverne¬
ment de Berlin, prend moins d'importance
lorsque l'on constate que Wesel, étant situé
au bord du Rhin, à au moins 30 kilomètres
au nord d© la Lippe (cette rivière était la
limite imposée aux troupes révolutionnaires
d'après l'armistice du 23 mars), les sparta¬
kistes de Wesel restaient en dehors de la
convention. Aussi la réponse de Londres
aux contre-propositions de M. Millerand,
dont nous parlions hier, considère-t-clie que
les circonstances ne sont plus opportunes
pour justifier une intervention des troupes
allemandes dans la zone neutre. L'envoi
dans le bassin de la Ruhr de 60,000 hommes
de troupes nouvelles pour renforcer les
40,000 hommes environ de forces de police
régulière qui s'y trouvent déjà ne sera donc
pas autorisé.
La France, sur la demande de l'Angle¬

terre, avait consenti à examiner l'hypothè¬
se de l'autorisation, mais c'était à la condi¬
tion formelle d'obtenir une garantie de l'é¬
vacuation de la zone neutre par les troupes
allemandes dès que le calme serait rétabli.
Cette garantie consistait dans l'occupation
d'un autre point de l'Allemagne. On croit
savon qu'il s'agissait de Francfort et de
sa région.

La vie redevient normale
dans le district minier

Londres, 26 mars. — Dusseldorf, Elberfeld,
Essen et Mulheim sont très tranquilles, et on
pieut dire que les conditions y sont normales.
Les forts détachements d'ouvriers armés qui
se tiennent dans la région se conduisent avec
ordre. Les communistes ne forment qu'une
très petite proportion de leur contingent. Le
travail a presque complètement repris. On ex¬
pédie chaque jour environ 16,000 wagons de
charbon.

Berlin n'enverra pas de troupes
dans la Ruhr

Duisbourg, 25 mars.— O11 dément officiel¬
lement la nouvelle suivant laxjuelle les trou¬
pes gouvernementales marcheraient contre
le district industriel.

La dissolution de la brigade Ehrhardt
Berlin, 25 mars. — Les troupes de la brigade

de marine Elirhardt ont quitté ce matin Doe-
beritz. La brigade sera concentrée dans un
camp pour y être dissoute. Il n'est pas ques¬
tion d'envoyer la brigade dans lfes territoires
de la Ruhr.

La famine menace la Ruhr
Essen, 26 mars. — La situation alimentai¬

re dans la Ruhr s'est encore aggravée. La
commission de ravitaillement, composée des
bourgmestres des principales villes indus¬
trielles, fait savoir que le ravitaillement
en farine n'est assuré que pour huit à dix
jours, aucun envoi de l'intérieur n'étant par¬
venu depuis longtemps. Il faut s'attendre
dans quelques jours a n'avoir plus que des
succédanés. Lorsque ceux-ci mêmes seront
épuisés ce sera la famine.
L'organisation spartakiste en fonction
Essen, 26 mars. — Comme conséquence

des succès de l'armée rouge, 011 remarque
une main-mise toujours plps étroite des co¬
mités d'action sur l'administration urbaine.
Le comité d'action de Mulheim a destitué le
bourgmestre et le directeur des tramways,
ce dernier parce qu'il refusait de se sou¬
mettre à une décision du personnel suivant
laquelle la recette journalière doit désormais
être partagée entre les employés. Le comité
d'action d'Essen a décidé qùe les patrons
devraient payer un mois de salaires aux
prisonniers politiques libérés, ainsi qu'aux
veuves et orphelins des victimes de la révo¬
lution. Toutes les provisions que les per¬
quisitions feront découvrir chez les bour¬
geois seront confisquées.

Le communiqué de l'armée rouge
Essen, 26 mars. — Le commandement d<>

l'armée rouge a publié, hier, le communiqué
suivant :

« Le front qui a maintenant dépassé la
Lippe, passe par Haltern-Horle, s'incline
vers le sud et aboutit par un arc de cercle
entre Wesel et Dislakon. U11 détachement a
occupé Friedrichsfeld, et est resté en liaison
avec le front. Dos avant-gardes sont arrivées
à Wesel, mais, étant trop peu nombreuses,
elles n'ont pu y pénétrer. Dans la direction
de Munster, nous avons atteint Dunmun et
Noustinfurth ; des reconnaissances sont ar¬
rivées aux abords immédiate d© Munster, et
ont pu conta,ter que l'avance de l'armée rou¬
ge répand a it la panique. »

L'armée rouge repousse l'armistice
Francfort, 25 mare. — La « Gazette de

Francfort.» apprend d'Essen que le com¬

mandement de l'armée rouge a annoncé,
hier soir, par des prieurs publics, la chute
de Wesel et l'entrée de l'armée rouge dans
cette ville. Le commandement déclare avoir
repoussé l'armistice conclu mardi entre des
représentants du gouvernement et les orga¬
nisations ouvrières. La lutte continuant au
cours de la journée de mercredi, l'armée
rouge a pris 'Friedrichsfeld et a poussé en¬
suite jusqu'à la Lippe.
Précautions militaires de la Hollande
La Haye, 26 mars. — Des préparatifs sont

faits en vue de pouvoir disposer immédia¬
tement de trempes, si c'est, nécessaire, dans
la partie orientale du pays, par l'appel de
trois levées.

L'intervention du corps américain
d'occupation

Washington, 26 mars. — La Chambre des
représentants a voté à l'unanimité une résolu¬
tion demandant, que le président Wilson fasse
connaître sans tarder au Congrès à quelles con¬
ditions les troupes américaines actuellement
sur le Rhin vont être employées par les alliés
et sous quelle autorité directe elles seront pla¬cées. Cette résolution est motivée par les der¬
nières dépêches reçues d'Europe et signalanl
que la France pomrait vraisemblablement ré
clamer l'aide des troupes d'occupation afin d«
réprimer les désordres de la Ruhr. Le reprê.
sentant Ka.hn, qui a déposé la résolution, a déclaré devant la Chambre :

« Je suis certain, que le Congrès s'opposera à
l'occupation do nouveaux territoires par les
troupes américaines et qu'il sera également
hostile à toute intervention qui aurait pour buld'aider quelque gouvernement que ce soit à se
maintenir au pouvoir. »

La plupart des représentants ont exprimé lemême avis; ils demandent que le président Wil¬
son sollicite l'avis du Congrès avant d'autori¬
ser tout mouvement de troupes.
Les Syndicats contre le bolchevisme
Berlin, 25 mars. — M. Legfen. le chef de

la Fédération générale du travail, a déclaréà un journaliste américain que les Syndicats en Allemagne s'opposeront à l'établisse¬
ment dans leur pays d'une république sovié-tiste avec la même force qu'ils ont combattu
contre le c-oup d'Etat de Kapp.

La circulation des trains reprend
Berlin, 25 mars. — Le service des trains

a partiellement repris. L'horaire completest rétabli sur les lignes de Stettin et de
Poméranie. De même tous les trains cir¬
culent entre Berlin et Halle. Les commu¬
nications entre Berlin et Francfort sont
assurées par uin circuit. Enfin, les trains
marchent normalement dans la direction
de Cologne, de la Saxe et de Dresde. Les
trains pour la Bavière vont jusqu'à Nurem¬
berg. Toutefois, de la gare d'Anhalt à Ber¬
lin, auoun train n'est encore reparti pourl'Allemagne centrale.

L'agitation socialiste
Paris, 25 mars. — La commission adminis¬

trative du parti socialiste a décidé cette nuitla publication d'un manifeste exposant quedes événements décisifs s'accomplissent, enEurope et sont également annoncés en Asie.
« Aussi, dit le manifeste, toute la classe ou¬

vrière internationale doit-elle entrer en lutte
avec le régime capitaliste et collaborer à ces
événements. »

Le manifeste demande au prolétariat fran¬
çais de se préparai* « de toute urgence » à ce
qu'il appelle la tâche de libération. Ce mani¬
feste se réfère évidemment aux préparatifsfaits par les éléments minoritaires pour unegrève générale.
•

; ——

Les décisions de i'Union monétaire
Paris, 26 mars. — Après plusieurs séan¬

ces consacrées à l'examen des diverses
questions relatives à la situation monétai¬
re, les délégués des puissances de l'Unionlatine, qui viennent de se réunir à Paris,
ont adopté à l'unanimité un ensemble de
mesures, comme la France en avait fait
la demande, a raison dè la tension actuel¬
le du change, il a été décidé que les piè¬ces divisionnaires françaises cesseraient
temporairement d'être admises dans Ies~
caisses publiques en Suisse et qu'elles se¬
raient retirées de la circulation. Parallèle¬
ment, les monnaies divisionnaires suisses
seront retirées de la circulation française.
Des mesures ont été arrêtées conformé¬

ment aux convenances des deux pays, d'une
part pour assurer le règlement de la soulte
qui sera due à la suite de cet échange,
d'autre part pour parer au resserrement
monétaire que pourrait provoquer en Suisse
Je retrait des pièces divisionnaires fran¬
çaises.
La Belgique a été autorisée à frapper en

métal intérieur, et dans la limite de son

contingent, des monnaies divisionnaires à
l'usage exclusif de sa colonie du Congo.
Enfin, les divers pays adhérents à l'Union

se sont engagés à rechercher les mesures
propres à faire obstacle à la fonte ou au
trafic de leurs monnaies, et à se . commu¬
niquer mutuellement, par l'intermédiaire
de la France, les dispositions qu'ils auraient
prises. La convention additionnelle à l'acte
ù© 1885, où ces diverses clauses ont trouvé
place, sera incessamment soumise à la ra¬
tification des gouvernements intéressés.

CYCLISME
COURSE MILAN -'SAN' RÈMO

San Rcmn, 25 mars. — 1er, Belloni ; 2e,_ Henri
Pelissier, tous deux sur bicyclette lîiancni,
pneus Pirelli; 3e, Girardengo ; le, Azzint; .>e,
Brunero; 6e, Louis Luguet, de Bordeaux, tous
en peloton, en neuf heures vingt-huit minutes.

feuilleton de la PETITE GIRONDb
du 27 mars 1920

W

GisARA SPADA
Grand Roman historique inédit

Je Robert FL0RIGNI et Charles VAYRE
TROISIEME PARTIE

LtO. Mandragore

1
CHAPITRE XV

Divers incidents

(Suite J

— Ah! ma chère Flora, vous ne con¬
naissez pas les cachots du château Saint-
Ange- Celui dans) lequel se. trouve ciet
aventurier est le plus terrible de tous, il
est à plus de trente pieds sous terre... Ce
cachot s'appelle le puits, parce qiu'il se
dégage du mur une telle humidité que 1e

* (prisonnier qu'on y met a constamment les
> pieds dans l'eau jusqu'à la cheville. Il ne
reçoit d'air que par un petit trou percé
dans le mur, lequel mur donne sur un cor¬
ridor aussi humide et malsain... Le jour
n'y pénètre jamais. Ceux qui sont condam¬
ne^ au jjuits ne tardent.«as à mourir de

la fièvre et du froid, en proie à de terri¬
bles douleurs qui les courbent c« deux,
les font hurler comme des possédés...

— Lé puits, dites-vous, répéta Flora, est
à trente pieds sous terre ? De sorte que si
le prisonnier réussissait à briser la porte
de son cachot, cela ne l'avancerait à rien...

— Il lui faudrait, une fois sorti du som¬
bre corridor qui mène jusqu'à lui par des
marches visqueuses et glissantes, accéder
aux étages supérieurs jusqu'à ce qu'il soit
au niveau du sol, et alors, pour lui, com¬
menceraient les pires difficultés. Il ren¬
contrerait les geôliers, les gardes, puis
plusieurs portes en fer qui ne s'ouvrent
que pour le passage du geôlier principal,
lequel a sur lui toutes les clefs et ne mar¬
che qu'escorté de quatre soldats armes jus¬
qu'aux dents...

, ,
» Non, non. oit ne sov-a.de pas du cn&teftu

Saint-Ange. Nui ne l'a essayé, d'ailleurs...
Vous voyez si le sort de cet aventurier est
précaire, et s'il tous intéressait...

— Moi, dit Flora, pas du tout... Je vous
ai posé cette question à tout hasard.
— Qu'avez-vous ? vous paraissez triste

soudain... 1
— C'est la contrariété... le chagrin... tou¬

tes ces nouvelles alarmantes...
Bah! le saint-père est adroit... il sauramen, sinon par les armes, du moins par lartise, empêcher les Français de marcher surRome. Quant à mot, je n'ai aucune crainte.

— J'envie votre confiance... mais je ne lapartage pas... Ah! seigneur, que j'ai donca la tête... je crains d'avoir une mau¬
vaise nevre... Voulez-vous qùe nous remet-hons a demain la suite de cet entretien? J'ainate de rae coucher... Excusez-moi de vous

1 congédier, - roaH.

Et, plantant là Voiture qui n'avait pas fini
son dîner, Flora sonna sa chambrière, la
pria de l'aider à regagner sa chambre,
ayant subitement si mal à la tête qu'elleavait peine à ouvrir les yeux.
Voiture, dépité, n'osa protester contre son

brusque renvoi, et la tète basse 4L ..quitta lelogis de Flora...

CHAPITRE XVI

Lucrezia garde-malade
La commotion éprouvée par Btança à la

.vue du capitaine Alla avait été srviolenle qu'a
peine rentrée au palais d'Arezzo elle avait dû
s'aliter, on proie à une lorte fiëVre.
Dos médecins, mandés en toute hâte par le

prince, avaient tenu conseil après avoir exa¬
miné la malade et prescrivirent les remèdes
les plus contradictoires.
Mais si ces éminente praticiens n'étaient pasd'accord sur la nature des soins à donner, en

revanche ils se trouvèrent tous du même avts
sur le diagnostic de la maladie.
Ils déclarèrent l'état de la mated© très in¬

quiétant.
Cette opinion mrt au comble la fureur du

prince et le plongea dans un immense déses¬
poir.
— Après Lodovico, Bianca ! gémit-il... Je

dois donc perdre tous les êtres qui me sont
chars... Et tout cela par la faut© do côt infer¬
nal aventurier !

— Monseigneur, dit doucement Lucrezia, il
ne faut p8S désespérer, les médecins se trom¬
pent souvent.

» Rappelezypus ce qui est arrivé pour
vous

; nliX SCIBBëg . SMJfeïftttfeui - -Mous

,pai
mei

n'aviez plus que quelques heures à vivre... Et
cependant...
— Oui, gronda le prince, les sortilèges de ce

damné m'drrt guéri...
» Il doit y avoir quelque sorcellerie là-des¬

sous...
»>Et cela me fait penser que le coquin mé¬

rite d'être brûlé vif comme sorcier. Mais ma
uvre Bianca. si doue©, si tendre et si mal-

eureuse !...
— Monseigneur, je ne sjuis pas sorcière,

moi. non plus, interrompit Lucrezia, ©t je
puis cependant vous affirmer que, contrai-"
rement à l'avis de ces illustres docteurs, vo¬tre chère Bianca guérira.
— Qui vous fait croire cela?
— La connaissance que j'ai du cœur fé¬

minin et de la douleur qu'il peut suppor¬
ter.

» Moi aussi, j'ai faitK mourir quand fai
appris la» mort de Lodovico. Et mon cha¬
grin, croyez-le bien, n'était pas inférieur à
celui de Bianca. Cependant, vous voyez, je
vis.
» I,a douleur ne lue pas... Btauca vivra...
» Mais si eHe venait à mourir, ce serait

votre faute.
— Ma faute ! s'exclama le prince d'Arezzo»

moi qui donnerais ma vie pour elle...
— C'est plus encore qu'il faut donner à

Bianca, c'est lui faire le sacrifice de votre
vengeance.
— Que dites-vous, Lucrezia? J'ai mal en¬

tendu, sauis doute...
» Vous ne voulez pas dire par là que jedois sauver d© la mort infamante qu'il mé¬rite ce scélérat de Clara Spada?
» Si. j'avais une tell.: pensée, les d'Arezzo

sortiraient de. leurs tombeaux pour venir•"o-"-*-*— ^ «•—jp, bla¬

son, de n'avoir pas effaoé la tache faite au
nom d'Arezzo.

» D'ailleurs, Bianca, la première, n'y con¬
sentirait pas...
— En êtes-vous certain ?
— Elle hait ce misérable. Elle désire comme

moi être vengée de l'affront qu'elle a subi.
— Je crois au contraire que Bianca ne sou¬

haite aucune vengeance. Si dans le premier
moment, emportée par la colfere et le dépit,elle a proféré des menaces, demandé justice
contre le trompeur dont, elle était victime,
soyez persuadé qu'à présent ses sentiments se
sont modifiés.
— C'est impossible... Bianca vous aurait-elle

dit?...
— Elle n'a rien avoué, et j© crois qu'elle-même ignore encore ses vrais sentiments.
» EHe croit toujours haïr... En réalité, elleaime...
t© prince d'Arezzo à cette étonnante révéla¬

tion bondit, hors de lui, le rouge d© la colère
au front...
— Vous insultez ma nièce, J.ucrezia, en lui

prêtant d'aussi vils sentiments...
— Hélas ! je suis femme, et je pense comme

une femme...
— J© vous pardonne, car Nous ne pouvezconcevoir que le sentiment de l'honneur est

l'apanage des grandes maisons, ©t qu'à ce sen¬
timent. nous, dont le sang noble est pur d©toute mésalliance, nous sacrifions tout.
— Même la vie de ceux qu© vous aimez 1
Le prince tressaillit à cotte question im¬

prévue...
— Lucrezia. vous déraisonnez...
» .Te vous dis que Bianca déteste cet homme .

» Vous-même venez d'avouer que jamais elle>n'a rien dit qui pût faire supposer qu'elle était
(■canafrfe«fe

sa dignité au point d© s'avilir à porter dans
son cœur un pareil amour...
— Jo crois qu'il v,aut mieux ne pas discuter

ce point, très délicat pour l'instant,.
» Mais sachez une chose, monseigneur, c'est

que l'amour ne connaît ni 1© rang ni la for¬
tune, et qu'il est de grandes dames qui n'ont
pas cru se mésallier on épousant d'humbles
artisans ou des chevaliers de fortune.

» Elles n'avaient nul souci de leur ranget n'obéissaient qu'à l'amour, qui se rit des
préjugés...

» Mais je vois que mon discours vous blesseet no vous convainc pas.
» Le temps se chargera, de prouver qui de

nous deux avait vu juste !
» Cependant, j© crois devoir insister sur co

point, monseigneur, dans l'intérêt de la santé
ot peut-être de la raison de notre chère Bian¬
ca, c'est qu il no faut pas devant elle s# ré¬
jouir de la captivité de Clara Spada, encoremoins lui annoncer qu'il sera mis à mort...Le prince d'Arezzo, hésitant, les yeux fixésa terre, grommela :

Bianca aurait pu déchoir ainsi,!... Non...
non.v cest impossible...

» Et d'ailleurs, tout prouve le contraire...
— Si tout prouve le contraire, pourquoiBianca est-elle affecté© à ce point de l'arresta¬tion de celui qui allait être son époux ?...
— C est la joie...
— Une joie qui 'donne le délire, trouble la

raison, menace d'emporter la malade... Allonsdonc, monseigneur !...
» Si la douleur ne tue pas, la joie fait vi¬

vre !...
» Non, non, soyez-en persuadé, c.c n'est pasla joie de voir Clara Spada aux mains du

tribunal du .Saint-Office qui a bouleversé Bian-
œav,et Ta reod -aaiss grièvement maladg,.

Elle se tut, avant ainsi mis le prine© en
présence de ce doute cruel.
Le prince d'Arezzo se sentit taiblir devant les

raisons qu© lui donnait Lucrezia, mais son
orgueil de patricien se révoltait a l'idée qu©
Bianca pouvait aimer un tel homme...
Et cependant bien des choses, à présent qu'il

y pensait, semblaient donner quelque créance
aux dires de Lucrezia.
il s© rappelait que Bianca, à maintes re¬

prises. tout en se défendant de témoigner de
la pitié à Clara Spada, avait, pris sa défense,
justifiant sa conduite lorsqu'il avait, dès son
arrivée au palais, arraché à la mort celui,
qu'il appelait son père.
Elle avait voulu le laver do l'accusation {te

liasse cupidité qui planait sur lui...
Elle avait pris parti pour lui avec une" cha¬

leur qui, à présent qu'il se la rappelait, luifaisait mal, troublait son esprit, l'empêchaitdo voir clair en oe cœur de jeune fille outragée
qui semblait renoncer à sa vengeance et par¬donner.
Le vieux d'Arezzo, mécontent, se disait colaet se courrouçait à la pensée que Lucrezia

pourrait bien avoir raison.
II se tourna enfin vers elle et, avec efforts
— Bien que je. ne partage pas votre manièrede voir, je consens à ne pas parler de cethommo devant Bianca.
» Mais oe que je fais est uniquement pourvous être 'agréable.
Ayant, accordé cette concession, il sortit fu¬

rieux de la chambre de Bianca.
Dès lors Lucrezia s'installa au chcyet de lamalade, à qui elle_ prodigua ses soins, ne. laquittant ni le jour ni la nuit.
Le prince d'Arezzo, froissé dans son orgueil.

n avait..plus, reparti,..-
: oh smre.)
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LE HUIS CLOS EST 7BRMIIÉ
Paris, 25 mars. — L'audience à huis clos

a repris aujourd'hui à 2 h. 30. La Haute-
Cour a terminé x examen des « documents
«oses ».

Le déi'tlé des témoins recommence
Tout d'abord, M. Haguenin, qur était, en
>16, charge du service de la presse s. l'am¬

bassade de France a Berne, vient déclarer
que m. Cailluux na été l'objet d'aucune at¬
tention particulière de la presse allemande.
Puis le docteur Guillemard, ami person¬

nel de M. Cailiaux, déclare que ce dernier
Sari a parlé plusieurs fois de .ùinotto sans
paraître attacher aucune importance à ce
personnage.
i Vient ensuite le docteur B retaux, conseil-
ttetr général de la Sarthe. il rapporte êgale-
tment des conversations de M Cailiaux à
n retour d'Amérique du Sud et relatives
Minotto.
Puis il raconte que, sur la demande de

M. Ajam, il voulut présenter Bolo à M. Cail¬
iaux. Une première fois, celui-ci t l'envova
promener». Le témoin ayant risqué une se¬
conde démarche, M. Canieux déclara qu'il
jse renseignerait sur Bolo auprès du prési¬
dent Monier.
M. Thomson est ensuite introduit. D'une

poix sourde, l'ancien ministre du com¬
merce indique les raisons pour lesquellesune mission économique au Brésil fut con¬fiée à M. Cailiaux le 7 novembre 1914 Dans
son premier rapport adressé au ministre
de la guerre, m. Cailiaux signalait la possi¬bilité de faire fabriquer des bus et il indi¬
quait même des stocks disponibles.
, En ce qui concerne les relations télégra¬
phiques avec l'Amérique du Sud. M. Cail¬iaux recommandait de recourir à la télé¬
graphie sans m par la création d'un postepuissant à Dakar. 11 a toujours insisté surla nécessité de renforcer la position de laFrance au Brésil et en Uruguay pour dé¬trôner l'influence allemande.
M. Daniel Levy, appelé à son tour à la

barre, révèle que Kosenwald a été con¬
damné pour détournement et qu'il cache sa
-véritable personnalité sous un nom d'em¬
prunt. Le témoin affirme que Rosenwald
s'appelle en réalité Léon Kahn.
Le procureur général demande alors une

confrontation pour la prochaine audience,si Kosenwald est encore à Paris.
Mm® Blanche Mouner, couturière, ex-fem¬

me de chambre de M» Cailiaux, vient dé¬
clarer, sur une question de la défense, qu'el¬le avait reçu de M. Cailiaux l'ordre de ne
pas laisser entrer Thérèse Duverger.
Le concierge de l'immeuble qu'habitait M.

Cailiaux avait reçu les mêmes instructions,
fl en.témoigne à son tour, et la suite des
Sébats est renvoyée à mardi.
L'audienCe est levée. '

Courses, à Auteuil
JEUDI 25 MARS

JVoici les résultats détaillés des épreuves :
PRIX PRJDE - OF - KILDARi: (haies, à récla¬

mer), 5,000 fr., 3.100 mètres. — 1er, Aiken (J.-B.
Bcurdalé), à Mme Ed. de Lesseps; 2e, Général-
Pu. ton (Suc), î M. Baillou; 3e, Huntress (P.
[Thibault;, à M. Thibault-Cahn.
Non placés : Plage-Fleurie (Dujardin), Mélia-
lis (L. Berthod). Dodat (J.-B. Lassus), Yeiler-
Feller) (Wallon), tombé; Lidiador (Sautour),
Skindles 'fazebielle), tombée.
PRIX LE RAKUS (steeple-chase), 8,000 fr., 3,50omètres. —- 1er. Hydravion (Barré), à M. le mar¬quis de Tiquerville; 2e, Coq-Gaulois (W. Head),à M. Cb. Liénart; 3e, Fonraud (F. Berteaux),à M. Jean Cerf.
Non placés : Très-Chic (Wil-cock) ; Le-Mous-
tîl (A. Kailey).

PRIX DE GARCHES
Kaies (handicap), 12,500 fr., 3,600 mètres.
1 Kingdom (W. Head), à M. W.-IC Van-

Berbilt.
2. Beauté-de-Cour (G. Parfrement), à M.

jp. Ranucci.
3. Dorville (Lancaster), a M. P. Champion.
4. Inquisitive (Barré), à M. E. Duffourc.
Non pl—és : Noisetier (G. Mitchel), Fantôme-

ji'Orienn (E. Hardy).
PRIX " MATÛUR (steeple-chase, handicap),

R,000 fr., 3.500 mètres. — 1er Lemrios-ll (G. Mit-
chell), à M. Aninat; 2e, Ovillers (J.-B. Lassus), a
DM. Moïse Bruneru; 3e, Tartufe (A. Kailey), à M.

. 1A Baguenault de Puchesse.
, Non placés ; Gotlîwog (BarréK Soissoris (L.
Bar;p, Pevolt (R. Petit), Odin - III (Wilcock),
tombé: Débâcle - Boche (Backmann), tombée;Loos-Ill (Sautour). tombé; Hochefort (L. Mo-
rln), tombé.
PRIX DE LA PEPINIERE (haies), 8,000 fr.,

3-500 mètres. — 1. Carbonaro (R. Head), à M.
J.-D Cohn: 2e, Ourcq (W. Head), à M. Ch. Lié¬
nart; 3e, Aglaure (R. Petit), a M. Jean Cerf.
Non ;cés : Samalut (Bedeloup), ElbrouzKA. Dutto..).

CHEVAUX I Pesage l Pelouse
I 10 Ir, I 5 fr.

-Aiken O. o5 oO 16 50
p. 12 » 6 »

Rénérai-Picton p. 12 » 6 »
Huntress p. U » 5 50
Hydravion G. 27 50 17 »

— P. 13 50 6 »

Coq-Gaulois P. 14 50 6 »

Kingclo'm G. 34 » 14 »
— # P. 17 » 7 »

Beauté-de-Cour P- 17 » 7 50
Lcmnos-IS G. 36 50 17 »

—

. P. 15 » 7 »
Ovillers P. 15 » 7 »
Tartufe 17 50 9 »

Carbonaro G. 26 » 14 50
— P. Jl 50 6 »

Ourcq P. 11 » 5 50

Courses à Pau
JEUDI 25 MARS

Voici • s résultats détaillés des épreuves :
PRIX DE GELOS, 3,000 fr., 1,800 mètres. —

1er Diadème-U (Chancelier), à M. D. Guestier;
Sb Baugé (Ferré), 3e, Belalih (Teisset), à M.
P.. de . :rte.
Non placés ; Teddy-II (Bourdély), Manon-XI

(A. Augé' Pomme-drAmour-II (L. Augé).
Pari mutuel. — Pesage: Gagnant, 17 fr.; pla¬

cé» 14 fr. 50 et 36 fr. — Pelouse: Gagnant,
Il fr. 50; placés, 7 fr. 50 et lOfr. 50,
PRIX Dl uEARN, 3,000 fr.. 1,800 mètres. —

1er, Valcarlos■ (Tronca), à M. Galtier-d'Auriac;Se Troubadour (Coumenge), à M. L. Raoux.
Pari mutuel. — Pesage : Gagnant, 11 fr. 50.

Pelouse : Gagnant, 6 francs. ,
PRIX ' : LA SOCIETE D'ENCOURAGEMENT,5.00o fr., 2,400 mètres. — 1er, Agir (Teisset), à M.

R de Salverte; 2e, Tourtereau (Chancelier), à>1 D. Guestier; 3e. Highland (Rivière), à M.
D Guestier.
Pari mutuel. — Pesage: Gagnant, 14 fr. 50.

Pt-jouse : Gagnant. 7 francs.
4e PRIX DE LA SOCIETE D'ENCOURAGE¬

MENT, 6,000 fr., 2,200 mètres. — 1er, La-Fram¬
boise (l-i.ière), à M. II. Cruse; 2e, Altier (L.
Frrré), à M. P. Versein; 3e, Vulcain-VII (Chan¬celier), à M. D. Guestier.
Ni". '• ^ Nichela (P. Salamagnou).Pari mutuel. — Pesage: Gagnant, 38 fr.;placés. 10 fr. 50. 10 fr. 50. Pelouse : Gagnant,S' fr. 50; placés, 6 fr. et 5 fr. 50.

Courses de Bordeaux-Talence
Dimanche prochain 28 mars, la Société

sportive donnera sa seconde journée de
courses à l'hippodrome de Talence.
Cinq épreuves figurent au programme

avec soixante-sept inscription ;
Prix de la-Garonne (au trot attelé), 16 en¬

gagements.
Prix des Mimosas (handicap), 15 engage¬

ments.
Prix du Palals-Galllen (au trot monté), 9

engagements.
Critérium (au trot monté), 7 engagements.
Prix des Pâquerettes (haies , 20 engage¬ments.
Le début des poulains de trois ans et le

nombre des nouveaux concurrents dans
chaque épreuve donner, t un attrait parti¬culier à cette réunion, qui ne le cédera cer¬tainement pas en intérêt à la première.Les entrees du pavill >;i et de la peiouseseront doublées de façon à ne pas imposerd'attente au public aux portes de ces encein¬tes.
Les courses commenceront à deux heures

et demie.

FOOTBALL RUGBY
I-ES BIARROTS AU STAD1UM

L'équipe du Biarritz-Olympique est annoncée
pour dimanche au grand complet. Sa venueconstitue de ce fait uii grand évent sportif, carsi le temps reste au beau, les sportsmen borde¬lais assisteront à une magnifique démonstra¬tion du brillant eu ouvert, pratiqué de façon
remarquable p les fameuses lignes arrières.
A cette équipe fumeuse, le S.A. Bordelais op¬

posera un quinze complètement, remanié, dans
lequel opéreront des recrues sensationnelles.
Vente de clllets -, l'avance, à partir de sa¬

medi dix-sept heures, au café Saint-Projet.
LES RAYONNAIS A BORDEAUX * —

Dimanche, à 15 heures, sur le terrain de la
Section Burdigallenne, au Grand-Louis, aura
lieu la rencontre comptant pour le cham¬
pionnat de France (2e série) entre les équipes
de l'A. S. Bayonnaise (ex-Jean-Macé) et de la
Section Burdigalienne. Ces deux teams se
présenteront au grand complet en raison de
l'importance qu'iis attachent à cette rencon¬
tre. *
Un service spécial de tickets d'avance fonc¬

tionnera samedi après-midi, de cinq à sept
heures et demie, au siège de la S. B., 42, al¬
lées d'Orléans, au 1er (au-dessus du café Mon¬
tesquieu).
Le terrain est situé route de Saint-Médard,

angle de la route de Mérignac (station du
Grand-Louis). Services de trams, barrière Ju¬
daïque et Croix-Blanche.

FOOTBALL ASSOCIATION
PARISIENS CONTRE BORDELAIS

Le match qui opposera dimanche, au Jard
(Mérignac) la Vie au Grand Air du Médoc à la
Légion Saint-Michel, de Paris, peut être qua¬
lifié cle sensationnel. Ce onze est, en effet, de
beaucoup le meilleur que les sportsmen bor¬
delais aient eu le plaisir d'applaudir cette sai¬
son; il flgjire actuellement en deuxième placedu classement de la poule B du Cham¬
pionnat de Paris. 11 a réussi en championnat
l'exploit extraordinaire accompli seulement
par lui de battre le Red-Star C. C. A., de Pariset le Racing. Cette prouesse donne une idéeexacte de sa grande valeur, sur laquelle il estinutile d'insister.
A la veille do son match de la Coupe deFrance contre le C. A. P., il sera particulière¬ment intéressant d'avoir une ligne exacte dela chance des Médocains dans la compétitionnationale.
Prix des places : tribunes, 6 fr.; pelouses3 fr. ; étudiants et militaires, 2 fr.
Coup d'envoi à 15 heures. Prendre le tram¬

way de Mérignac, au bout de la rue Judaïque.

BOURSES DU COMMERCE
COURS DES CHANGES

Le premier chiffre indique le pair, le second
le cours du jour.
De Paris, ie 25 mars. — Sur Londres (25 15),55 02 i/2 ; sur Madrid (0 92), 2 41 'A ; sur Amster¬dam (2 03), 5 27 14; sur Rome (1 00), 0 72; surNew-Yorli (5 15), 14 33; sur Genève (l 00), 2 41 %;

sur Copenhague (1 39), 2 73; sur Stockholm
(1 39), 2 96 1/4; sur Christiania (1 39), 2 73; sur
Bruxelles (1 00), 1 03 3/4.
Dernier change coté de Paris sur Buenos-

Ayres (au pair de 2 fr. 20 pour la piastre pa¬
pier), le 25 mars, 615 contre 590 la veille.

BOURSES ETRANGERES
Change sur Madrid, 40 50; sur Barcelone,40 55; sur Buetnos-Ayres, 61 3/4; sur Rio-de-Ja-

neiro, 17 1/16; sur Vaiparaiso, 13 29/32.
Bourse de New-Yorlc, le 24 mars. — Change

sur Londres, 3 795 contre 3 785; sur Paris, 14 22
oontre il 37.

N.-B. — Les cours, recettes et stocks de la
veille sont indiqués :ntre parenthèses après
ceux du jour.
CEREALES. — Avoines. — Chicago, 25 mars.

—(Au bushel en cents) : sur mai, 85 3/8 (87 1/4) ;
sur juillet, 78 % (79 3/4) ; sur septembre, 69 1/4
(69 3/4).
Blés. — Buenos-Ayres, 24 mars. — (Aux 100

kilos) : sur avril, 17 80 (18 30); sur mai, 17 70
(18 15).
Rosario, 24 mars. — Sur avril, 16 95 (17 55).
Maïs. — Chicago, 25 mars. — (Au bushel en

cents) : sur mars, 158 (101) ; sur mai, 153 5/8
(156 5/8); sur juillet, 148 3/4 (151); sur septem¬
bre, 145 T/4 (147 3/4).
Buenos-Ayres 21 mars — (Aux 100 kilos) :

sur avril, 8 55 (8 70>.
Rosario, 24 mars. — Sur avril, s 40 (8 (5).
RESINEUX. — Londres, 25 mars. — Térében¬

thine, calme. Disponible, 225 (235); mars- avril,225 (235); mai-août, 172 (17*2); juillet-décembre,
138 (129 14). Résines sans changement.
Savannali, 25 mars. — Térébenthine, 217

(217). Résine K. W„ 18 50 à 19 (18 50 à 10).
New-York, 24 mars. — Térébenthine disponi¬

ble, 235 cents, (235).
Liverpool, 24 mars. — Térébenthine améri¬

caine disponible, 335 shillings (237). On cotait
le 23 mars, à Anvers : térébenthine et résines
portugaises, embarquement du Portugal, 6ans
changement.
SUIFS et GRAISSES. — Paris, 25 mars. —

Marché du mercredi : Glycérine saponifica¬
tion, 420; lessive 80 %, 320; oléine saponifica¬
tion, 500 à 550; distillation, 500, départ; paraî-
lina; Java, 520 à 530; américain, 313 à 320 t. o.
b. ; stéarine saponification, 700 à 725; distilla¬
tion hollandaise, 140 à 150 florins f- o. b. Rot¬
terdam; Suifs : indigène de boucherie, 495
(4801; en branches, 346 50.
Londres, 25 mare. — Suifs australiens, sans

changement.

MARCHÉ DE PARIS-LA V1LLETTE
du 25 mars

Bœufs. — Amenés et vendus, 1,023. Ire qua¬
lité, 7 fr. 30; 2e qualité, 7 fr.; 3e qualité, 6 fr. 80.
Prix extrêmes : 5 fr. 50 à 7 fr. 60.
Vaches. — Amenées et vendues, 623. Ire qua¬

lité, 7 fr. 36; 2e qualité, 7 fr. 10; 3e qualité,
6 fr. 80. Prix extrêmes : 5 fr. 50 à 7 fr. 70.
Taureaux. — Amenés et vendus, 206. Ire qua¬

lité, 7 fr.; 2e qualité, fi fr. 60; 3e qualité, 6 fr. 20.
Prix extrêmes : 5 fr. 50 à 7 fr. 30.
Veaux. — Amenés, 948; invendus, 26. Ire qua¬

lité, 11 fr. 60; 2e qualité, 11 fr.: 3e qualité, 8 fr.
60. Prix extrêmes : 6 fr. à 12 fr.
Moutons. — Amenés et vendus, 4,953. Ire qua¬

lité, 13 fr. 10; 2e qualité, 12 fr. 70; 3e qualité,11 fr. 70. Prix extrêmes, 9 fr. à 13 fr.
Porcs. — Amenés et vendus, 1,553. Ire qualité,10 fr. 30; 2e qualité, 10 fr. 14; 3e qualité, 9 fr. 86.Prix extrêmes, 8 fr. 58 à 10 fr. 30.
Vente très active. Prix en hausse sur le grosbétail et les veaux; moutons et porcs, coursInchangés.
MARCHÉ GÉNÉRAL AUX BESTIAUX DE BORDEAUX

du 25 mars 1920
Bœufs. — Amenés, 173; vendus, G4; invendus,109. Prix des 50 kilos (poids vif) : Ire qualité,

de 185 à 200 fr.; 2e qualité, de 170 à 185 fr.; 3e
qualité, de 155 à 170 fr. Prix extrêmes : de 140
à 210 fr.
Vaches. — Amenées, 20; vendues, 13; inven¬

dues, 7. Prix des 50 kilos! (poids vif) : de 120 à
180 fr.
Veaux. — Amenés, 24; vendus, 21; invendus,3 Prix des 50 kilos (poids mort) : de 450 à 550 fr.Moutons. — Amenés, 134; vendus, 70; inven¬dus, 64. Prix des 50 kilos (poids mort) : de 500à 575 fr.

A l'Hôtel de Ville

Une grande commission extra-municipale
sportive

La municipalité bordelaise, s'inspirant de ce
qui a été fait, dans quelques grandes villes, Pa¬
ris, Lyon, etc., et se rappelant la place consi¬
dérable occupée par Bordeaux dans le mouve¬
ment sportif, soucieuee surtout de donner a la
classe laborieuse et aux enfants et -élèves des
écoles de tous les enseignements les moyens de
pratiquer les sports, a décidé de constituer une
grande commission extra-municipare.
Cette commission, présidée par M. Gallier,

le distingué adjoint au maire, assisté de plu¬sieurs conseillers municipaux s'interessant par¬
ticulièrement à l'éducation- physique, s'est réu¬nie pour la seconde fois mardi après-midi, àl'hôtel de ville, dans la salle des commissions.
Il y avait tous' les représentants attitrés de

tous les groupements intéressés : gymnastique,éducation physique, tir, athlétisme, cyclisme,
football, avion, escrime, alpinisme, natation,
boxe, tennis, etc., ainsi que MM. les inspecteurs
d'Académie et primaire. Une trentaine de mem¬
bres.
Des rapports oilt été lus par chaque groupe¬

ment sur ses vues premières, ses desiderata,
ses conseils.
Après des échanges de vues techniques et fort

intéressants sur une question au fond très com¬
plexe et une mise au point qui, par cette com¬
plexité même et la variété des moyens préconi¬
sés, sera forcément délicate, deux grandes sous-
commissions ont été nommées, qui se Réuniront
prochainement :
1. Education physique et préparation au ser¬vice militaire;
2. Sports athlétiques.
Ces deux sous-commissions désigneront leursbureaux et pourront encore se.subdiviser an

groupes, suivant la naturelles sports.Il est à souhaiter que, dans l'intérêt des en¬fants des écoles, des étudiants (représentasdans la commission par le président de leur
Association) et enfin des nombreux ouvriersbordelais à qui la journée de huit heures rendla pratique des sports accessible, avec tous lesbienfaits que cette pratique entraîne à bien deségards, il est à souhaiter que la municipalitépuisse faire avec l'aide de la commission œu¬vre prompte et complète-.
Ajoutons qu'une des questions les plus déli¬cates à résoudre est l'installation de terrainsde sports à proximité de la ville.

— m —

L'industrie chimique
dans îe Sud-Ouest
CONFERENCE

Samedi 27 courant, à 17 h. 30, aura lieudans le grand amphithéâtre de l'Athénée
municipal, rue des Trois-Conils, une confé¬rence sur « le Développement possible de1 industrie chimique dans le Sud-Ouest ». ,cette conférence, organisée par l'Unionamicale des anciens élèves de l'école de chi¬
mie de Bordeaux, et placée sous les auspi-
c,?s con>ité de défense économique eta action sociale (groupe des patrons so¬ciaux), l'Institut colonial de Bordeaux, laSociété des sciences physiques et naturel¬les de Bordeaux, l'Association des ancienscleves de l'Ecole des arts et manufactures
(groupe de Bordeaux), la Chambre de mé¬tiers de la Gironde, sera présidée par MDerivaud, vice-président du comité de dé¬fense économique et d'action sociale, che¬valier de la Légion d'honneur, et faite parM. L. Perreau, ingénieur-chimiste et licen¬
cie es sciences.
Tous ceux qui s'intéressent au développe¬ment de l'industrie chimique dans notre ré¬

gion sont instamment priés d'assister à cet¬te conférence en aussi grand nombre quepossible.

Vacances de Pâques
dans les écoles publiques

Par arrêté en date du 22 mars cornant, M. lePréfet a fixé, ainsi qu'il suit, les vacances de
Pâques dans les écoles primaires publiques dudépartement de la Gironde ;
Sortie ; le mercredi 31 mars, après la classedu soir.
Rentrée ■: le lundi 12 avril, à l'heure régle¬mentaire.

Aéronautique
Le lieutenant Marvin et-, de l'Entrepôt n. 2à Nanterre, est affecté à la station de tran¬

sit maritime de Bordeaux.

Retour offensif des pick pockets
Dans un tram des cours, à la station de

la place de la République, M. Fernand
Giraud, demeurant 24, rue de l'Eglise-Saint-
Seurin, a été victime d'un pickpocket quilui a enlevé son portefeuille contenant
600 francs.

— M. Charles Rocher, industriel, demeu¬
rant à Floirac, rue Henri-Chaigneau, 45,
occupé à placer des rails pour Decauville,
place Latulie, avait déposé son veston à
côté d'une pile de poutres. Un tire-laine
visita le vêtement et y prit un portefeuille
contenant une sommé de 2,560 francs, un
carnet de chèques de la Banque de France
et un bon de la Défense nationale de 500 fr.
M. Rocher fils, travaillant avec son père,

avait ôté, lui, son pardessus. Dans la po¬che intérieure de ce vêtement, le même
filou a pris un cache-col blanc, auquel était
fixée une épingle de cravate en or, forme
serpent, d'une valeur de 50 francs.

— Enfin, un troisième .pickpocket a sous¬
trait, quai de la Souys, à M. Léonce Bes-
son, garçon épicier, route de Saint-Médard,
88, à Bordeaux, son portefeuille dans le¬
quel était une somme do 550 francs.

3Cte cambriolage
du cours Georges-Clemenceau
M. Gornuau, chef de la Sûreté, qui fut

appelé à constater l'audacieux cambriolage
perpétré, pendant la nuit de mercredi à
jeudi, cours Georges-Clemenceau, chez Mme
Canal, a chargé des recherches une des
meilleures lbrlgad.es.
Aux renseignements que nous avons four¬

nis au sujet de cette affaire, il convient
d'ajouter ceux-ci : Les malfaiteurs ont frac¬
turé plusieurs armoires, où étaient les mar¬
chandises qu'ils emportèrent. D'autre part-,
ils ont forcé le tiroir-caisse ; la tailleuse
avait- eu, heureusement, la bonne inspira¬
tion de n'y rien laisser.
On a des raisons de croire que les au¬

teurs de ce vol pourraient, bientôt tomber
entre les mains de la police.

Res rondes nocturnes
M. Beliocq, commissaire de police dut si¬

xième arrondissement, a effectué une ron¬
de, dans son quartier, entre dix heures et
minuit, jeudi soir.
Une contravention a été relevée contre

la propriétaire d'un meublé' de la rue Las-
telnau-d'Auros.

Au Palais
Le double assassinat de Cussac
Tandis que M. Quérillac, commissaire de

police mobile, et l'Inspecteur Jagourd pour¬
suivent l'enquête sur l'assassinat des époux
Grenier, M. le juge Duhernet de Bosq a
fait conduire jeudi à Bordeaux un individu
arrêté la veille par la gendarmerie de
Blanqueiort sous l'inculpation de vol d'une
bicyclette. Sans raison plausible, la rumeur
publique à Cussac avait associé cet incul¬
pé au meurtre des deux septuagénaires. Or,il a fourni à M. Dubernet de Bosq un alibi
indiscutable : il est actuellement hors de,
cause.
Le nécessaire a été fait au parquet en

vue d'oppôSition à la vente des titres et
bons de la défense rigolé s par les assassins.Tous nos services de police recherchentles individus suspects qui pourraient être
en possession de pièces d'or. La gendarme¬rie de Casteinau, de son côté, vérifie l'em¬ploi du temps, durant la. nuit du crime,de diverses personnes que des soupçonsont pu effleurer, bien injustement peut-être.L est d'ailleurs pourquoi ia discrétion estde rigueur jusqu'au jour où les recher¬ches auront donné un résultat certain.

«

TRIBUNAL CORRECTIONNEL
Présidence ae M. FOURCAUD; vice-président.
L'AFFAIRE DU MARCHE

DES GRANDS - HOMMES
Le lieutenant do paix Cacciaguerra, tra¬

versant une nuit le marché des Grands-
Horames, vit qu'un individu se dissimulait
à son approche sous un des bancs de ce
marché. Il le tira aisément hors de sa ca¬
chette et, l'ayant fouillé, le trouva, porteurd'une pince-minseignetir et d'autres acces¬
soires de cambrioleur.
Cet individu, Pierre Batlion, a comparu

jeudi devant le tribunal correctionnel, qui
l'a condamné à six mois d'emprisonnement
et à dix ans d'interdiction de séjour.

COUR D'APPEL 4e GHÀMBRE
Présidence de M. DUBOIS DE LHERMON,

président. •

UN ACQUITTEMENT
En février dernier, le tribunal correction¬

nel de Bordeaux condamnait le nommé Le
Garec à treize mois d'emprisonnement et à
cinq ans d'interdiction de séjour pour vol
et coups à un débitant.
Sur appelT la quatrième Chambre de la

Cour a déclaré la culpabilité de Le Garec
non établie et a prononcé son acquitte¬
ment.

Cornmunications
GROUPEMENTS CORPORATIFS
SABOTIERS-GALOCHIERS DE LA GIRONDE.

— Réunion extraordinaire du Syndicat le di¬
manche 28 mars, à neuf heures trente du ma¬
tin, Bourse du travail.
PATRONS COIFFEURS*. — Tous les patrons

sont priés d'assister 5 la réunion, A l'Athénée
municipal, vendredi 26 courant, à vingt et
une heures.
GROUPEMENTS MUTUALISTES
LA SOUYS-FLOI'RAC. — Les sociétaires de la

382e section des Prévoyants de l'Avenir (Bor¬
deaux-Bastide. haDitanti la commune et les
environs, sont informés qu'à partir de ce jour
leurs cotisations seront reçues chez M. Ernest
Plantey, serrurier à La Souys-Floirac, en rem¬
placement de M. Fabre, décédé.
ANCIENS MILITAIRES
AMICALE DES ANCIENS DU 18e D'INFAN¬

TERIE. — Réunion mensuelle samedi 27 cou¬
rant, à vingt heures trente, au siège social,
Athénée, salie numéro 1.

ASSOCIATION AMICALE DES REFORMES
No 2, DE LA GUERRE. — L'Association ami¬
cale des réformés de guerre de la Gironde in¬
vite ses membres réformés n. 2 à demander la
révision de leur réforme en vertu de la loi
du 31 mars 1919. Faire la demande par lettre
recommandée au directeur du service de santé,
18, rue Porte Dijeaux. Pordeaux, avant le
30 mars 1920. dernier délai.
ASSOCIATIONS DIVERSES
LES ECLAIREURS DE FRANCE. — Diman¬

che 28 mars, à huit heures, au local S, rue
Mexico, Caudéran, sortie. P„epas froid.
COURS ET CONFERENCES
CERCLE VOLTAIRE. — Causerie samedi 27

courant, à vingt heures trente, dans les salons
du Cercle, par M. Georges Périé, sur l'Art et
la Démocratie française.
LES CAMARADES DE COMBAT (Amicale des

Poilus), causerie de M. Bernard, médecin de
la marine, sur «la Vie à Constantin ople >., le
vendredi 26 mars, h vingt heures trente, a
l'Athénée.
ANCIENS ELEVES DE L'ECOLE DE CHIMIE

DF, BORDEAUX. — Conférence organisée par
l'Union Amicale qui aura lieu le 27 mars 1920,
à dix-sept heures trente, dans le grand amphi-
théâtre de l'Athénée. M. Perreau, secrétaire gé¬
néral de notre Union, traitera !e sujet suivant :
« Le développement possible de l'industrie chi
mique dans le Sud-Ouest».

Informations
Chemins fie ïer

MIDI. — La gare de Bordeaux-Saint-Jean
(P. V.) informe les expéditeurs qu'elle accep¬
tera le samedi 27 courant les expéditions ins¬
crites dans le groupe II, de 4,201 à 4,230; elle
acceptera, mais à destination du Midi seule¬
ment, dans le groupe 111, de 5,C01 à 5,950.
Nota. — Un régime spécial existant pour

vrntimille, Hendaye. Irun, Cerbère, Port-Bou,
Tarbes, la ligne de Perpignan à Brades, les
tramways de l'Aude et du Tarn. Se renseigner
à la gare avant d'apporter les marchandises
inscrites dans les séries ci-dessus.
ETAT (ancien OUEST). — La gare de Bor¬

deaux-Sain t-Jean (P. V.) informe les expédi¬
teurs qu'elle acceptera le samedi 27 courant
les expéditions à destination des ports de mer
seulement inscrites dans le groupe III, de 2,801
à 2,840.

Chronique Théâtrale
GRAND-THEATRE

Vendredi, à huit heures précises, «Madame
Butterfly ».
Samedi, à huit heures, cinquième représen¬

tation de « Marouf. savetier du Caire», le plus
grand succès du Théâtre de l'Opéra-Comique.
Cette luxueuse féerie musicale, dont la réali¬
sation sur notre première scène a fait sensa¬
tion, sera interprétée par M. Francell, premier
ténor de l'Opéra-Comique, qui chante le rôle
;le Marouf à ce théâtre; Mme G. Perron, M. F.
Lasserrre. MM. Ricard, Barreau, Revaldi, Mme
Cazàlis, M. Laroche, etc.
Au troisième acte, grand divertissement orien¬

tai avec la danseuse étoile Mady Pierozzi,
Mlles Perly et Maritza. et les dames du ballet.
Aif cinquième acte, le Passage de la caravane.
Dimanche, en matinée, à la demande géné¬

rale, « Sigurd ». avec Mlle Marcelle Demougeot
(de l'Opéra), M Robert Lassalie (de l'Opéra),

M, Mazens- (de l'Opéra), M. N*. Lassalie, Mlle Ju-Jiette Nadiany, Mlle Laughlin, M. Barreau, etc.
Aux deuxième et quatrième actes, ballets.
Dimanche, en soirée. « Manon », avec Mlle Su¬

zanne Cesbron (de l'Opéra-Comique\ M. Fer-rand Lemalre, M. II. Raynal, M. F. Lasserre,
M Ricard, etc.
Locations ouvertes.

APOLLO

Vendredi, samedi, deux soirées de gala : «les28 Jours de Clairette». Dimanche, on matinée,«Surcoût»; en soirée, «les 28 Jours de Clairet¬te». Lundi, «les Mousquetaires au Couvent».
A toutes ces représentations sensationnelles,

e.i intermède, «l'Anglais embarrassé», création
sensationnelle de R.-M. Ilymack. Prudent de
louer au hail de l'Apotlo. Bientôt, Suzanne
l'rohly dans Orphée».

BOUFFES
« L'Ecole des Cocottes » sera jouée jusqu'à di¬manche soir inclus avec une matinée, diman¬che, avec son exquise interprète Yahne I.ani-bray. Du lundi 29 mars,au 1er avril, «Chouquet-

le et son As»; du 3 au 5 avril, pour les fêtesde Piques. «Primerose», l'inépuisable succès
de la Comédie-Française. Prudent (le louer au
hall de I'Apollo,

TRIANON
Tous les soirs, le grand succès, do fou rire

«l'Enfant du M'—aole», vaudeville en trots ac¬
tes, de Gavault et Charvay, avec une excel¬
lente distribution . MM. Dorival. Tavela, Bo-
nal. Guise, Wattel, Millous; Mmes Brionne,
Darthel, Borde, Dalbray. etc. — Samedi et di¬
manche, à deux heures et demie, matinées de
«l'Enfant du Miracle». Se hâter de louer pour
le vaudeville le p!"s follement amusant. Télé¬
phone de Trianon. 47-16.

SCALA
Samedi et dimanche, matinée et soirée, trois

représentations de la revue: «Bordeaux qui
rit ! ». avec «l'Envoûtée», scène nouvelle, jouée
par Charlotte Dauvia et Kamii. On loue sans
frais en permanence à la Scala.

ALCAZAR
Samedi 27 et dimanche 28 mars, « le Courrier

de Lyon », qui bénéficiera cette année d'une
interprétation exacte et sera présentée on ne
peut mieux dans les décors nouveaux du
théâtre de l'Alcazar, qui se place au premier
rang des scènes bordelaises.

ALHAMBRA
Vendredi, sur la scène, l'amusante revue-de

MM. J. Vaimy et H. Broca : «Ah ! Fi ! Fi ! »,
allègrement interprétée par les artistes de
i'Alhambra.

ALHAMBRA-DANCING .

Privilégiés, les danseurs de I'Alhambra ont
droit d'entrée dans la salle du spectacle à par¬
tir de dix heures. Ils pourront ainsi agréable¬
ment terminer leur soirée.

THEATRE MOLIERE

Salle Franklin, dimanche 28, à 2 h. 30, 2e re¬
présentation du grand succès «la Passion». Or¬
chestre symplionlque, grandes orgues, chœurs,
soli. MM. Négrié, Barreau. Miles Cazeneuve, Du-
blanc. Location Bermond jusqu'à samedi midi.

ETOILE ARTISTIQUE BORDELAISE
Dimanche 28. à 2 heures 30. villa Grisdh, rue

de Marseille. 72 r consert-sauterie.

."0770(71ATION
DES ETUDIANTS YOUGO-SLAVES

Vu les difficultés de l'heure actuelle, l'Asso¬
ciation des étudiants yougo-slaves a l'honneur
d'informer ses invités que. le bal du 27 mars
courant, qui devait commencer à 21 heures,
commencera à 20 heures très précises.
THEATRE GIRONDIN (chemin de Pessac)

Samedi, 2630 et 8630 : Au SaharanBarrabas. At<">.

SPECTACLES du 2-6 mars

GRAND-THEATRE. — 8 h. : Mme Butterfly.
APOLLO. — 8 h. 30 : Les 28 jours de Clairette.
BOUFFES. — 8 h. 30 : L'Ecole des Cocottes.
TRIANON. — 8 h 39 : L'Enfant do Miracle.
SCALA. — 8 h. 30 ' Bordeaux qui rit 1 revue.
ALHAMBRA. — 8 h. 30 : Ah I Fi ! Fi ! revue.
ALHAMBRA-DANCING. — 8 h. 30 : Bal. Gala.
SKATING PALACE. — 8 h. 30 ; Patinage et bal.

ÉTAT CIVIL
DECES du 25 mars

Georges Ortet, 7 ans, rue Chauflour, 19.
Mme Liège, 3g ans, rue de Ségur, 93 bis.
Maximien Mo unes, 58 ans, rue Jean-Soula, a.
Marguerite de Mesion, 60 ans, c. St-Mé,dard, 47.
Pierre Baurès - Trojoine, 72 ans, rue Pierre, 30.
Vve Déjean, 76 ans, r. Roborel-de-Climens, 18.
Vve Abezou, 84 ans, boulevard Albert-Ier, 180.
Vve Guignon, 84 ans, rue Neuve, 45.
Vv Sauné. 85 ans rue du Jardin-Public, 44.

iPnilViniE iniiïi ÊâBSr Mme Mounes, MU»
Mvil VUS rUlifcurlfc Olympe Mounes, M.
et Mi»« Alfred Itey et leurs enfants, MH|) Adrien-
ne Dick prient leurs amis et connaissances de
leur faire l'honneur d'assister aux obsôcpues de

M. Maximien-Simpiice MOUMES,
chef de bureau à la préfecture de la Gironde,

officier de l'Instruction publiq<ue,
leur époux, frère, beau-frère et oncle, qui au¬
ront lieu le samedi 27 courant, à 14 heures.
On se réunira à la maison mortuaire, 5, rue

Jean-Soula, à treize heures et demie.
Pompes funèb. municip., H et 13, r. de Belfort

nn&JUlfti ETIS&1ÈBDE M- et Mme Jean Mar-uUllWUI rUrt&MnBl que, M. et Mr-:e Mau¬
rice de Fuentes, Marguerite et Yvonne
Marque, M. Pierre Marque, les familles Mugu-
lar et Satrustegui prient leurs amis et con¬
naissances de leur faire l'honnewr d'assister
aux obsèques de
Mme veuve AGUERREBERRI Y DE FUENTES
leur mère, belle-fiière, grand'mère, sœur et
tante, qui auront lieu le samedi 27 mars, en
la basilique Saint-Seurin.
On se réunira à la maison mortuaire, rue de

Lerme, 21, à neuf heures un quart, d'où le
convoi partira à neuf heures trois quarts.
Il ne sera pas fait d'autre invitation.

Pompes funèb. gênér., Ht, c. Alsace-Lorraine.

PftMUAI EBltJrQBE M. E. Mounerat, M.mUSiVUI rUnEDHE et M»» J. Mounerat,
Mu»» Andrée'et Simone-, Mounerat prient leurs
amis et connaissances ae leur fâire l'honneur
d'assister aux obsèques de

Catherine MOUNERAT,
leur épouse, mère, belle-mère et grand'mère,
qui auront lieu le samedi 27 mars, en l'église
Saint-Bruno.
On se réunira a^i presbytère de cette parois¬

se à neuf heures et demie, d'où le convoi fu¬
nèbre partira à dix heures.
Pompes funèb. gènér., tli, c. Alsace-Lorraine.

CONVOI FUNÈBRE Augaret et ses en¬
fants, les familles Mauhourat, Lescoulier, Jar-
nigon et MU» Bouet-Augâret prient leurs amis
et connaissances de leur faire l'honneur d'as¬
sister aux obsèques de

M. Jean BOUET-AUGARET,
leur époux, père, frère et oncle, qui auront
lieu le samedi 27 mars, en l'église Jeanne-d'Arc.
On se réunira, 36, chemin du Tondu, à 2 hOT.
Le convoi funèbre partira à 2 heures 30.

;AViS DE DÉCÈS veuve G. Briigè'reMet
ses enfants ont la douleur de faire part à
leurs amis et connaissances du décès de

Mme veuve GOUILLARD,
leur mère et grand'mère, inhu-mée à Coirac,:-le mercredi 2f mars.

ipnuuni CIIUÈDDC Mme veuve ArthurmUW VUi I UnbDnC Cornet, le docteur L.
Cornet (de Pau), et Mme; M. et Mme Armand
Cornet et leurs enfants, M. et Mm® A. Dumas
et leurs fils, Mme veuve A. Roumagoux. M. et
Mm® André Roumagoux, M. et Mm® Onézin
Courrèges et leur famille prient leurs amis et
connaissances de leur faire l'honneur d'assis¬
ter aux obsèques de

M. Arthur CORNET,
conseiller municipal,

leur époux, père, beau-père, frère, beau-frère,
oncle, cousin et ami, qui auront lieu le samedi
27 courant, en l'église Notre-Dame de Talence.
On se réunira à la maison mortuaire, 181,

cours Gambetta, à Talence, à dix heures, d'où
le convoi partira à dix hesures et demie.
Il ne sera pas fait d'autze invitation.

Pom; -s funèbres générales (Sert), de Talence).

AVES DE DÉCÈS ET MESSE
M. Henri Dumur a la douleur de faire part

à ses amis et connaissances de la perte cruel¬
le qui vient de le frapper en la personne de
son épouse

Mme Henri DUMUR,
née Anita T1LL1ET.

Les obsèques ont eu lieu dans la plus
stricte intimité
Messe de famille, mardi 3(1 mars 192(1, à

neuf heures, église du Sacré-Cœur.

QEMCBPIEMC&STC! veuve Jouanet,nCmEnUSEInEFS i O Mm® et M. Rouyer,
MU®® Paule et Andrée Rouyer remercient sin¬
cèrement les personnes qui leur ont fait l'hon¬
neur d'assister aux obsèques de

Mme veuve Fernand BOUCHELOT,
ainsi que celles qui leur ont fait parvenir des
marques de sympathie dans cette douloureuse
circonstance.

REMERCIEMENTS EVSSH «g?»raud et leurs enfants, M. André Giraud, lesfamilles Giraud (de Montlieu, Montendre etParenlis), Chauvréau (de Royan), Miaille (.deCartelègue), Bergeron et Gillis (de Madrid),Crary, Darquey et M1*"3 veuve Arnaud remer-oient bien sincèrement toutes les personnes

sèquesUde°nt '''10nTle,,r d'assister aux ob-
M. Henry GIRAUD,

ainsi que celles qui leur ont fait parvenir des
rirc<?nstanceS5rmi>a dans cette douloureuse
Pompes funèb. génér., I2l, c. Alsace-Lorraine.

REMERCIEMfNTS Mmc A- Monac, MU® J.
, f », O Cn ' Ù J-abadie, M. R. Moriac,les familles Sens, Garraud, M.-E. Moriac re¬mercient bien sincèrement toutes les person-nes qui leur ont fait l'honneur d'assister auxobsèques de

M. Marie» LABADIE,
ainsi que celles qui leur ont fait parvenir des
marques de sympathie dans cette douloureusecirconstance.
Les messes seront dites dans l'intimité.

REMERCIEMENTS £f jnS.fSJSSS"Mme veuve Eugène Kessler et sa fille, le corn-mandant Paul Kçssler, chevalier de la Légiond'honneur, et Mine, et leurs enfants; Mme veu¬
ve Galland et sa famille et le personnel de lamaison Saint frères (de Bordeaux) remercientbien sincèrement toutes les personnes qui leuront fait l'honneur d'assister aux obsèques do

EVE. Eloi KESSLER,
caissier de la maison Saint frères,

ainsi que celles qui leur ont fait parvenir des
marques de sympathie dans cette douloureuse
circonstance.

TRiKSlM RE COMMERCE RE BORDEAUX
LIQUIDATION JUDICIAIRE
V-érificatiori do créances

Du sieur Jean-Antoine BERTRAND, influétriel à Bordeaux, le mercredi 7 avril, à 2 h -«U
CONCORDATS f*Du sieiur Auguste BERNARD, camionneur 4Bordeaux, le mercredi 7 avril, à 3 heures.

CESSATION DE PAIEMENTS
Vérification de créances

nkLCaLsieur? BERTRAND et Cie, indusuriels àBordeaux, le mercredi 7 avril, à 3 heures
FAILLITES

a£.f du mars 1920, le Tribunal a

Yteliers ^tu^V1nUta 13 Sooiété anonyme

liDE BOUCHERIE K Blliï»Baisse de prix sur tous ies Pols-au-fca
Grande Réclame de VEAU

(Voir qualité et prix à nos Étalages)

Srande BOUCHERIE HÉL1ÈS
4, Place des Capucins, 4, Bordeaux
'teck. i i. ,

inte à l'os <4' » K)
is«î j p)et et Entreeôle 3'80|]> (

)

ca/Fitet et Entrecôte 3'80p femqu °tte 7 "" il''aMOtfTOIV : Gigot et Côles floes,
AGNEAUX DE GRAVES EXTRA

SERVICE FUNÈBRE et .sa famille prientleurs amis et connaissances de leur faire
l'honneur d'assister au service de

M. Adrien SOUILHAC,
ancien commerçant,

chemin Laharde, à Bacalan,
leur époittx, fils, gendre, oncle, oousin et neveu,qui aura lieu ie dimanche 28 mars, en l'égliseSaint-Rémy, à neuf heures du matin.
Pompes funèb. génér., 121, c. 'Alsace-Lorraine.

BOURSE DE PARiS
du 25 mars 1920

BULLETIN FINANCIER
Tendance plus faible, surtout sur les gran¬des valeurs internationales, que la détente

du change afflecte sensiblement. Les avis de
Londres sont moins satisfaisants, et les inter¬
médiaires poussent la clientèle aux dfeage-ments. On note une fermeté de bon aloT sur
nos Rentes, les Sucres, les Russes et Banquesmexicaines. Rio lourd; Nitraties résistants;Transports en commun quelconques; Naviga¬tion irrégulières. En coulisse, le fléchissement
est général sur les valeurs favorites de la spé¬
culation. On était par contre soutenu sur les
Charbonnages, les Métallurgiques, les Valeurs
égyptiennes et coloniales. Russes en progrès.

VALEURS EN BANQUE
MINES D'OR — Chartered, 53 75; East Rand,

35 50; Ferreira, 42; Goldfiôlds, 73 75; Modder-
fontein B, 383; Rand Mines, 811; Robinson
Gold, 31 50.

Etablissements G. THÉSOÏ
49,r.Sle-Caiïerlne; 18 r. Ram; 12,pi.«es G'R-Hoijmes-

50, c. Portai ;j29, c. de la Marne; 32, r. Judaïque
SAMEDI 27 MARS, GRANDE RECLAME
Parmi toutes viandes de 1" choix, le veau

sera livré à des prix que la hausse persistante!
avait fait oublier depuis longtemps. '

AIT*!-! ATT de de platine eti tous vieux dentiers même
brisés, au plus haut prix. Demander noticefranco. — BILLOUD «fc C, 19, rue de la Cha¬
rité, LYOiV. — Téléphone : Barre 61-85.

Pour recevoir 8 jours avant les kiosques
et les grandes

_ is
voyez F. DVDIEtt, 34, r. Porte-Dijeaux. Bdjfcl
chez qui vous ironveréi tous les journaux.

LA FEMME CHIC! modes de Paris

Demandai MOKT14ES
BIJOUX et ORFÈVRERIE

lILTMUIIKM Fal'àB£SJI«?ÇOftfSix 4*** Prix, 25 Médailles d'Or au Concours
de l'Observatoire. FRANCO TARIF ILLUSTRÉ.

avecl'AUTO-
n

Tirages financiers
DU 25 MARS

VILLE DE PAIUS 1899
Le numéro 77,725 gagne 100,000 francs.
Les deux numéros suivants gagnent cha¬

cun 10,000 francs :
8,368 368^38

Les trente numéros suivants gagnent cha¬
cun 1,000 francs :

32,092 33,718 38,671 46,711 66,789 74,236 80,646
124,380 134,824 131,829 146,322 181,553 235,874 243,495
251,764 254,912 267,241 284,491 302,532 307,779 311,512
316,353 327,943 346,758 363,493 386,581 403,131 403,979

407,669 412,422
VILLE DE PARIS 1M0 (METRO 2 3/4)

Le-numéro 35,071 gagne 100,000 francs.
Les trente-huit numéros suivants gagnent

chacun 400 francs :

7,016 11,641 13,405 22,743 23,551 31,3-79 34,025
34,311 38,205 38,788 39,273 44,484 52,222 52,421
52,579 52,911 58,400 63,097 69,017 69,691 72,565
75,023 75,327 75,671 81,805 82,378 85,511 86,379
9L221 91,905 97,862 97,993 100.152 100,541 111,363.

112,121 112,734 115,189
364 -numéros sont remboursables au paîr.

D'ÉCONOMIE
0 D'ESSENCE

SUR TOUS LES CARBURATEURS
ylg et 20, rue des Chênes-Liège3, BORDEAUX

FINESFOUCAULD.***
A.<°À'--20 ANS _ V.O.

|.UC|EN-pOUCAULO *.(* j
■'Mt" Fondée 18A7 é J
Cognac.

Un Traitement intégrai
des Maux

I d'ESTOMAC etd' INTESTINS
est/eC/llSOW duDSA. J. Carpentier,

qui, après delaborieuses expériences, estparvenu
à mettre aupoint la formule idéale pour ietraitement desmaladies des voies cfrgestives
Le CAIS0DYLassure une digestion régui/ère,
supprime progressivement toute âou/eur.I etguérit dyspepsies, gastralgies, entérites, etc..
Cest ieseul traitement intégra/etrâtion/iéi
parce gu'ii combat simultanément

| lintoxication et la cféminéra/isation.
te seu/ pratique et agréable,

\ parce que divisé en sachets
\ et délicatement aromatisé.
SON EFFET EST DIRECT ETT0TÂL]1

1 Toutes pharmacies -5 fc80 ( Impôt compris ),
| ou contre mandat sans irais aux LABORATOIRES du
J RÉvutsiF BOUDIN. Ô^rw doMoulin à Wncennes.fôe«)

DEMANDEZ LE

SROG DURIT
LE MEILLEUR DES GROGS

èm

Les Directeur* !
LeGérant. G. Bouchon. — "

BMfflLHS
Ecaille

et
Ivoire

pierres
fantaisie

d=
BIANCHI et sa série de Victoires

EN" BELGIQUE : Bmanehe 21 Mars, J. ViLNHEVEI. gagne
le TOUS. SE FLANDRES <26© kîl.)

EN ITALIE : Jeudi 25 Mars, O. BELLONI et Henri
EEXaISSXEXt triomphent dans la classique course internationale

MILAN - SAN RBMO (z&o mi,j
sur "bicyclette

BIANCHI
montée sur PNEUS PIRELU

Agent Général ) Quinto MALINVERNE
pour la France 120, Avenue des Champs-Elysées, Paris

-J,

GEITCAMIONS DIVERS
jËk.

CAMIONS sept, cinq, quatre, trois tonnes.
CAMIONNETTES de 1,000 à 2,000 kilos.
Matériel entièrement révisé par nos soins, garantiétat neuf, livrable après essais.

FRACTION MECANIQUE OU SUD-OUEST
22-24, rue Borie, Bordeaux — Téléph. 47.34

11, cours
Baiguerie
Bordeaux

La Grande Marque
Téléph,
50.28SPHINX

g VERITABLE PORTO D'ORIGINE \
Se consomme- en famille, dans tons les Cafés et Maisons de Thé.

■SR0UPA6ES MITJAVILE-
Expéditions par WAGONS complets

j VINS, EIQUEUB.S et autres NEarchandises
Renseignements : 29, rue Serr, BORDEAUX.- Tél.î«.56 1

PÂP1FE3Q PFIUTR STOCK IMPORTANT — VEHTE ET POSt£, h 1 I ILISy _ r ui H I O albums, échantillon francoPEACOCK C° LTD, 6. RUE ROLLAND. BORDEAUX. - TÉLÉPH. 28.70

INSTITUT SEROI HERAPIOUE
BORDEAUX, 25, rue VITAL-DA BLES
T. 1. jours, jusqu'à 6 h., et jusqu'à 7 h. lundi, jeudi et samedi

Machines Underwood
garanties à partir do 950. Loca¬
tions. Ecole, 39, r. St®-Catherine.

AAA SYPHILIS
g. fi K gL, (Gueriton contrôlée).H M B JgaClinique WASStWMANN

U28: tae Vital-Caries,Bx
ECOULEMENTS

RETRECISSEMENTS Traitenceal ea 1 sésace

R5KGOCIANT de Bordeaux très
connu sur place entrerait en

irelalibn avec personne dispo¬
sant de 200 à 500,000' pour trèsbelle affaire de tout repos, ù
réaliser tout de suite. Intermé¬
diaires s'abstenir. — Ecrire au
plus tard jusqu'au 29 courant ;
IIANOT. bureau du journal.

BONS ÉBÉNISTES
PETITS OUVRIERS

demandés, 184, cours de l'Yser.
l'APMÈTT meubles, laines,
W Abrît 1 t plumes ou débar¬
ras, etc. — Ecrire ; IL MAZET
75, r. J.-Garayon-Latour 75, Bdx'électricité

Importante maison d'entrepri¬ses électriques ayant 40 années
d'existence, située danls ville
d'eau très réputée du Sud-Ouest.
Grand magasin d'exposition
én plein centre. Clientèle et
références de premier ordre.
Affaire en plein rapport etM'avenir,

A CÉDER DE SUITE
pour cause de santé.

Ecrire :

O-PTABJLE, Ag. Havas, Bordx.

NATALIS
Achat et vente brillants, perles
fines, bijoux, argenterie, plati¬
ne, belles fourrures; 5, rue des
Trois-Conils, 5, à Bordeaux.

^jFgiyirn demande très bonlï5 Ë U 11 1 fc aa conducteur de cy¬
lindres. Références exigées. —

Ecr Yarnas, Ag. Havas, Bdx.

DISPONIBLE tSfo°rmesPlfô
tonnes; wagons-loudres bois
chêne 45 à 200 hect. SAINJEAN,
constr, 59, r. Jean-Jaurès, Bègles.

CAMION BERLIET 2 T.
fi V. près manufacture tabacs
ci 12 pièces bon état, cour et
débarras, dont 4 libres tout de
suite. Prix 50,000 fr. LEONARD,
47, rue du Hautoir, 47. le matin

toupille» trcèas
en série. HAR-

SU33I-.Y, 47, ch. de Pessac. Bdv

jpARAGE AVON, 28, pl. ,i0 jaIU Victoire, demande bons gar-
nfeseurs p. autmobiles, b. rétri¬
bués. S'adresser, 1, rue Cousin
jl, Bordeaux, de 18 h. à 20 h.

TORPÉDO
MOTORLOC, 1913, 16 HP, spé¬
ciale, 6 pl., ét. neuf, à vendre.

57, cours de Luze, 57.

SAVON DE MÉNAGE
Postal 10 k., si fr. franco contre
remboursement. DAUPHIN, 14,
fc-ue Albert-Ier, 14, MARSEILLE.
t* U MOTO-POMPE asp.. foulT,(A W • 8,000 lit. débit, état neuf,
!K- brouette et accessoires. Ecr.
iïANO, Agence Hayas, Bordeaux

ROUGE VIN EXTRA BLANC
I50f VIN1C0LE NOUVELLE 190'

rue Peyronnet LVoii
KKPAUATIOiNS

MAGHINES A ÉCRIRE
Underwood, Remington, etc.Inter• Office, 52, ail. Tourny, 52.

Livraison rapide.

PEINTRES !!!
""C'BLINC LINOXA
Kemjilace avantageusement la céruse
Fixité absolue à la lumière

Résistance garantie à l'extérieur

MARQUET & CURE
rue Vanban, Itm'deauwp

COSTUME homme dernier chicsur mesure à 320'. INDEY, tail¬
leur diplômé, 9, r. Frères-Bonie.

"

jn, m n ta» grillé depuis
MB W ET le kilo|| ■ 1 ■ Très bas

MÊ K_ HL_ prix sur
S H w bi chicorée
H I BU I 9 " La -Veus-■ Bfin I 9 trienne».et
W ■" H mm Malt des
Chartreux. Epiciers et Coopéra¬
tives, demandez tarif.

Usines L JASLIER, ROUEN
COMMANDITAIRE ou associédem. p. créer affaire intér.
Ecr. Maugiin, Havas, Bordeaux

AGHÂT A GROS PRIX
mobiliers modernes et anciens.
Labarraque, 14, cours d'AJbret.
APU1T t. vestiaires, meubles,
nlinAI blbelots.débarras.etc.
Ec. FAUCHE, 17. r. Courpon, Bx.

OUVRIER FORGERON capablesérieux demandé. Travail as¬
suré Réf. exig. S'ad. Chauvréau,
constructeur à Jonzac (Ch.-Inf.)

Vidanges immédiates
S'® d'Assainiss. de Bordx et Ban¬
lieue. 115, c. Alsace, B*. Tél. 10.31
A II f une loco «LANZ» n® 8,
M V. ■ foyer carré, timbre 10 k.,
machine neuve ayant fonction¬
né un mois. Société 'l'ELLUR,
12, rue Rivais, 12, TOULOUSE.

Grand Hôtel de la Gironde
42, r. de Rivoli, Paris (Hôtel-de-
Ville). Cent. d. aH. Chauff. cent.
Electr. Confort moderne. Faqot,
propriétaire. — Tél. Arch, 30,01.

CARTES POSTALES, Avril, Pâ¬ques, fantaisies, papateries.
Catal. gratis. Gros. DELBOY,
5, rue de la Rousselle, 5, Bordx.

PIERRES A BRIQUETS
5"»/"» ; le cent, 10'; le mille, 85'. P1
spéc* par kilos. Port en sus. Env.
c. rembt: PILON et DULAC, 10.
rue d'Algérie, 10. LYON.

CAMIONS
Soumissionnaires, vous trou»
verez chez M. Tourillon, 251,
f,1!® Judaïque, des véhicules àl ntat de neuf, outillés et équi-
P- cher qu'à Bassens,G. M. C. 800 kil A. S. 2 tonnes,A. S. 4 tonnes et F. W. D. 3 ton.

J ACHETE TOUT : bijoux, mé¬taux, meubles, antiquités, eto,oatlneau, il. cours d'Albret, Bx.
ACHAT AU MAXIMUM

Diamant, platine, or,
Monnaie aruent pas cours, vieuxDentiers Beau, Si, r. Esp.-d-Lols

J'ACHETE meubles, glaces, mê"me ans cadre; laine, plume,
débarras, camions et voitures
automobiles. S'adresser : R. AR-
RIVE. meubles. 8, pl. Mériadeck

Bons menuisiers demandés
S'ad. Gve Carde et Fils, 52, rue
Nuyens, 52, Bordeaux-Bastide.

PAIEMENT IMMEDIAT
et a domicile
de tous les XT» 4LP i v aï
delà DÈFENSt NATIONALE

DÉMOBILISÉS possesseurs.
portez ou envoyez

par poste vos Bons MOI IM A
à la Banque JULES |f| U L I M fi
2, cours Intendance. Bordeaux

SOUFRES " ORÊ-
sont utilisés depuis 30 ans.
Les plus actïls,
Les plus économiques,
Des milliers de réiérences.

— Notice gratuite —
7, rue Lafayette. Bordeaux.

ISrHIF

STOCK PERMANENT
Pour sorlir prochainement
DECAVAILLOMVfelRS

Demander Catalogue spécial
Etablissements "GERMINAL"
Cité Boulhier et 31-33- rue Bouthier

BOKBEVlXUASTIDtv

V/AGONPLÂl'EFORME
10 tonnes, immatriculé sur tous
les réseaux, excellent état, li¬
vrable immédiatement. S'adres.
E. LAURENT, 22, r. Tanesse, U'.

Achèterais bel. mais, borgeoise.Paiement compt. Ecr. Mer-
rély. Agence Havas, Bordeaux.
'

FAITES REPARER VOS "
MAGa ETOS
par un vrai spécialiste de Paris.
Stock en magasin i 1, 2, 4, 6 cyl.
R. DU BPS, 82, rue d'Arès. Bdx.

AV. châteaux, termes,maisons,villas, commerces, industries.
S'adress. i GROULADE. à AGEN

ECOLE DE CHAUFFEURS
L. CHAVIGNE
laym.-Lartigrue, Bordx.

ECIALES fTQUlty
5, rue E
LEÇONS

sur voiture

\ ti j i>rel,

1 Le

cours
Bordeaux.

"plus grand choix de Meubles.
S Rayon spécial de Glacières de toutes

SALON à v. acajou, style mo¬derne. Voiture enfant bon ét.
S'adr. 2g, rue Rode, au magasin.

Ouvrières lisseuses
demandées. Corset «Le Furet».
132, cours Victor-Hugo, 132, Bdx.
AVON de ménage, 35'50 post. 10
k. brut; 72 %, 18150 post. 10 k.

brut. HUILE de table, 78'50 post.
10 lit. f®° gare contre rembt. j.a
maison accepte représentants.
Louis REYNE, Salon-(B.-du-R.l.

Apprenez l'anglais
seul, en 4 mois, avec la pronon¬
ciation exacte, par la méthode
nouvelle. Pour renseignements,
écrire à M. E. MAZEROLLE,
chef d'institution, 27, rue des
Sablons. 27, PARIS (XVI®).

COURTIERS publicité actifs de¬mandés; 18, c. Pasteur, Bdx.

Saint-Sébastien
COURSES de CHEVAUX

ilti 4 au 19 Avril
Près de 0OO.OOO Sranes de i»rix

Dimanche 4 Avril : GRAND-PRIX DU PRINTEMPS

GRANDE HUILERIE
A VENDRE dans ville du Midi.
S'adresser : R. B., AGENCE
IIAVAS, MONTPELLIER.

Jno h. 15 à 16 a. demdé courses ettrav. div., !5 bis, ail. Chartres

CHAUX-CIMENT-PLATRE
Tuiles et briques

M. Roger, 316, av. Thiers, B*-Bd®
49 TONNES charbon bois de
lw chêne à vendre, excellente
occasion; 76, rue Dupaty, Bdx.

BON coiffeur de dames connais¬sant teintures dem. place B1.
JULES, 18, r. Pilliers-de-Tutelle.

MAISON CAUBET demande ou¬vrières blouses, lingerie. —
Atelier : 23, rue Condillac. Bx.

PERDU chaîne or homme. Rap.Directeur, 97, rue Malbec, Bx.

A VEND., cause départ, tr. belles. à manger de Bardié, style
Renaiss. Px : 5,800 fr. Val. 9,000.
Chambre m. chêne av. sommier.
Px 1,500. Mach. Singer. Le ma¬
tin, 73, r. Mouneyra. M<is s'abst.

(|M DEM. hommes forts pour
manut» camionnage aulo-

mobilc, 15'; 21, rue Boudet, Bdx.

1®rû«ie M. Lamory a vendu/Vf lu s. épic.-comest., 37, r.
du Pas-St-Georges, à M. Eigeac.
4°rAM|C M- Mercader a vendu] nVIO bar-rest.-meub., 21, r,
de la Jaurye (Basri®) à M. Céron.
IerfilflQ M. Peyrouton a ven-HflO du s. épicerie. HT,- av.
Mairie, Caudéran, à M. Delhuilo
Opp. Age®Moderne, 11, pl.Tourny.

TROUVE montre femme or. Ré¬el amer_5fl:_jme_I^grange, Bx.
On <14® local 400-' env. couv. ounon p. garage auto-camion.
Faire offre, 16, r. Lislefermc, Bx

Célibataire 32 a. dés. mariageavec d«® ou j. veuve connais¬
sant un peu le commerce. Ecr.
Germain BERTHOMIEU, poste
rest*®, à Rochefort-sur-Mer (Ç.-i.)

Employé débutant présenté parparents, montant bicyclette,
demandé à la Banque Indus¬
trielle et Commerciale de la Gi¬
ronde, 21, cours Pasteur, Bordx.

ON DEMANDE ouvriers tonne¬
liers; 2, rue de Macau. Bx.

ÉGARÉ vache blanche et noiregenre hollandaise, prête à
metlro bas. I.a ramèn. domaine
des Princes. àJPessao (G*». Réc.
ARRIQUES bordelaises, ~suis
aohet. Ec. Reflex, Havas, BxB

TAII I CIJD On demande ou-G rilLLCUn vriers, ouvrières
et giletières soit à l'atelier ou
dehors; 3, rue Bergeret, 3, Bdx.

Achèterais VOITURE ENFANToccasion. Ecr. BEBE, bur. j',

Lit, b"® voiture euJaut garnieosier; 6, cours Bayonne, Bdx.

CHOCOLATS, etc. Une Compa¬gnie Anglaise de Fabricants,
établie depuis longtemps, fai¬
sant ail'aires importantes, ayant
complété organisation et \oya-
geurs dans toute la Grande-Bre¬
tagne, en rapport avec les meil¬
leurs magasins, dépôts, etc., dé¬
sire s'entendre avec Fabricant
Français pour les représenter
comme Agent exclusif, soit
pour prendre production totale,
soit tout auire arrangement.
S'adresser d'abord « CHOCO¬
LATE MANUFACTURER, BOX
D. U061 » c/o Samson Clark &
C® Ltd., 58, Great Portland
Street, VV. L Londres.
VELO dame (ri®. 97, ch. de Pessac

Perdu d. centre diplôme « Mortau cllamp d'honneur». Rapp.
29. r. David-Johnston, Bx. Réc.

Jac' HOMME pariant anglais etespagnol, dispos, petit capital,
dem. situation commerce, indus¬
trie. Ecr. DICKY, bur. journal.

BONNE GILETIERE demandée.PUP1LAT, 33, rue Dauphine.

Ou (rte ménage non nourri, h»ies'occup. chevaux et culture,
fnie lavage et trav» terre ou in¬
tér. CUàt. Bellefont, st-Emilion.

DEM. homme d'écurie, ma-
nège Hertini, aven. Carnot.

AV. belles carottes de Toulouse22' les 100 K. ; 17, r. Planterose.

IfAPIirjSi famille demandééS™1"*" environs de Bor¬
deaux, très bien payée. Ecrire
VARIOT, bureau du journal.

ON

150 fr. prime p. appart. vide 4-5
p. Ec. Querio, Ag. Havas, Bdx.

On demande demoiselle ven¬deuse p. magas. détail, nour¬
rie. Ec. Quedito, Ag. Havas, Bx.
On dem. ouvr. tailleuses et pet-
mains. 236, r. Ste-Cath. Pressé.

OnQTC 11 CE l'A IN dem<ta®TrUnl £UOE. 3G, r. Judaïque.
On (rt® chauffeur mais, bourg.
Ecr. Quarier, Ag. Havas, Bdx.

JEUNES GENS j>ossêdant bu¬reau avec éléphone et pièce
p'ouv. serv. dépôt d4®o® représ.
Ecr. Qualm, Ag. Havas, Bdx.
H*VMBRÊ MEUBLEE~deman¬
dée pour pied-à-terre. Ecr.

Quadrin. Agence Havas, Bdx.
jolie mais. meub. à louer, eau
gaz, élect., jard., quart. Pes¬
sac. Ec. Quini, Ag. Ilavas, Bx.
Garçon lnir. di® pl. encais. ou
livr. Ec. Quitre, Ag._ Havas, Bx
Pharmacie. On d<i® p. campa¬gne préparateur marié ou
non. Ec. Zivray, Ag. Havas, Bx

On do® tôles ondulées usagéesp. couveruture et l ventila¬
teur. Ec. Zivray, Ag. Havas, Bx
BASCULE force j,500 k.. éxc~'T~
à v. 700 fr. 95, r. Billaudel.

ON DEMANDE appartenu' vide3 ou 4 p., Bordx'ou banl.
Ec. Quiralo, Ag. Havas, Bdx.

Dame sérieuses référ., prend r.gérance petit commerce. Ec.
Quint, Agence Havas, Bordx.

ON DESIRE acheter occasionvélo homme course ou <A-
course. S'ad. 19, r. Séraphin, Bx
Comptable d<i®. Ec. âge, prêt.,réf.. s. limb. p. rép. Air» 2i5, B»

Comptable sérieux, au courantparie, crt® p. maison transit.
Ecr. âge, aptit., prêtent, et sér.
référ. à Questry, Ag. Ilavas, Bx

fjy rrt® p. Bx représentant sér.olf visitant déjà épicerie p ar-
ticlc avant. Ec. ELVEN, bur. Jl.
DONNE tout faire 25 à 40 ans nriyTnr de nrofession n»PEINTRE tôlerie demandé.

ON DEMANDE nais' lavage
à la mach. Blanchisserie Mo¬
derne, ch des. Cossus, Bouscat.

4VM DEMANDE bons tourneurs
wll robinettiers. — 216 rue de
Bègles, 216, BORDEAUX!

EMPLOYÉS
vail bureau (rt®®. Bons appoin-temt». Ec. Quarry, Havas, Bdx.
S I1/1Î5" ISSU donrt® pour bois-talHILHl sons gazeuses. S'a¬
dr. 14, r. Honoré-Picon, La B«®.

Se présenter Usine Maurice Le-
doux et Cie, 19, quai du Présï-
dent-Wilson, 19, à Règles.

_

■190 'r- he.cto vin rouge supr.IOB Ecr. Refiter, Ilavas, Bdx.

Pied-à-terro confort., discret,demandé près St-Augustin.
Ecr. Paruls, Ag. Havas, Bdx.
«M dem. boni, et fern. vigne-
ipflil r'ons. S'adr. M. LAMBERT,
c. Gambetta, à Monrepos-Cenôn.

Fûts, pipes, foudres
en chêne, marronniers, etc.
de réemploi comme neufs

1,000 de 600/700 litres
500 de 200/250 litres

200 foudres, de 50/60 hcct.
Télégraphiez ; Ed. RODRJGUEZ

38, rue de la Bourse, 38,
BRUXELLES

ttOUR mariage, très sérieux, W®
r brune, bien, sentiments éle¬
vés, p® avoir, avec esp., cherche
M. 40 à 50 a. av. situât, ou retrai¬
té, brun, un peu fort, répondant
sentiments. Kép. qu'à lett. sig.
Ecrire DUPUY, bureau journ'.

G. & H. TÊTARD"
licenciés ès lettres, leçons parti¬
culières, baccalauréats, leçons'
spéciales élèves en retard. Prix:
modérés. 26, rue Bardineau, Bx.
"

A VENDRE "

CAMION
AUTO 6 TONNES

on parfr état de marche av. pla¬
te-forme de 4>*>30x2,19; essais en
charge, aff»® à enlever de suite.
JEAN, 22, r. Borie, Bx. Tél. 47-34

A VENDRE
Le domn® des Cinq-Journaux, c®®
d'Arvœrt (Ch.-Lnf.), conten. 33
heot. en.v. en terre et en prés.
Import. cheptel. Beau matêr. de
culture. S'ad. à M. Dupuis, exp®,
0, pl. de la Préfecture, Poitiers.

Conserves alimentaires
On demande employé de bureau
très au courant. Ecr. avec réfé¬
rences et prétentions Mandril,
Agence ilavas, Bordeaux.

BERLIET 15 HP
Torpédo 5 places, modèle 1920,
éclairage et démarrage électri¬
ques. Livraison d'usine très
prochaine. Contrat à céder. Ecr.
y.iror, Agence Havas, Bordx.

SOCIETE capit. donne à da¬mes,_dlle, 5 fr. p. j. fixe déb.
Rapid. "augm., grosses oomm.
J'inst. d. dép. Gironde, Lot-et-
Gne ag. t. bnes conditions. Ecr.
NETWORK, Ag. Ilavas, Bordx.

AU tr. gde glace, gar. cbem.,* > pendule, matér. maga¬
sin, comptoirs, vitrines, caisse,
suspensions. — Ecrire NIM,
Agence Ilavas, à Bordeaux.

COMPTARI LITE. Cours compl.p. correspond, progrès rapi¬
des, 50 fr. à forfait. GASC. 94,
rue de Rigoulet, 94, Bordeaux.

A VENDRE OU A LOUER
Vaste, immeuble avec terrain
pour toutes industries, situe
Arcachon, bords du bassin, loi.
Malison, Ag. Ifavas. Bordeaux.

CAMIONNETTE Rossel 11vend. S'adr. L^lace éplc.,
al Boutaut prolong.__Bouscm;
* CEDER AVEC BAIL, MAGA-A SIN ET LOGEMENT Al
CENTRE. — Ecrire OUTCRY,
Agence Ilavajï, _à Bordeaux,
l OCOMOBILE 30 HP, est dem.L av facil. paiement ou locat.
Ecr Quayà; AgriHavas, Bordx.
irîïnruban à table, à vend.S Bouyx 25,_r. St-Fort, Bord
MélIAPC demandé : mari
EVlcNAuC cocher jardinier,
un peu culture; femme basse-
cour. Ec. Quidle, Havas, Bordx

CHAUFFEUR camionnette
et faire livraisons. — Ecrire
Parama, Agence Havas, Bdx.

AVIS AUX AUTOMOBILISTES
La Société de l'AutoJlnjecteur M3. M., subissant

l'effet de la nouvelle hausse sur le coût des matières,
premières et des transports se voit obligée de porter :
le prix de son appareil à .TJO francs à partir du
1" Avril prochain. En limitant cette augmentation
à 400/0 la Société de l'Auto-Injecteur RN. Ni. a entendu
laisser son merveilleux appareil à la portée de tous
les automobilistes. Il s'impose d'ailleurs de plus en
plus par les économies considérables (45 à -<SO 0/0)
qu'il réalise sur tous les carburateurs.

Références de tout premier ordre
LES COMMANDES ENREGISTRÉES AVANT

LE 31 MARS COURANT SERONT EXÉCUTÉES
AU TARIF ACTUEL

SOCIÉTÉ DE L'AUTOrINJECTEUR ?. M
18 et 20, nie des Chênes-Lièges, Bordeaux. - Tél. 49.25.
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Goutte matinale, Prostatite, Cystite, Rétrécissement
(péri par ELECTROLYSE), Syphilis (606-914), et toute
misère sexuelle des deux sexes sont traitées et guéries à

L3NSTITUT SÊROTHÊRAPÏQUE du SUD-OUEST
23, cours de l'intendance, Bordeaux

électro-ENTREPRISE
AGENCE DE BORDEAUX: I«, place du Parlement, 10

Installations électriques, haute et basse tension. Transport deforci
Postes de transformation. Force motrice. Lumière.

Etudes et devis sur demande.

DÏ¥GRGES^P 10
A V- VOIT URETTES

fit

BABY
MONO, tout équipées,

J43, rue Judaïque. Bordeaux
nuillC9lMS, monteuses ii-
UnnUv celles d<ta®B. l fr. 50
la douzaine. Travail porté à
domicile. 71, rue de la Benauge.
Auto camion, ach. Whito 2 t.
Ec. off. et px Relont, Havas, Bx

T— heS pressé. Ch. de mil. dem.Ecr. Narwhal, Ilavas, Bx.

TORPÉDO
RENAULT 1913, 2 cylindres,
parfait état de marche, à ven¬
dre. 56, rue Condorcet, Bordx.

F~~orûïs encaissements loyer av.ou s. entret. imrneub. Broui-1-
laud. ch. Monneron, Caudéran.

U usine à gaz de St-Jean-de-Luz.Stock de goudron à enlever.
Prix spéciaux, sulvt quantités.
Lit compl., table de nuit à v.
s'ad. 52,_r._ Strasbourg, 3 à 5 h.
IjCBSC à vitre simple, neuf,VCnnC coupé ù 0,285 x 0,285.
DDiniiKG occasion 0,05 etBniUUGO 0,03 d'épaisseur.

FEUILLARDS^r1»'
TIIYAIIV (i0 °.ri° et o,6olui '•J A de diamètre.
Naya, 61. rue Pelleport. Bdx.

RHUMS ET LIQUEURS
Faites vos aeftats avant les

nouveaux droits.
Rhum vieux Martinique supé¬
rieur. 40o, il fr. le litre nu;

54o, 15 fr. le litre nu.
Liqueurs aux meilleurs prix.

GAVE DE LA FAIX
64, cours Pasteut, 64, Bordx.

(Consultations gratuites). Bureaux: '24, r. Rohan Bi

SEMENCE
Rom. ter. ronde jaune, 45 fr.
kil. Reyssi, 22, r. Contrescar

10
rpe

AU DEMANDE PERSONNE si
UEij rendant à domicile poûi
manucure, ondulations, soim
du visage. — Ecrire i

Agence Ilavas, Bordeaux.

Suis ach'eteur au comptai!Villa ou propriété cm.h- :Bordeaux. Ecrire détails »'
prix à Itedcoat, Ag. Havas, JÇL
Dem. auto 4 pl., torpédo, bol
état. Eor. Redcap, Havas, Bdx

ifTÏne D'IIUIISSIER, seul.hlvutiti canton (Chte-lnf.)
sur grande ligne, à céder. Ecl
ROTIRY, bureau du journal.

A LOUER, appart. meublé 5 p,eau, gaz, élect., 300 fr. S'adi
73, r de Marmande, de 2 à 6 h
AS AIenM Quart, bourgeonIIÏrTlWwPÎ à louer meubléï
beaux meubles, 4 chamb. coti
cher, salile à manger, grani
bureau, chambres bonnes, cel
lier, grande cuisine, jardin
eau. gaz, électricité. Ecrim
Quaferi, Agence Jlavas, Bord!
A U BOIS DE PIN, ~PL\N_A S. GIIES, MAD]
LIGES. Ec. _Recede,
Camionnette Gladiator, chargSOO k., bandages pleins, trâ
bon ét. de marche, "à v. 5,8(1
fr. Delignon, 50, q. Bourgogix
METIER FORESTIER à V

2 chariots dont 1 de 3 m et 1 d
m. Visible en marche pr. B.iEcr. Eymeri, 41, c. Yser, Bda

Diamants, saphiTs, montre® ar. V
o_cc°® a V. Ec. Reflow, Havas, R T
! BTFâllY wn, grogs, quaia tités ddées, livrai
son s. plus, mois, paiem. compEc. off. Reader, Ag. Havas, B3

>E PIN, PLA?
1ADUIERS. Vif
:ede, Havas, Rff



LÂ HERNIE
^ Reportez pius votreBandage

Si vous êtes atteint de cette découtragean-
inflmaîté, ne mang«ez pas d'aHer vous

exsaniner gratuitement ou d'envoyer
rcPtnri même votre adresse à la Soc-
te de WNSTITUT ORTHOPEDIQUE
PARIS fdttvision "54), 23, rue du Mirail,
de ta Grosse-Cloché, à Bordeaux. Vous

; gratis et franco, discrètement ein-
sans marques extérieures, la nou-

méttiode du Docteur LIVET-GARJOUE,
»t spécialiste herniaire de la Faeull
médecine de Paris. Avec cette pré¬
méthode, vows n'aurez plus besoin

porter de bandages gênants ou de cou¬
les risques d'une opération. Vous avez
Têt à écrire fout de surte, puisque cela

ne vous coûte rien et ne vous engage à rien.

hMm*Mvnat *» r> cxposrao«

TiVpbow# <his^e6-0* ** 04 Avenus c Malairoft P^Vftte

r' Contre Les •VMXBsamiMIGRAINES,
MAllX d"ESTOMAC

OlGESTtONStig FPICl LES^

Essence deCaramSIfe
3 FrJeFlacon fr? | du D. CHALK

PHc!e OETCHEPAREvBiamtz
et toutes PharmaciesWtL<

-i

PEAU.VICESmSANG
boutons,dartres,eczémas,démangeaisons, sont
véritablement gujris par la POMMADE ANTI-DARTREUSE, et le

INI
ibou
(vérit

ROB LECHAUX
1 qui RÉGÉNÈRE, PURIFIE et FORTIFIE le sanglPh"*"Normale. r.Ste-Catherine, 164, Bordeaux. ett't"Ph°<*' S

Peut-on se GUERIR
de

HERNIES
CHUTES DE MATRICES

RSINS FLOTTANTS /
DÉPLACEMENT des ORGANES #
OUI, on peut se guérir sans avoir recours-]à l'opération, souvent néfaste, non par elle-

même, mais par ses Suites.
Vous qui souffrez, n'attendez pas qu'il soit

trop tard; l'étranglement herniaire provoque
ta mort en quelques heures dans des souf¬
frances atroces, et cet étranglement peut se
produire dès l'apparition de la hernie, sans
qu'aucun malaise particulier ait annoncé
son imminence.
Hernieux, songez que votre infirmité est

pour vous un danger de mort permanent,
qu'elle vows affaiblit et fera de vous un im¬
potent à, bref délai.
N'hésitez donc pas plus longtemps : la mé¬

thode du célèbre Spécialiste HJTTEL, de
Paris, sans gêne aucune, sans rien changerà vos habitudes, fait immédiatement dispa¬raître votre infirmité et en assure la guéri-
son définitive.

« Monsieur Hittel,
• J'avais souffert pendant plus de dix ans

et essayé toutes sortes de bandages qui ag¬gravaient mon infirmité et m'empêchaientde travailler.
» J'ai alors adapté votre excellente métho¬

de, et je suis radicalement guéri de ma her¬
nie sans m'être arrêté de travailler

» Je vous remercie bien sincèrement et
vous autorise à publier ma lettre en recon¬
naissance.

» CROUTN. maire de Tranques,
par Ecouhé (Orne). »

M. HITTEL recevra hommes, femmes et
enfants. Les clients seront reçus à :
Soustons, dim. 28 mars, hôtel du Lion-d'or
Amou, lundi 29 mars, hôtel de la Gare.
Orthez, mardi 30 mars, Grand-Hôtel.
Monttort-eu-Cbalosse, mercredi 31 mars, hô¬tel Pouységur Prosper.
Vlllandraut, jeudi i«r avril, hôtel du Pont.
Langon, vendredi 2 avril, hôtel Richelieu.

E. HITTEL, S, rue de Cadix, PARIS

HERNIE
Chutes de Matrices

I» eiT>ST*mm. gratuit WSB jle» établissements JAUIEUBUFF£H£ÂU j«67. Corn-a Paatemr. BORnRAtTX

MEUBLES en SERIE
«8AMBRES A COUCHES, SALLES A MANGER

MEUBLES de BUREAU

VENTE EN GROS, exclusivement
GRUJKBACH & C*®

31, RUE CAUMARTlNt, PARIS
Catalogne franco sur demande

ciomanciés

JOURNAL DES FINANCES
90, Rue Saint-Lazare, PARIS

Paraissant avec une Cote des Coupons, des Tableaux de Bourse et de Tirages complets
Ce journal est publié sous la direction de M. Ernest VINCENT, avec la colla¬boration de W!M Georges BL.ONDEL., professeur au Collège de France; PaulBUREAU, professeur à la Faculté libre de Droit et à l'Ecole des Hautes Etudessociales ; G. de FONTBONNE, rédacteur au Temps; Gaston JÉZE, professeur à laFaculté de Droit de Paris ; Maurice des OMBIAUX, directeur de la Revue Belge;SCHUHLER et Max LAMBERT ; A. RAFFALOWITCH, correspondant de-l'Ins¬titut; Th. STEEG, sénateur, ancien ministre; etc., etc.

DEUX ]É!Z>ITX01Srs
Y. Edition de quinzaine au prix de francs ; 7.BO net par an.il. Edition hebdomadaire au prix de francs : 18 net par an.

Arec service gratuit de deux numéros de l'une ou de l'autre édition, sur demande.
Bien spécifier l'édition choisie

Latterniéfe méthode Noël DEMEURE
l'habile Spécialiste herniaire de Paris, est
celle qui obtient les meilleurs résultats dans
le domaine expérimental du traitement des
hernies, la seule qui procure sans gêne ni
interruption de travail un soulagement im¬
médiat, la guértson ou la contention défini¬
tive des Hernies et Descentes les plus gros¬
ses et les plus anciennes, comme le prouve
cette attestation s'ajoutant aux nombreuses
guérisons obtenues :
«15 décembre 1919. — Monsieur. Je souf¬

frais beaucoup de deux HERNIES. Grâce à-
L'efflcactté de la METHODE Noël DEMEURE,
je suis GUERI. Je vous autorise à publier ce
résultat. — Lucien LABONNE, à GRANDE-
TERRE, par DiGNAC (Charente). »
Nous avons la ferme conviction d'être utiles

â nos lecteurs en leur conseillant de suivre
en toute confiance la Méthode du Grand
Spécialiste, si connue et si appréciée dans
notre région, visitée depuis plusieurs an¬
nées et où son renom grandit chaque jour.
HERNIEUX, profitez du passage à :

Mont-de-Marsan, dim. 28, hôt. des Pyrénées.
Pau, lundi 29 mars, hôtel Heriri-IV.
Aire-sur-Adour, mardi 30, h. du Commerce.
Hagetmau, mercredi 31, hôtel Lahtlle.
Monflanquin, jeudi 1er ami, hôt. Bardou.
Lesparre, vendredi 2, hôtel du Lion-d'Or.
Pons, samedi 3 avril, hôtel de Bordeaux.
Bartoezieux, dimanche 4, hôt. la Boule-d'Gr.
Saintes, lundi 5 avril, hôt. des Messageries.
Marans, maTdi 6 avril, hôtel des Postes.
Mauzé, mercredi 7 avril, hôtel de France.
Rochefort, jeudi 8 avril, hôtel de France,
ilonzac, vendredi 9 avril, hôtel de l'ECU.
Cognac, samedi 10 avril, hôtel de Londres.
D fi D n C AIIY dimanche 11 avril, hôtél duDUnULAUA Centre, 8, rue du Temple.
Saujon, lundi 12 avril, h1 de la Croix-Verte.
Liboume, mardi 13 avril, hôtel de France.
Un collaborateur, éminent spécialiste, re¬

cevra également à :
Tonneins, jeudi 25 mars, hôtel Centrai.
Lectoure, vendredi 26, hôtel de France.
Marmande, samedi 27, hôt. des Voyageurs.
Vafence-d'Agen, mardi 30, hôt. Tapis-Vert.
Agen, mercredi 31, hôtel Central - Modem.
DEMEURE, 52, boulevard E.-Quinet, PARIS.

HERNIE
MEMBRE; DU JURY at HORS CONCOURS

«.La nouvelle pelote anatomique A COMPRESSION SOUPLE de M. Glaser. de Paris,
63. boulevard Sébastopol, est la seule qui maintienne d'une façon radicale et sans
aucune gêne les hernies les plus volumineuses et les plus rebelles. » — (D' Pierre
BARBIER, lauréat de la Faculté de médecine de Paris, ancien externe des hôpitaux

ï^3iris j
Basée sur des données précises, la nouvelle pelote anatomique à COMPRESSION

SOUPLE triomphe de toutes les difficultés et résout ce difficile problème d'un
reU parfait. Sanctionnée par le corps médical lui-même, la nouvelle pelote adaptée à
Pappareil SANS RESSORT de M. GLASER, c'est le dernier progrès de la science
herniaire.

VOICI DES PREUVES
25-ler-20.

(«Monsieur G&aser,
•Depuis longtemps, je portais des ban¬

dages qui me torturaient et aggravaient
mon mal. Grâce à votre appareil sans res¬

sort, que j'ai porté jour et nuit sans aucune

gêne, j'ai obtenu un soulagement immédiat,
j'ai pu me livrer aux travaux les plus péni¬
bles sans fatigue, et ma hernie a été radi¬
calement immobilisée. Avec toute ma re¬

connaissance, vous pouvez publier ce mer-
vefQeux résultat. — M. Pierre Marchais, à
Borsferrant, corn, de Castelet (Gironde). »

JE SUIS GUERI ! C'est l'affirmation de
toutes les personnes soussignées atteintes de
hernies, après avoir porté le nouvel appa¬
reil SANS RESSORT de M. GLASER, le ré¬
puté spécialiste de Paris, 63, 'boulevard
Sébastopol.
Ce nouvel appareil, grâce à de longues

études et de nouveaux perfectionnements,
assure séance tenante la contention par¬
faite des hernies les plus difficiles, les Té-
duit et les fait disparaître.
M. CAZET Justin, maréchal ferrant, rue

Voltaire, 20, Biarritz (Basses-Pyrénées).

LA HERNIE
est Guérie

Dr Abel LABRE, à Mirebeau-sur-Bèze (Cô-' te-cPOr).
Désireux de donner aux malades une preuve Immédiate de ce résultat, garantid'ailleurs par écrit, M. Glaser invite toutes les personnes atteintes de hernies, efforts,descentes, à lui rendre "isite dans les villes suivantes, où il fera gratuitement l'es¬

sai de ses appareils. Allez doDc tous â :

Maubourguet, 28 mars, hôtel de France.
Pau, 29 mars, hôtel du Commerce.
Mont-de-Marsan, 30, hôt. des Ambassadeurs,
Agen, 31 mars, hôtel du Midi.
Eauze, !«■ avril, hôtel Maupeu.
Vlc-Fezensac, 2 avril, hôtel Simon.

L'éminent ai' i de M. Glaser recevra également à

Auch, 3 avril, hôtel de France.
BORDEAUX, les 4 et 5 avril, hôtel Moderne,
7. rue Buffon, près le cours de Tourny.

Fleurance, 6 avril, hôtel de France.
Girmmt, 7 avril, hôtel Lasbats.

Les personnes atteintes (le HERNIES sont
habituellement soignées en dépit du bon
sens et hésitent â se confier au premier
venu; c'est'pour cela que nos lecteurs
apprendront avec plaisir le passage de
M A. EDOUARD, l'habile spécialiste her¬
niaire de PARIS, qui garantit la conten¬
tion immédiate de toutes les HERNIES ou
DESCENTES, ainsi que l'ont prouvé les
MILLIERS DE GUERISONS que nous avons
publiées et dont le nombre aiugmente cha¬
que jour.
HERNIEUX, dans votre intérêt, au lieu de

vous adresser à n'importe quel soi-disant
guérisseur que vous ne revoyez jamais,
souvenez-vous que seul M. A. EDOUARD
mérite votre confiance, puisque lui seul
visite notre contrée tous les mois depuis
VINGT ANS, et qu'il se tiendra de nouveau
a la disposition des personnes qui veulent
guérir, de huit heures à quatre heures, à :
Villeneuve-sur-Lot, dim. 28 mars, hôt. Gâche.
Agen, lundi 29 mars, hôtel Central.
Perfgueux, mardi 30, hôtel des Messageries.
Monpont-sur-l'lsle, le 31, hôt. du Puits-d'Qr.
Terrasson, jeudi 1er avril, hôt Messageries.
Brantôme, vendredi 2 avril, hôtel Chabrol.
Bergerac, samedi 3 avril, hôtel de Londres.
BORDEAUX, dimanche 4 avril, hôtel du
Centre, rue du Temple.

Saint-Palais, lundi 5, hôtel de la Paix.
Mont-de-Marsan, mardi 6, hôt. des Pyrénées.
Moroenx, mercredi 7, hôtel du Commerce.
Labouheyre, jeudi 8, hôtel des Voyageurs.
St-Vincent-de-Tyrosse, le 9, hôt. du Centre-
Dax, samedi 10 avril, hôtel du Nord.
Bayorwie, dimanche 11, hôtel Caipagorry.

Ceintures médicales contre les GHutes
ou Descentes de Matrice

A. EDOUARD, 197. r. du Temple, PARIS-10®

Saint-Junien, mardi 30 mars, hôt. Landouze.
Morcenx, 31 mars, hôtel Puygarou.
Tarbes, 1OT avril, hôt. Darmau et Commerce.
Salnt-Vïncent-de-Tyrosse, 2 avril, hôtel Conr-
tâeux, face mairie.

Dax, 3 avril, hôtel de la Paix,
Moissac, 4 avril, jnsq. 1 h., h. Luxembourg.
Mirande, 5 avril, hôtel Beustes.
St-Jean-d'Angély, 6 avril, h. des Voyageurs.
Saintes, 7 avril, hôtel du Commerce.

SA1TE des DAMES
Nombreux sont les accidents critiques qu'on

observe chez la femme, soit à la FORMATION,
soit normalement, soit à l'époque du RETOUR
D'AGE, l'âge critique entre tous. Ce sont des
irrégularités, des malaises, des bouffées de
chaleur, des vertiges, des étouffements et des
angoisses accompagnés souvent d'hémorragies
diverses et plus ou moins abondantes ; ce sont
des palpitations de cœur, des douleurs et
des névralgies; parfois la femme souffre de
dyspepsie, de gastralgie et de constipation
purement nerveuse. Enfin, la mauvaise cir¬
culation du sang engendre une foule de mala¬
dies telles que les varices, la phlébite, les
hémorroïdes et les congestions de toute nature,
il existe cependant un remède qui prévient,
guérit ou améliore toujours ces infirmités: c'est

FEIîxir de VIRGINIE NYRDAHL
unanimement prescrit par le corps médical
contre ces affections.

On n'aqu'à découper cetteannonceef l'adresser
à: Produits NYBDHAL, 20, r.de La Rochefoucauld,
Paris, pour recevoir gratuitement et franco une
intéressante brochure explicative de 150 pages.
70 eh verte dars toutes les pharmacies

•-S'V/ÎV ' '

Brochure franco sur demande. Ceintures ventrières pr déplacement de tous organes.

LEÇAMiONf
5TONNES,

PNEUMATIQUES

WOLBER
DEPOT RÈHHONAJJ:

21, rue des Remparts, Bordeaux

ancienne ou récente et
tsmaux d'oreille guéris
par 1e HAUSSE ALTA

Noticeprobanteh. PhieALTA,Châtelleroult (Vienne)
SURDITE

la HERNIE
+ GUÊRSE PAR mta Méthode LEROY mÊm

CHUTES És MATRICE
OÈPUICEMENTS des OHGANES>
Ce n'est plus une utopie i LA HERNIE esR

aussitôt maîtrisée et rapidement guérie grA-i
ce à la METHODE LEROV, de PARIS. Domi¬
nant de bien haut les vaines promesses dea
soi-disant spécialistes, la nouvelle preuve cL,
dessous h VERITABLE CITATION A L'OR¬
DRE DU JOUR pE LA SCIENCE », est bien;
la confirmation des milliers de guérlsona
déjà publiées ici •

« Monsieur LEROY, à PARIS,
» Croyez à toute ma reconnaissance, car,,

après avoir suivi votre Méthode pendant
deux rr.'ols. je suis radicalement guéri de
ma hernie, dont ie souffrais beaucoup. —<
29 janvier 1920, Aline DEVEAUX. à La Tière,,
par Nailhac (Dordogne). »

CE SONT DES PREUVES!!!
11 n'y a plus à hesiter I Aussi nous enga-

geons les intéressés à ne pas confondre et
à venir voir l'éminent spécialiste à '
Périgueux, dim. 28 mars, h. des Messageries.
Duras, lundi 29, de 11 h. à 3 h, hôt. France.
Aire-s-Adour, le 30. 1 h. â4h., h. Commerce.
Peyrehorade. mercr. 31 mars, hôtel Bancon,
Bayonne, 1er avril, hôt. Moderne (Loustau).
Lesparre, vendrai). 2 avril, de 11 h. à 3 h„ -
hôtel de la Paix, en face la gare.

Marmande, samedi 3 avril, hôtel Terminus
et des Voyageurs, en face la gare.

Mt-de-Marsan, le 4, h. Richelieu et St-Martin.
Pau. lundi 5 avril, hôtel de l'Europe.
Orthez, mardi 6 avril, Grand-Hôtel
Lourdes, mercredi 7 avril, hôtel de Paris.
Eauze, le 6, de 11 h. 30 à 4 h., h Maupetf. -
Lectoure, le 9, de H h. 30 à 4 h., h. France-
Auch, dimanche 11 avril, Central-Hôtel.
Gondom, lundi 12 avril, hôtel du Lion-d'Or-;
Maubourguet, mardi 13 avril, h. de France.;
Lannemezan. merc. 14 avril, h. de la Gare.
Tarbes, jeudi 15 avril, hôtel Henri-IV
Riscle, vend. 16, hôt. Dumartln, face gare'.,!
Marmande, samedi 17 avril, hôtel Termi¬
nus et des Voyageurs, en face la gare. ' *

Agen, dim. 18, hôtel Jasmin, en facelagare«-
Villeneuve-sur-Lot, lundi 19, hôt. Terminus,
Fleurance, mardi 20 avril, hôtel de France.-
Tonneins, mercredi 21, hôtel du Centre.
LEROV, 75. r. Faub.-S'-Martin, PARIS (Xe).

"~i

HUILES; MAISON RECOMMANDÉE
savoks ) Joseph Armand &G°,àSalon(B.-(io-R4CAFÉS* Repréteni» aceept. — Tarifs s. dem.

B RAS 1ER
17» Rue Duret Paris

LIVRAISON RAPIDE

(Testa
HO

Seul traitement
efficace

Grande Métropole Eorlogère
de France que vous trouverez

les

| MEILLEURES MONTRES
en vous adressant directement aux

Anciens Etabl" BENOIT
iPETOLAT F" et ANGUENOT, propr™

à BESANÇON (Doubs)
(Usines à Besançon, Morteau, Viilers-le-Lac)
I tous enverront contre ©.25 en

Superbe Album illustré
|L» plus Importante maison vendant directement,gsans intermédiaires, ses montres dé préefsion

au prix de fabrique

Remède Souverain

LEKN0RRÂ6SE
PR0STATITE» CYSTITE

= SYPHILIS =
Voiesurinaires
Les nouveaux^ et puissants traitements cîe l'Institu*National de Médecine, 55, boulevard Sébastopol, à

Paris, approuvés par 1* Académie de Médecine, guéris¬
sent en quelques jours toutes les maladies des Voies
Urinaires: Cystites, Prostatites, Blennorrhagies, Rétré¬
cissements, Filaments, Impuissance. Pertes, Maladies
de la Peau. Sa cure intensive de HOS obtient rapide¬
ment la guérison complète de tous les accidents syphi¬
litiques. — Le Médecin en chef, Docteur de la Facultés
de Paris, ex-interne des Hôpitaux, adresse gratuitement!
à tout malade une consultation détaillée sur son cas;
il lui indique le traitement spécial qui lui convient et
lux fcût envoyer discrètement là médication nécessaire
qui est toujours facilement, applicable par le malade
seul et donne des résultats incomparablement supé¬
rieurs aux traitements préconisés et appliqués par les
médecins non-spécialistes. ^ Le Docteur en chef exa¬
mine et répond personnellément à toutes les lettres ;
il reçoit lui-même tous les jours â l'Institut^National deMédecine, 55. boulevard Sébastonol. à Paris.

HABILLEZ-VOUS BON MARCHÉ!
1,000 vestons civils valant 80 trancs

SOLDÉS A 15 FRANCS
,SOO capotes bleu horizon, que vous pouvez teindre toutes nuancesp'confectionner pardessus,manteaux dame, vestons, pantalons,

SOLDÉES A 20 FRANCS
846. RÎJfc. O'ORftfAN©. «vw Expéditions par colis postaux.

ROUE DÉTACHABLE A JANTE AMOVIBLE

AUTOMOBILISTES!
Transformation des roues bois en roues métalliquesdétachables à jante amovible, système PURRÈY.s'appliquant à tous les moyeux sans modification.

ETABLISSEMENTS PURREY
16, boulevard -Ï.-J.-Bose. Bordeaux

Adresse télégr. : PURREY-BORDEAUX — Tél. 26.75

FOURRURES RICHES^{grand choix de renards pour la demi-saison. — 3, place Puj^-Pauli

pour

lin.

AGENCE E. LESOURD l'ÀltlS. Adressa télésr«i:phique : LESETDÉ, PARIS. - Téléphone : PASSY 84-C5. CAMIONSSiECFS DEWAL, Agence principale. Camions toutes marques.A Voitures tourisme, neuf et occasiont avec garantie constructeur.

TEINTURERIE GENERALE
Anciens Etablissements JUZâNS

Usine de Calypso

SUCCURSALES

A. CAZAUB0M, Successeur
131, route du Médoc (Le Bouscat)

89, rue Fondaudège
Tél. 21.06

392, boutt P'-Wilson
131, route du Médoc

1 60, « "Intendance.Tél.6.73
] 83, cours de la Marne
1114, rue Ste-Catherine
( 54, rue IVotre-Dame

TEINTURERIE, NETTOYAGE, DESINFECTION
frnnHon nnirralL, Décoloration de Vêtements noirsou Tissusvieaimu nouvelle noirs pour recoloration en toutes couleurs,par des procédés nouveaux, sans aucune altération.

PRIX SPECIAUX POUR CONFRERES ET MAGASINS

aPRATIQUES LANDAULETS FORD CONFORTABLES
14 HP, écl. électrique, Carrosserie française.

Visibles pour essais Tous les jours, 9 à 11 h. ét 3 a 5 li.
Sîadresser A. CATHALOT, ingén. civil, 14, rue d'Arès, Bordeaux.SPÉCIALITÉ CAMIONS POUR EXPORTATION

Le Jardin de L'ATLANTIQUE
est ouvert. — DÉGUSTATION DE BIÈRE

i ïhe WbrlbCycles
CHARENTON (Seine) VENTE DIRECTE
Nombreux modèles garantis 5 ans

ENVOYEZ L'ANNONCE
pour recevoir
CATALOGUE

GRATIS
Achetez
EN USINE ■

<

:'ptudes de M« Jos. RENETEAU,
not. à Macau-Médoc, et de M0
Louis DUGRAVIER, not. à
Blanquefort.

VENTE VOLONTAIRE
AUX ENCHERES PUBLIQUES,
lien l'étude de Me RENETEAU, le
il avril 1920, à 2 h. de l'apr.-mi-
ivli, belle propriété do rapport
sise à Macau-Médoc, en palu,

■ connue sous le nom de Cru Gui-
linan, d'une contenance cadas¬
trée de 5 heot. 88 ares 40 cent.
Mise à prix 50,000 fr.
S'adresser pour renseigne¬

ments à M® Reneteau, détenteur
: du cahier des charges, ou à M»
ï'Dugravier, en leurs étndes sus-
Mndiquées.
«Etude de M® F. MÉNARD, avoué
; à Jonzac, boulevard Denfert-
Rochereau.

VEN»
<&u Tribunal civil de Jonzac, lo
imardi 13 avril 1920, à midi.

1er LOT. — Château et domaine
«i'Orignac, commune de Saint-
Ciers-du-Taillon. M. â p., 120,000t.

2« LOT. — Métairie de Chez-
Bertin, .même commune. Mise
là prix : 45,000 fr.

- :ie LOT. — Métairie de. la Vala-
ftîière, com»* de Saint-Cvers-du-
frrafflon et Bois. M. à p., 40,000 fr.

4e LOT. — Métairie des Châ-
ftaigners, cornue de Satot-Ciers-
®u-Taillon. Mise à prix, 40,000fr.
Réunion des lots.
Contenance totale : 2® heota-

itres 40 ares 25 centiares.
Immeubles par destination

Ifcompris dans la vente.
5e LOT. — Maison, jardin et
ré, au bourg de Saint-Ciers-dn
"aillon. Mise à prix, 5sOOO fr.e
(ATTENTION « ble acheteur
»de la réqon. Livres anciens, mod„
ihiblioth., musiq. Paie papier au
poids, 30 fr. les 100 kil. Illustra¬
tion journaux. 55 fr. les 100 kil.

TtDE.10, r.DuB..Duberfjier,Bx.

iAPUAT vestiaire, linge, meu-"«"hi bles, or, argenterie,

NATALIS
Achat et vente brillants, perlesUnes, bijoux, argenterie, plati¬
ne, belles fourrures; 5, rue des
Trois - Conils, 5, à Bordeaux.

DISPONIBLE tes-Srmes ^ 10
tonnes; wagons - foudres bois
chêne 45 à 200 hect. SAINJEAN,
constr, 59, r. Jean-Jaurès, Bègles.
A VENDRE OU A LOUER
Vaste imme«ible avec terrain
pour toutes industries, situé
Arcachon, bords du bassin. Ecr.
Malison, fi g. Havas, Bordeaux.

Ouvrières iisseuses
demandées. Corset «Le Furet».
132, cours Victor-Hugo, 132, Bdx.

CAMION BERLIET2L
bâché, très bon état, à vendre.
RABOTTEAU, Bière, Saintes.

Garage avon, 2s. pi. de taVictoire, demande bons (jar-
nisseurs p. autmobiles, b. rétri¬
bués. S'adresser, 1, rue Cousin,U Bordeaux, de 18 h. à 20 à.

Apprenez l'anglais
seul, en 4 mois, avec la pronon¬
ciation exacte, par la méthode
nouvelle. Pour renseignements,
écrire à M. E. MAZEROLLE,
chef d'institution, 27, rue des
Sablons, 27, PARIS (XVI®).
nM dem. bons ajusteurs, bons
MaO salaires, et apprentis. Pla¬
ces stable. S'adr. LUTETIA, ave-
nue République, 57, Caudéran.

Livres Industriels
ChezGeorges, 8- 1G-12, c. Pastenr,Bx

1 rhum

1 LUCETA
VIEUX RHUM

AUTHENTIQUE
" Le Plus Estimé"

Ed CONTRÉ & Cie
Armaltiirs-Iraporlatcurs

BORDEAUX

PUCUCHY REPOUSSE en 30UBa&wItUA jours, nuance ga¬
rantie. Preuves à l'appui. Essai
6 fr. 50. — NETTER, 138, avenue
Albert-Ier, 138, CASTRES (Tarn)

DISPONIBLES
WAGONS Plates-Formes
NEUFS châssis et hausse en¬
tièrement métalliques, attel. 65
tonnes ; immatriculés 10 tonnes
sur tons réseaux, sans limite de
durée. — SIMON et LAGAtVE.
4, quaiWilson, % Bègles.

Etudes de M® André MOTELAY,
notaire à Bordeaux, cours du
XXX-Juiilet, n« 8, et de M» BO¬
BINE, notaire, même ville,
cours Victor-Hugq, no 131.

VENTE VOLONTAIRE
aux enchères-publiques, en un
seui bloc, en la chambre des no¬
taires de Bordeaux, le mercredi
31 mars 1920, à 2 b. de l'après-
midi :

1® D'UN VASTE CORPS U'IM-
MEUBLES, compren* bâtiments
industriels avec constructions
diverses, terrain, dépendances,
immeubles par destination, le
tout servant d'usine de produits
résineux, situé à Bordeaux, pla¬
ce Belcier et rue de la Seiglière:

2® D'UN FONDS DE COMMER¬
CE OU D'INDUSTRIE de fabri¬
cation de produits résineux, ex¬
ploité sous le nom d'Edouard
Lestout (ancienne usine Ulysse
Lestout), E. Lestout fils, dans
l'immeuble désigné ci - dessus,
comprenant : clientèle, achalan¬
dage, marques de fabrique, ma¬
tériel et mobilier industriels.
Mise à prix unique : 300,000 fr.
Pas de surenchère.
S'adresser pour visiter sur les.

lieux, tous les jours, sauf di¬
manches et jours fériés, et pour
renseignements à M® MOTELAY,
détenteur du cahier des charges,
ou à M® ROBINE. en leurs études
sus-indiquées

AI* INDICATION VOLONTAIREiUM le 5 mai 1920, Ch. Not. -
1er lot : maison rue Tombe-l'O-
ly, 10, et cours Pasteur, louée
,2.000 fr. M. à p. 25.000 fr. 2e lot,
maison ruo du Commandant-
Araould, 14, louée 2.000 fr. M. à
p. 30.080 fr. 3ë lot, maison à
Caudéi-an, rouée de St-Médard,
149, louée L200 francs. M. A p.
20,000 fr. — S'adresser à M® DEE-
PUJOLS, notaire à Bordeaux.

Al» camionnette Fiat, camion-B. nette Mercéuès, omnibus
Unie 15 HP, torp. 35 HP. Renault-
Carrié, 19, cours Balgueric, Bdx.

SULFSflMliCsUIVRE
SOUFRE, Livraison immédiate
GRÉ. 1, rue Lalayette, Elordx

J'fif'UÈTE meubles, laines,rlUllC I E plumes ou débar¬
ras, etc. — Ecrire ; E. MAZET,
75, r. J.-Carayon-Latouc, 75, Bdx.

CONCOURS
pour emploi de maître ouvrier
(tailleur, cordonnier, sellier)

Le concours qui devait avoir
lieu le 3 février et qui a été
ajourné sera ouvert le 26 mai
1920 au magasin général d'habil¬
lement de Bordeaux pour la,
18® région.
Les demandes des candidats,

appuyées des pièces réglemen¬
taires, devront parvenir au
sous-intendant chef du service
de l'habillement à Bordeaux
avant le 15 mai.
Pour tous renseignements,

s'adresser aux sous-intendants
militaires ou aux dépôts des
corps de troupe.
Etude de M® DESPUJOL",~avo'ué~à
Bx, 54, c. Georges-Clemenceau.
VENTE AU TRIBUNAL
le mardi 13 avril 1920, à 13 h.,
d'un terrain avec dépendances
sis à Bordx, 44, rue Lacanau, et
rue de Brach. M. à p., 3,000 fr.
M® Fermaud, avoué présent.

Administration des Domaines
Départ® des Basses-Pyrénées.
VENTE DE VIEUX PAPIERS

provenant de l'Administration
des douanes, centralisés, sa¬
voir :

l®r lot, à Hendaye-gare, 6,549 k.
2® lot, à Bayonnc-gare, 3,589 k.
Les sousmissions cachetées se¬

ront reçues : pour le l°r lot, par
ie receveur des domaines, à St-
Jean-de-Luz, jusqu'au 8 avril
1920, à 16 heures; po<ur le 2® lot,
par le receveur des domaines,
à Bayonne, jusqu'au 10 avril
1920. à 16 heures.
Demander la notice au rece¬

veur. des domaines, à Saint-
Jean-de-Luz.

Le receveur,
CHEDIFER.

lisii

0LD EflCLAflD
à A S TAILLEUR DE l<" ORDRE A i Ê
114. cours d'Alsace-et-Lorraine, 114
COSTUMES MESURE TISSUS ANGLAIS

COUPE ET FAÇON
IRRÉPROCHABLES

Vêtements SaMines Anglaises
Mise en vente de nos Séries-Réclames à j 95 i I 7Qf, I 35f et

LA PLUS 1IVIPORTAÎVTE SPÉCIALITÉ

PIEHUES A BRIQUETS
5m/m, je cent 9'; 7®»/™, le cent 13'.
Pralong r. Et"°-Dolet. Paris.

Huiles et savons. Jean mas-SEBŒUF, à Salon (B.-d.-R.).
Vente directe aux consomma»:".
Envoi grat, tarif sur demande.

L'ÀNTIEPILEPTIPUE
du 0' Charles SENAUX

Lauréat de la Faculté de
Médiôcine de Paris

GUÉRIT

L'EPILEPSIE
et TOUTES les MALADIES

du SYSTEME NERVEUX
Essaycz-I®... Vous aurez une

amélioration rapide.
Continuez-le... Vous ©folïen-

drez (a guérison.
Prix : Î1 fr. DO, pins port et emballage

Laboratoire du Dr SENAUX,
5, rue de Belfort. Rennes (J.-et-Y),

il il ES £51 et savons. Repr. dé®».£a>J»sU&£i — Fortes remises. —

A. MACHY, SALON (B.-d.-Rh.i.

Sarat-Ouen. Paris, Bordeaux, Lyon, Marseille;
Tissages et Usines 37,r.de «armas 25, r- 18,r.tiuPlal 91, r. République

Alger
7,r. Wamier

BORDEAUX, 25, nie Saint-Remi
rétéph. «6»7

Demandez le CATALOGUE PUsaOW^ratisdtfcanco.quicoalientaussi les Toiles, Sacs ponrGrains.tb.

Saint-Sébastien
COURSES de CHEVAUX

(fta 4 ait 19 Avril
Près de 000*000 £raxios de prix

Dimanche 4 Avril : GRAND-PRIX DU PRINTEMPS

Pour créer affaires fiUCy <5116
p® correspondance WïiCfei util
Ecrire : G. GABRIF.L, à Evreux.

IMPERMÉABLES
SOI iESURE

dep. 80 fr. p. hom. et 84 fr. p.
dmea Catal. échant. env. gratuit»
Etablissements Leniaire, r. de
la Victoire, 31, Paris (9e).

a LE FLAMANT »,
postal 10 k. 33 fr.
t® vot. gare. 2post.

10 k. 65 fr. c. rembt. Ec. Marius
Artaud, 10, bn Chave, Marseille.

SÂM.
HUILE DE TABLE

74' les 10 litres, 39' les 5 litres.
Savon cuit supr, 46' post. 10 k.
Savon mi-cuit, 37' post. 10 kil.
franco gare cont remb®. Agents
acceptés partout. Bonnes remises.
A. Mascaray, à Salon (B.-du-R.).

3 MACHINES à écrire à vendre,Si bas prix. L. LAMBERT, à
TONNEINS (Lot-et-Garonne).

gj|l(| ce, SAVONS. On dem.nUILXo représentants sér.
conditions avantag. BONCOUR-
AUBERT, à Salon (B.-du-R.).

nCgrj QENTANTS demandésIlLiElllu par importante mai¬
son huiles' et savons. J. CREIS-
SON FILS, SALON (B.-du-R.).
Prix modérés. Demander tarif.

TIMBRES-POSTE acheteur
tous timbres-poste rares, com¬
muns, coll-ect., lots. Paie bons
prix. Ec. Hoto, Ag. Havas, Bx.

MACHINES
A OUVRER LE ZINC r
Cisailles à levier, machines à
rouler de 2 mètres, plieuses-
boudineuses de 2 mètres, sont
demandées d'urgence, neuves
ou occasion. Donner son adres¬
se avec conditions à YALT,
Agence Havas, Péristyle du
Grand-Théâtre, BORDEAUX.

VINS VIEUX dEsc??rbèe1
XOVIA, Agence Havas, Bordx.
Q !i P C-FEMME pe d., bon. pen-
wrlWCsion dep. 120'.M» Clisson,
114, ch. Doumerc,B*-St-Augustin
©APE-"7EMMK lr* cl. reç. pens—O/llSiE Mme <; SABOURFIAl).
Consuit. 95, r. Porte-Dijeaux, Bx.
CAPE-VEIUME, herb" fie cl-. Mlle«HUE CHATAGNAUH, 47, r. S"-
Catherine. Bx, reç. pens. Consuit.

SAGE-FEMME de lre classe
médaillée. Penéion. Se charge
enft®. Soins compétents. Consult-
TALLE, 107, r. Trésorerie. Bdx.

SAGE-FEMME
charge enfants, mais® seule. Pas
d'enseigne, jardin, Mme Claverie,
ALLEES DAMOUR, 39

PELADE

Grands PORTRAITS
POSE DIRECTE OU D'APRES PHOTO

Exécution soignée
l'IuORlAN, 11, rue Dauphine, Bx

Notice gratis
BENIT, pbien
Toulouse.

paurtEs u-mit
Caisse de 5 kiL, grosseur extra*
franco contre mandat de 30 fr.

Confiture d'abricots
très fine, 500 gr. net par boîte,
8 boîtes franco contre 25 fr.
Maison Victorieux, Eymet (Dsne)

HUILES EXTRA
GROS et DEMI - GROS

Ecr. Algar, Agence Havas, Bdx.

Employé commerce, bonnes réf.,ddé p. colonies. Ec. Ganac, Ji.

A vendre, joli torpédo pontéSizaire et Naudin. Carrié,
19, cours Balugerle, 19, Bordx. 1

MEUBLES MEUBLES

AU BUCHERON
59-61, Cours d'Albrel. — BORDEAUX

Le plus grand choix de tous meubles Neufs
et d'Occasions provenant directement de nos
Comptoirs d'Achats à Paris. g
LIVRAISON FRANCO A DOMICILIE PAR AUTOS M

La marque :

LE BOUSCAT-BQBDEAUX est 5a meilleure.

TORPEDO 12/15 HP SIZAIRE & NAUDIN
livrable en Avril et Mai prochains

!.aVoiture de "démonstration est visible au Garage Saint-Searin,
4L. allées Damour. Bordeaux. Sur demande, le voyagenr se rendra
à domiciie avec la voiture. Ecrire à XVY.Paul SXGrfiTON,
Directeur du GARAGE SAINT - SEUIÎ8N Concessionnaire pour
ie Sud-Ouest, 11, allées Damour, 41, j3orcLoaïLX.

PLUS DE CHEVAUX POUSSIFS
$ GUÉRISON certain* de la POUSSE et dee TOUX REBELLES
Poudre Oelarsre

40 ANS DE SUCCÈS.- Dans toutes Pharra. La Botte 6 1r.
Laboratoire E. VENDEL. de

MUDJ|i||i|ljiS FfWIS
Mous expédions à lettre Iwc VSfSS ROUGES

BLANCS en barriques. — Représentants de premier ordre
demandés sur régions réseaux Midi et Ouest.

wwwwwww

A FORD
Phares électriques, Radiateurs
cuivre. — Stock en magasin.

LAUDUM1EY
31, rue Dauphine, Bordeaux

POLICE nie DDU/CU ENQUETES EN TOUS PATS(i rKIVfcfc Ag- oc vertury
Ex-F"Sûreté, D'droit,D", 44, r. Kobao,Bdx

ATTENTION aux
Exigez sur toutes les Soufreuses la marque

IHtSTATIONS S
lue « Système UiriHiem».

Refuser les imitations a la peinture jaune.
BACHASSE, GIBEKT et GUILUEM, constructeurs,

Successeurs de 4ULI.IAN Frères, BEZIEHS.

FALONS TOURNANTS ET FIXES — SEMELLES ET P
. ADELIN'E, Clcrmont -Fcrrantl

concessionnaire pour le sud-ouest
MANUFACTURE FRANÇAISE DE CAOUTCHOUC

14, rue des Piliers-de-Tutelle, 14, Bordeaux
"

Représentants demandés =====

O 3 ET îy go 63» RJ J1 i~X I même la pie» ancienne,guérison
rapide, définitive, tans dangerspécifique COUDERC, Ph1 "duSolril.pl.l.rtfayelte Toulouse.6[ 60'" poste

\

Télèph. 39.03 ★ Maison fondée en 1894 * Téléph. 39.63
GRANDS BORDEAUX MOUSSEUX

liLOS DES CORDELIERE
F. & L. de MUKET, Saiat-Eiiûlion

Caves de Champagnisation à SHIMT-EMIUOfl
DIRECTIOM i S, rue Michel, S, BORDEAUX

SOUS-SECRETARIAT
à la liquidation des stocks
Vente de toiles, draps, effets

de travail et sacs de couchage,
à la Poudrerie de Bergerac.
Soumissions acceptées jus¬

qu'au 15 avril, 12 heures.
Renseignements : à la Poudre¬

rie nationale de Bergerac, au
sous-secrétariat, liquidation des
stocks.
NOTA. — Cette vente est la

même que celle qui était prévue
pour le 25 février et qui avait
été ajournée.

QAVIlftl ménage, post. 10 k. 301,
uniUlt 5 poS); >4;-,r (oo c. remb"
Savonnerie Rlo-Tinto, Marseille.
■ OCAL, mag., entrep., môme av.
*• grenier, demandé près quais.Ecr. PARLOR, Ag. Ha-vas, Bdx.

4

POTEAUX DE MINES
J'ACHEFE au plus haut cours,
au comptant, sur place, tout
stock de poteaux de mines.

Ecrire offres :

PARSINGs Agence Havas, Bordx

CUVES et FUTS à vendre
S'adr. 108, r. St«-Catherine, Bdx.

A VENDRE
DEUX BEAUX DOMAINES en
virons Bordeaux, libres de sui¬
te, mobiliers matériels et chep¬tels très importants Prix 125,000
et 500,000 fr. Ecrire PALSIED,
Agence Havas, Bordeaux.

AU EXCELLENT PIANO AV« OUEUE, état neuf. In¬
termédiaires s'abstenir. Ecrire
Remlnd, Agence Havas, Bordx.

CALCULATOR
Nouv. mach. à calculer, t. les
i opérât., 150 FR. Agènts dd®».
Nougarède, Bouscat (Gironde).

A yC AI noE J"!l bar tr. bien■ kRlinEr situé, Aquitaine,
prix avantageux. Occasion ra¬
re a enlever. Pignat, 84, quai. :
Paludate, Bdx. Agents s'abst. j
IJHEF tfe chantier en béton ar-*» mé fournissant référ. cherche
rentrer dans maison sérieuse.
CIL M. DUCOSSE, à Lormont.

VENTE AUX ENCHÈRES
par le ministère de

M'J. ÛUGUIT
commissaire-priseur.

Il, rue de la Devise, 11, à Bordx

Lundi 29 mars 1929, à deux
heures de l'après-midi, quai de
la Monnaie, en face du bateau-
soupe « OSIR1S », il sera vendu :

3 beaux chevaux ou juments
de 4. 5 et 49 ans-

Une carriole à l'état de neui
pour laitier ou boulanger.

Une baladeuse de 1,500 à 2,000 k.
Une baladeuse de 2,500 à 3,000 k.
Un tombereau pouv* servir au

transport des bestiaux.
Un coupé à 2 places en bon état.
Au comptant, 10 % en sus.
On pourra visiter 5 partir de

une heure.

Gratis: Montre Maria,Angouléme

Pour VENTES ou ACHÂT8
de g®» domaines, propriétés, im¬
meubles, fonds de commerce.
Etablissements ou Usines dans
toutes les régions. S'adr. LALIJ-
BIE, 102, boulev. Carnot, AGEN.
Uarb. calcium. Henault, Libour"®

Fils fer vignes, 120 a 160 tr.1. 100 k. HENAULT, Libotirne.

Réparafions Autos
GUILLOT, 61. r. de Tauzia. Bx.
"IL DE FER barbelé clôtures.
HENAULT. Llbourne (Girde).

QPirRIEQ Outils à bois. lo-OUlCnlCO comobiles, mo¬
teurs divers, achat et vente. L.
Marboutin, Marmande (L.-et-G.)

. TRANSPORTS
g Camions autos toutes directions

CAMIONNAGE
I flQEHCE EH POÎIfiHE - TRANSIT

J. BABIAN
I?, Pavé des-Gliarirons, Bordeaux

Téléphone 19-71
—IV

COURTIERS agr. PHOTOS dem
5 Delom, 146, r. d'Arès, Bordx.

VENTE DE LINGE
et d'Objets Mobiliers

Mardi 30 et mercredi 31 mars 1920
à 13 heures

M BOUDIN c7risesSf"
335 gages

arrivés a échéance, seront ven¬
dus à la Caisse de Crédit Muni¬
cipal (ancien Mont-de-Piété).
La vente des objets divers tels

que : meubles, literie, pendules,
livres, étoffes, bicyclettes, etc.,
aura lieu le mercredi.
Les ayants droit sont invités

ù réclamer les bonis leur reve¬
nant.
AVIS. — Un service de prêts

sur titres français et étrangers
libérés au porteur est ouvert
tant au bureau central, 29, rue
du Mirail, que chez les commis¬
saires attachés à l'établissement.

ACHETE CHER VIEUX

DENTIERS même BRISÉS
BEAU, 31, r. Esprit-des-Lols. Bx.

13 AI A MPI» d'occ. avec poidsiurlL,n!vu£, fonte, force 15 à
20 kil., deirui®®. Eç, J. Dubois,b.j'

PIANO suis acheteur, occasion,bon état. Clouzet, 82, rue de
Pessac. Marchands s'abstenir.

GRANH hôtel de 1" ordre dansstation balnéaire d. Pyrénées
ù vendre pour cause de décès.
Situation unique, plein midi.
Balcon couvert pour la cure
d'air, 75 chambres ripolinées,
lits fer et cuivre, mobilier à l'é¬
tat neuf, ascenseur. Lumière
électrique, garage, bains. Pour
traiter, écrire Tricoto, bur, j'.
A || T fi Q Réparations garan-nU I (lu ties, tour et ajus¬
tage pour garage. Lafon Henry
et C'®, 41, rue de Metz, 41, Bdx.

Téléph. 24.90.
ATELIER de vulcanisation,
pneumatiques et chambres.
ACnAT et VENTE de voitures.

Atelier de carrosserie.

ACHETE VIEUX JOURNAUX etIllustrations propres 50 fr.
100 kil. 15, r. de Lalande, Bdx.

AyCIJflGÊ lot important detknuni. quincaillerie p'baraquements : paumelles, ser¬
rures, crémones, etc. S'adress.
S.E.C.B., à LABOUHEYRE (L0®s)

AV. filtre Calzergues complet,bon état. - Salin, à Bègles.

ENTREPRISE GENERALE de tons TRANSPORTS
12, cours d'Âlsace-et-Lorraine, 12, Bordeaux

Transports par CAMIONS AUTOS ET A CHEVAUX à des prisdéfiant toute concurrence pour toutes destinations.
Quatre Tracteurspouvant remorquer 35 tonnes l'un.
Remorques et Camions jusqu'à 40 tonnes.
Remorques de trois, quatre, six et dix tonnes.
Service rapide et Entrepôt permettant d'entreposer de groî

tonnages.
,

M. BERGES assure sa nombreuse clientèle d'une bonne et ra¬
pide exécution des ordres qui lui seront confiés.

A VENDRE autobus Panhard 24 HP, très bon état, pouvantcontenir de douze à quatorze personnes. Prix avantageux.

COGNAC PRUNIER
dans toutes les bonnes Maisons

Concessionnaire-Dépositaire pour la Girondt
HENRI M. RICHOfjji 17- RUE SAINT-LAURENT. BORDEAUX

:R]
G«

AV. torpédo Chenard et Walc-ker 15 ch*. S'ad. M. Audran,
18, r. St-Léonard, La Rochelle.

CHARBON. Maison importationdemande directeur compé¬
tent. Situation d'avenir. Ecrire
Verdeil, Agence Havas, Bordx.

CHAUFFAGE&S
bon de bois, bûches chêne, pin
délignages coupés à longueurdemandée p. poêles, cheminées,89, cours d'Aquitaine, Bordx.

Transports camions-autos,toutes directions; 10, rue
I.orta, 10, Le Bouscat (Giro®).
PITAII I EC Suis acheteurrU I niULCO futailles chêne.
ABOR, a DEPECHE », Bordeaux.
nu DEM. ouvr. tonnelier p ra-Un battage, trav. à l'année, b.
rémunéré; 49, r. Carpenteyre, B*

BONS SERRURIERS
sont demandés. Salaires inté¬
ressants. — GUILLOT, PELLE¬
TIER et O. ORLEANS.

TENTES - BACHES

VOILERIE JOACHIM
1 bis, q. Salinières, bordx. T, '62.81

n'oubliez pas u!
que LOUIS, 15, r. Margaux, Bx,achète toui. les vieux dentiers,
même brisés, jusqu'à 10' la dent.
Ne rien vendre sans consulter.

FFMMF SERIEUSE dOôo pourrtinmc, s'occuper ménageMonsieur seul. Ecrire Orlador,Agence Havas, Bordeaux.

OUVRIERES dem. oonn. fabric.POCHES EN PAPIER, et ap¬
prenties payées. Places stables
et lucratives. — S'adresser, 6,
r. des Argentiers, 6, Bordeaux.

Dépêchez-vous acheter
Vieux RHUMS MARTINIQUE 40®
av® augmon immin'® dr. régiePx : 12.50 et 14.50 lit. nu, log® U.
A LA CAVE DES GIRONDINS

91, rue Porte-Dijeaux, 91, Bordx
Recommandée aux Familles

A LOUER, appart. meublé 5 p.,eau, gaz, êiect., 300 fr. S'adr.
73, r de Marmande, de 2 à 6 h.

PERDU chien bleu d'Auvergne,oreilles noires, tache noire.
Répondant au nom de Phébus.
Le ram. à M. Bouchard, sellier,
à Lamagistère (T.-et-G.). Réc»®.

DEGAUVILLE
220 mèt. rail neuf à v., 500 mèt.
voie 0.60 neuve à v. Ch. Nîeole,
1, rue F.sprit-des-Lois, 1, Bordx.

AVIS
La Maison F. Lamonzie

chaussures, 20, place de la Vic¬
toire, Bordeaux, a l'honneur de
prévenir sa clientèle qu'elle n'a
rien de comm. avec la firme LA-
MONGIE. chaussures. Caudéran.

ntj demande ménage cou nais?'
9" labour et bétail, propriété
env. Bdx. Ec. Acetos. Havas, Bx.

BOIS DE GHlNE
5 ans de coupe

PlaAeaux 8épaisseur
minimum demandés
Faire offres : PEPIN,

110, rue Notre-Dame. 110, Bx

TRANSPORTS AUTOS
9 T disponibles pour Langon,
w I ■ La Réole, Marmande et
Castillonnès : un dép. par sem®<\
POMAREDE, 42, r. J.-Abria, Bdx.
4ÏM demande COMPTABLE EX-

PERIMENTE, capable diri¬
ger travaux bureau commerce
vins. Ecr. Acquést, Havas. Bdx.

MFIINEFE} demande très houItlkU II ikll conducteur de cy¬lindres. Références exigées. —Ecr Yarnas, Ag. Havas, Bdx.

AAA SYP H S LIS«L M 1 IL. (Guérisoncontrôlée),
lis E WftChnique WASSERMAHN
IF 28, rm Vital-Caries, Bi

ECOULEMENTS
RETRECISSEMENTS Traitement tu 1 stages
A V- 20,000"® ter. Bx façade Garn®
et ch. Palu. F. Antogne, Eysines

TRANSPORTS automobiles
de t«®» natures, ville ou campa-
gne. P» modér. 68, boul. Godard.

POURQUOI SOUFFRIR?
quand vous pouvez vous soulager avec le

GillEÏ sans bosc l 0., BîeiMS.G.B.6.
143, RUË Ste-CATMfc^lWE BORDEAUX

S-'

DIVORCES ittmdesbr'ÎBfSt&MilfSSaSJ.Bit is S B 6»W (Consultations gratuites). Bureaux : 44, r. Kolian Bx

INSTITUT SEROI HERAPIQUE
BORDEAUX, 25, rue VITAL GARLES
T. 1. jours, jusqu'à 6 h., et jusqu'à 7 h. lundi, jeudi et samediBrochures et renseionontenis sur demanda

Travail soigné 4- Prix modérés
12, rue Bouffard, 12, BORDEAUX

!'dt

h

AUTOMOBILES
Hall Mécanique Wilson

OUTILLAGE MODERNE POI L RÉPARATIONS AUTOS
XLxxo SioAl©, 9S, 84, 96, OzA,-aacaéx2a,a:;..
angle Avenue de la République(100 métrés du Boulevard)

S. I. C. A. K.
TORPÉDO deux places, éclairage électrique. Livraison r apide«8>ÉMONSTRArfTOî\" : Etabliss1* D. E. L., 97, ciiem. de Pessac Bordx.'

bons" ébénistes-
PETITS OUVRIERS

demandés, 184, cours de l'Yser,

s t llensire, sur Côte d'Argent, i
? US V CAFE-MOTEL-RESTAU¬
RANT. MAISON VIDE, banlieue.

! Verdelet, 56, rue de la Devise.

CHARBON PINSâOl") A radre
C H E N E ®" rondin 95» st. j pris s»r
PLATANE <1° 60»st. J ebantier.
S'adress1: boîte postale N" l, DAX

L'iU RENTIERS
de gAHLXS

46, rue Saint-Placide (VF)
Spl ace les capitaux de ses i r u ■

adhérents à lu /s
Elle reçoit des adhésions de province

palais DU mobilier
30 34, Rue du Mirai), 30-34
Ne peut être mis en concurrence

avec aucune Maison de la place,
pour son choix et ses prix.

1fifl DOLLARS offerts pour laIMU natte de cheveux la plus
jolie, longue et épaisse. Envoyer
échantillon dans t'® la longueur
à N® 52,040, rue Feydeau, 7, Paris
pOQUlf PKR I00~t. à vendre.
W Nico.'e, 1, r. Esp.-d.-Lois, Bx.

ÂVrCAM&ON PlÛGËOT
3 t., 1917, état neuf.

154 bis, cours de la Somme, et,
2, rue Pascal-Mothes, Bordeaux.

MTdUUCQ superphosphateI Un 11Eu sont demandées.
Ecr. offres : ZEL'A, Havas, Bdx.

ELEGTRIGITÉ
Importante maison d'entreprte
ses électriques ayant 40 années
d'existence, située dans ville
d'eau très réputée du Sud-Ouest.Grand magasin d'exposition
en plein centre. Clientèle et
références de premier ordre.
Affaire en plein rapport et
d'avenir,

A GÉDER DE SUITE
pour cause de santé.

OPTABLE, Ag. Havas, Bordx.

(BIBLIOTHEQUE à v., occas. àM saisir; 28, r. Sollo, Caudéran..

AV. propr. rapp. et agrém. S'ôïA. Albert, à Langoiran (Gd®).

PFRDII Par camion-apto, par-rCIlUU cours qu. Chartrons,
pont St-Jean, fût vide marquéBFL. Aviser Manières et Boué,:215 bis, av. Thiers. Récompense.;

Exiger o»portrait.

La Cure de Printemps
Les différents malaises que nçus éprouvons tous au mo¬ment du Printemps nous indiquent d'une façon précise que

nous avons besoin de faire une bonne cure pour éliminer
les impuretés qu'un hiver prolongé a accumulées dans le
sang. -
Aux nombreuses personnes qui se sont bien trouvées de

l'emploi de la

JOUVENCE de l'Abbé SOURY
nous l'appelons qu il est bon de faire chaque année, une cure d'environ sixsemaines à l'approche du Printemps.

A celles qui n'ont pas encore fait usage de ce précieux médicament, nousdevons répéter que la JOUVENCE de l'Abbé SOURY est uniquement composéede plantes, qu'elle est acceptée et tolérée par les estomacs les plus délicats.Employée a la dose qui convient à chaque tempérament, elle guérit toujours,car elle régularise la circulation du sang en agissant, sans secousse et toutnaturellement.
La JOUVENCE de l'Abbé SOURY est particulièrement employée contreles maladies de l'Estomac, de l'Intestin et des Nerfs, contre les Troubles dela Circulation du Sang, Varices, Phlébites, Hémorroïdes, Fibromes, Hémor¬ragies. La Pemme, étant sujette a une foule de malaises occasionnés nar taa/vrrt»vSe Clrculatl0n du Sang, doit faire usage de. la JOUVENCE de l'Abbésuukï, car non seulement elle facilite la formation de la Jeune Fille maisdisparaître les Migraines périodiqueis, guérit les Maladies intérieures

Vapeurs Ie8 infl™ife et ,es ,tangers du Retour d'A^> Chaletvapeurs, rievralgies, Congestions.
t„ oLa J°UVENCE de l'Abbé SOURY se trouve dans toutes les Dharmaries •5 fr' 40' P)us 0 fr. 60, total: 6 fr.; franco garem£ duStif2R, ï Rouem mandat"p0ste adressé à'la Pharmacie

Suis achet. échoppe 4 à e p., Jar¬din. Er 1'.','ablo. A v. lia vas. B'

Mariage. Famille s. relation Idésire marier jeune fille 25 |
a., situation 6,500 fr. dans bu- '
reau Bx av employé sit. et âge
rapp. Ec. Roa, Ag. Havas, Bx.

Bien exiger la Véritable JOUVENCE DE L'ABBÉ SOURY
avec la signature Mag. DUMONTIER

(Notice contenant renseignements gratis).

"Y®. '• h •
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Grands
Magasins

CNfEMtffLlE, FAdK TtfS SIliNfE
„ TISSU HAUTE NOUVEAUTE. Réclame _

COSTUMES snr MESURE ponr HOMMES sur belles draperies anglaises, eoupe grand tailleur.
COSTUMES ponr HOMMES façon grand tailleur, sur très beaux tissus Réclame 250

150f COSTUME MARIN AMÉRICAIN
sur belle serge bleue ou noire, pour
enfants de 3 à 14 ans. Réclame

c/ktï1mfç enfants beau jersey,V\lo * " toutes nuances. 65', 55' et

AUX DAMES DE FRANCE
BORDEAUX EÉCLAME du LUNDI 29 MARS 1920 BORDEAUX

nlOVPI CTTC l'ommc émail noir,
D I U I O L L I II jantes acier, roue
iibre et trein sur jante arriére, pneus de
marque, livrée avec garde-boue tôle, sacoche
garnie et pompe. Garantie un au QQCf u

APPAREIL &sé?ifôSSaFo°bS^5f
obturateur faisant pose et instantané avec
dèclancheur automatique, mise au Cftf *
point, videur pliant et trois châssis. Du ®

DIPVPI CTTC Homme grand Juxe,
□ IL lu LE I II équipée à l'anglaise, ca¬
dre émail noir, filets or. jantes 1/2 nickel,
roue libre, deux Ireinsà transmission rigide,
moyeu arrière à broche, double filetage,
garde-boue acier dépassant, sacoche garnie,
pompe. Garantie deux ans sur^la»- ^0 ))
'La. même pour Dame, double col de cygne,
carter ceilulo noir, filet anglais, modèle de
grand luxe. Garantie deux ans sur r Q rfPrix DOS "

Pitn P°rtatii pour Folding 6 1/2x9 etr I L U .) X12, métal oxydé, trois tubes cou¬
lissant. Longueur : ouvert, 1»12 ; i ftf r n
fermé, 0®44 . Prix lu DU
O A p cuir imitation, doublé molleton, avecOMu courroie, p*appareilphotogra- of ar
phique pliant et 6 châssis 9X12.. Prix D ZD

RAI 1 flKî tout P6313' couleurs assorties,DALLUIf avec vessie para, bonne cfftft
qualité, circonférence 0"54 Prix 0 uU

é.é^ts CHAPEAUX
Le chapeau UU "

ENVELOPPES
qualité extra. Toutes sections. | Qf r ft

L'enveloppe lu 3U

PflRMPQ très mcK*e> o^ies et plusieurs1 U 11 If* LO tons, en tagal on picot f cf \\
noir et toutes nuances ... La forme lu "

PUARfiDDPQ^air H3ar(ïuc HAIMD80ME,Un fi II! D 11 Lo grises ou rouges, pur Para
garanti, pour roues de 65 ou 70. ftf Qft
Tontes sections.... La chambTe à air U UU

xnnilirc «ros paillasson, très coiffantes.I UyULu toutes nuances. j Of Cfi
La toque 1 O DU

LADdTAlCirQ aigrettes toutes teintes et
1 AN 1 AIoIlO très beaux cou- i of Qft
teauxautrucheécossais.Lafantaisie lu UUnft!U|Dir dé cadre ceilulo noir, raccord

1 U ni 1 L rentrant, longueur / f "7 ft
38 c/m — La pompe 4 / U Très CMC TAILLEUR rôn^marfoeS

orné boutons, ceinture et poches. Ja- Qftf \v
quette doublée mi-corps, Le tailleur OU *'DftlirC libres, marque STELLA, doublenUULO rangée de billes, pas de 12/7 et

25/4, article recommandé. | fi f q ft
La roue libre fil uU DAI CTnT laineP°urcol, châlerALL 1 U 1 et parements grattés, poches

et ceinture. Se fait en tous coloris 7Qf u
mode Le paletot iaioe lô 9PORTE-BAGAGES

avec courroies cuir. Très solide. Qf Qft
La pièce 0 UU

PH1WDIBJ A ICflM"JUPOi^l en crêpe de
UUIÏIdIN AfiOUN Chine belle qualité.gar¬
nie deux rangs jours, toutes tein- QTf Cft
tesmode.... La combinaison Z / OUrii CTO garde-jupe, pour machine de

IlLL 1 m Baine, couleurs assor- nf «r
ties, mailles fines, attaches nickelées L i. u
t | iu| q d ET va-et-vient, calotte cuivreS II?SDïbL nickelé, mouvementren-Qf ftft
forcé, 65 m/m. Le timbre 0 Uu

m nifior kimono en crêpe de Chine, ornéeD LU UuL broderie cordonnet. e% j f r ft
ton oppose, toutes Duane«8 mode. Lekimono ZI OU
pi ft 11 Q c kimono en beau voile de coton,OLUUoL garnie motifs jours, tou- Qf Cft
tes teintes mode Le kimono O OU

p| r de vélo véritable WACKEFIELD,ULL acier bleui, longueur 14 cen- Qf no
timètres La clé 0 / U C ATI II soup1^, largeur 90 c/m, | rf ..

OAIIN tous coloris.... Le mètre 10 "

prn A | ro carrées, renforcées
l LBiALLO avec entretoise, nie- i if Qft
kelage soigné La paire II U*J

Q ATI II grenadine, larg. 100 c/m. QftfOA 1 1N tous coloris.... Le mètre ZU "

rnriUÇ sur jante avant ou arrière, ser-
r nLlIlO rage latéral, transmission Qf Qft
flexible. Très puissant Le frein 0 UU

PADADnilliret StiHGE pour robes etUADAnUINL costumes. En noir, marine
et teintes mode, larg. 115 et 120 c/m t nf r ft
au choix Le mètre 1 fx OU

il ft 11 C C MARIÉES tulle illusion, très
V UIL LO belle qualité. Le voile :

300 X 300 250 X 300
2Q1 » 171 50

a ri | iriplICTC nouveauté, voile «u nan-
UULIl lUIlL I u souk, 1ormes et if *jr
teintesmode......... Le cel v / U
CnCTIlMf C pour Oarçonnets,UUu I UlrlLw américain,'* en beHe

forme
, serge

marine, double col, veste doublée :
4 à 6 ans 7 à 10 ans 11 à Î3 ans

Lecostume 85'» 90' » 95' »

iriy D A D T enpMlteCanton,bordssou-
J l-AR"Ufl n I pies bordés galon marine
uni, pour fillettes et garçonnets. "lf %v

Le Jcao-Bart / "

PUADETAIIY souples, forme mode, enUilAl ELAUA teutre mérinos, long poil
ou rasé, en noir, gris foncé, marron et gris
clair. Pour hommes et jeunes gens. | ni «

Le chapeau I / "

SOULIERS Ricbelieu, en verni ou ehe-*

velle, talon Louis XV, pour dames, TFf
du 35 au 40 La paire / 0
n a q pour dames, en fil mercerisé, mailles
□Ad très fines, sernellerenforcée. en Qf «
noir seulement.. ........ La paire O '

PU A II CCCTTCC P^1* messieurs, en
uUAU vUL I I Uw coton, apprêt fil, mail¬
les fines, disposition haute nouveauté, r f «
en noir ou cuir La paire 0 ™

p y r Bfl I Q r Ç pour messieurs, en percaleUn Lin 8 O fil ù kaki, pour sport ou travail
façon américaine, avec deux poches i Qf «
sur ie devant, col rabattu. La chemise 10 "

PDAVATCQ pour messieurs, belle soieUbi A f A I LU brochée ou faille unie, dis¬
positions et coloris nouveauté, la grande
forme à nouer ou la régate sur sys- rf «
tème celluloïd U "

coupe et façon soignées.
Le complet

veston pour messieurs
Jantals"

\Ur
COMPLETS belle draperie fantaisie

SAC de voyage ou de sport, en toile havane
lorte, doublé toile, cadre verni, fer¬

mant à clé. poignée cuir, taille 45 c/m. o O
Le sac Z<*

m M fil m lit* aaaaaamaaâa

LOUVRE DE BORDEAUX
3VEODE3© - OOIsIFECTIONS
CHAPEAUX très élégant, garniture hante

»mode, p. dames et afî
fillettes, tulle,liseré et t&gal 39' et <£i$
r fin ga r tagal picot pr dames, fillet- <3 fâfgfô
i u nm l. tes, nu an. mode 1 5195, 8£ v||
grand ri r m no et tant.pr ehap. «j|f«e
choix de i l ELU ho de fi f. 95 à | £8

brins D'AIGRETTES noir et
blanc 195

dutaicir para.dis noir et 4 ff|c
r aw i asull blanc, par 2 brins ^ 88
pfil i ctc ou écharpes marabont, mfll
UULLl i o doublés satia.Au choix «jçi

TAILLEURS Informe mod.,
doublée mi-eorps,

b*"' serge pore laine,jaquette
'ong.forme modo, «
couleurs et noir I5v

dal CTflTC draperie anglaise, forme
lalc i u i 0 oeiTclle. toutes ftffof
teintes et noir... k> 6«s
BlIDnM? satin simili pèkiné coa- <fêf"ye
« U AU H u lears, volant plissé plat § P #9
madi&k anglais ponr fillettes, belle
ïvîM "11 n.j serge pure laine, façon osf «
tr. Mignèe le60e|»... 09 "

(Augmentation de 6 (r. par taille)

WMWWPWW

ûflDCt? P'fillettes,en fantaisie,pur® *|<3f ^nuul<d laioe,gris on beige,Le 60 cj" 9
(Augmentation de 3 jr- par taille)

COLS Er dames en voile do cotonlanc ou couleurs, av.plisse 490
pma 9 c a 11 y américains pr «niants en pailleun a tl au a fin® blanche ou cou-
leurs mode, garnis ruban assorti. 0 «sis

CORSETS-CEINTURE encoutilsatin
tique et
re tel les.

écru haut élas-
leogs de hanches. 4 jar- «a kl

Le corset 25f «t i v »

i cq surahnoix etcoul.,monture
umdnllle.0 parag.,petits bouts f ff|f
otemboats, manche mode. Au choix 8 m

pu11| çç cttcc «otonnoir on enir.mail-
UnAUwvL i i e.w lo forte, pour enfants,

10 à 19 ans 6 à 8 ans 2 à 4 ans

2f252i7s 2f45

g|utp fil ponr dames, 3 boutons nacre,
a an i 0 dépassant blanc, coelonrs ftfftc
et noir. La paire & «$5?
f* fl bai o 8 ettq veston droit, pour hommes, ;
uubtfrlc. i o tissa hante nou- 4ga< '

Le costume s ou 9veanté.

ic a m d a dt p9ar garçonnets et fillettes,
«il ar'dabi i paille blanche, 4£sfkfife
bordé bleu marine. Le chapeau | u «$u

( Ces deux articles vendns au 1" étage )

mitdaccç iç«îpîre forte, fabrication fran-
« i 8 slaou.» çaise, hauteur 5", ex- qf£|k
eoptionne!. La paire o uv
uit d a f* c c *®81e grec retors, application
v 3 i naulo et broderie fine, 4 dfnd
haut. 5" La paire §nr «$1$
^ Vendus au rayon par deux paires maximum )
SANDALETTES kaki, semelles cuir :

Hommes Femmes fillettes Enfants

7<95 6 95 6145 505
à main vernist n.ir, do.blé

étienr al 4j (aa
a profler 11" su

tres o » f» p
jolis jflu>0
porte-trésor.

jolies CEINTURES
avec passes
blanches.

cuir verni, garnies
anneaux os blanc,

boicle8 noirns en /nf)s£
La celntnre f 90

Grand choix de Patrons favoris. Voir
les sotaveaux modèles de la saison.

ww

Rue Ste-Catherme
21 et 23

THIERf UNE
10R-10S-1TO, cours d'Alsace-et-l.orraine, Bordeaux

LUNDI29MARS MISE eu VENTE
COSTUME VESTON des, formes nouvelles.

pour Hommes 200f, 175f, I25f, | | O'
ponr Jeunes Gens ... 175f, 150f, I10f, IOO

PARDESSUS 1/2 SAISON
200 , 175 , | OO

COSTUME SPORT anglaise., avec pantalon
pour Hommes . 200f, 175f, 150', fi 8 O'
pour Jeunes Gens .. . 175f, 15ûr, 135r, fiOOf

PANTALONS belles rayures nouveauté, très aolklcs.

pour Hommes 55f, 45f,
pour Jeunes Gens 49', 421,

ragt an gârârmnf ,r-és belle qualité, nuance beige v«nm>l.an dâtre, entièrement doublé, tartan

assorti. 300f, 275f, 250f, fi75f
Très grand choix de COSTUMES pour ENFANTS

en serge bleue ou tissus fantaisie, formes
MARIN AMERICAIN, BLOUSE BABY,

QUARTIER-MAITRE, NORFOLK, etc.

82, 84, 88, rue Sainte-Catherine (Place Saint-Projet)
Nouvelles Séries de for 33 es haute nouveauté, spéciales
pour fillettes et enfants, nuances nouvelles en tagal m{ rte»
et riz 6'95 «t ^ "o
Choix considérable de chapeaux p°ur Dames, toutes
formes et teintes modes, en lagal, tagal picot, liseré, etc. r;f ne

25' »• 15' ».- 9'95 et o ïjo
a
cabochon

profiter : Deux Séries epingles 'êtes, of rjc
ochon nacrées.. 1 ' 25 et \j "d

2 Strie» ceintures vernies, noires et couleurs. 2'95 et 1 '95
j^obes en tulle, soutachées a la main Depuis 35' -
nâvnu ht i i VCTTrP Robes nansouk, Toilettes
ka 1 un ut. la il s i lo de baptême. Corsages
nansouk. Bavoirs. Itobes et Costumes en tricot. Burnous
des Pyrénées, etc. -Prix sans eonourrenoe

PHOTOGRAPHIE D'ART ET INDUSTRIELLE
ANDRÉ ESQUÏRO
S56. Rue SCatherine, BORDEAUX

MATÉRIEL SPÉCIAL
pour Vues d'Usines, Fabriques,Machines. Photos, pour Catalogues.

'0 Reproductions de Documents. etc._
■home. photo
Exposition Permanente
de Portraits d'Art

COSTUMESvente
reclame

de nos
1** Série. costumes fantaisie pour Hommes. iGlies finfif
dispositions, coupemode très élégante. 225'. 1 85' et i ou

2fl Série. coîàtumes pour Hommes, article solide, nrf
Réclame..,. 140 iiq'ei îjo

3" Série. except10n3iec et pour l undi seulement, i "lr!
çostcmcs pour Hommes, serge bleue et noire.... i / u

• 4* Série. costumes fantaisie pour Jeunes Gens 13 à ■ rv nf
18 ans, forme nouvelle 195', 150'et i zu

pour hommes
jeunes gens
et enfants

6« Série. costumes pour Jeunes Geps, 13 à 18 an», i nef
trois teintes, bleu, marron et fantaisie 8 uu

7e Série. costume Sport tantaisie, de 8 à 15 ans 451 »
8* Série. costumes Norfolk, tissu anglais, col revers t Qf
forme mode, toutes teintes 89 et » ^

9» Série. costumes Jersey, teintes modes, de 2 à Qlf
6 ans 45* et 0 /

10* Série. marin serge bleue, 3 â 12 ans. 39' et 69' a"-^e,8iqs
culottb serge bleue, 3 à 14 ans, 1 o190 & 1 4' 90

— pour Jeunes Gens, depuis 991 »
pour Jeunes Gens, 42' ** e* 35f w

5^ Série. costumes pour Jeunes Gens 13 a 18 ans 1 qf »
Joli choix de costumes sport toutes formes, pour Hommes, depuis 14-0' 5> î
paiytaltoms jolies dispositions, très solides, pour Hommes, 4-5f » et 39' » 5 —

tissus spéciaux et coupeurs spéciaux i n»--,, annc c-ot oadii i
pour vêtements a faire sur mesure j notre catalogue est pa i

mamaiw.«ab^psa« une Visite st. nos etolafiea s'impose

AU MAGOT
RÉCLAME DU LUNDI 29 MARS 1920

et pendant toute la Semaine de PaoLues
blouses chemisier forme mode, en voile
coton,grand col,garnie petits boutons \ [iî Rfiî
et jours, toutes nuances, à...; i4* uu
combinaisons en très beau voile co¬
ton, îaçon main, ornée plis et points -j Qf
à jours, à iw "

robes pour fillettes, forme droite, en lai¬
nage lantaisie ou damier, très jolie qQf q fi
garniture mode, taille0m60, à ....

Augmentation de 3 f'r. par 0"05

paletots tricot en belle laine, kqf »
toutes teintes, à utî "

jupons satin soie souple, ornés o Qf «
plis et jours, toutes nuances mode, à £0 //

colliers autruche ornés choux, rubans,
en gris et blanc, taupe et blanc, en Qf qj|
blanc eh-tout noir, à «

boas autruche.teintesmodeoumé- 1 Qf qq
langes couleurs, garnis glands de soie i s» vu
formes pour fillettes, en tagal et fit' qq
paille anglaise, toutes teintes. La 1orme t «u

crêpe de Chine très belle qualité, trè
brillante, colofis mode, blanc et -« Of q fl
noir, largeur 100 c/m........ Le mètre ao ®u
satin tout soie p* robes cérémonie, OKf
toutes teinles, larg. i00c/m.. Le mètre ««
crépon pure laine, p' corsages et 4 Cfqr
robesd'iniérieur, larg. 120/140. Le met. 1*»

Elégants costumes tailleur, dernièr
genre, laçon soignée, longue jaquette doublée
mi-corps, en serge, en lainages fantai¬
sie couleurs, noir et marine, depuis.. 97r »

stores Médicis linqn ivoire, garnis appli¬
cation sur tulle point d'esprit:
Avec volant, le store et les brise-bise 29' w
Sans volant. — — 21' w

gabardine et tri çoti n E p«
laine décatie, coloris mode, largeur oq1 »
120/130 Le mètre "
draperie p'costumes d'hommes, oci ..
en mélangés, largeur 140 c/m. Le metre « u
En serge,marine et noir, larg. 140. Lemètre 49' »

"B
MESSIEURS - DAMES - ENFANTS

BORDEAUX

OLD ENGLAND
114, cours d'Alsace-et-Lorraine, 114

"DEMANDE bons APPÏÉCEUR8
INTÉRESSÉS SUR LEUR PRODUCTION

Travail assaré toate l'Année
SÉRIEUSES RÉFÉRENCES EXIGÉES

MOBILIERS ELEGANTS
31-33, cours Georges-Clemenceau, 31-33

Bordeaux (ancien cours Tonrny) Bordeaux

GRAND CHOIX
de Salles à manger, Chambres à coucher, Salons,
Cabinets de travail, Petits meubles, I.ustres, Marbres

INTROUVABLES AILLEURS
et vendus bien au-dessous de leur valeur

Livraison par auto dans toute la Région

ATELIER D'ELECTRICITE1
11, rue j.-j.-Rousseau, Bordeaux — Tél. 44.05

Installations complètes. — Lumière et Force motrice.
Matériel de réseaux haute et basse tension.

50 machines disponibles dans nos Magasins.

SAMARITAIN!: SAMARITAINE SAMARITAINE SAMARITAINE "samaritaine f

XjTJI>a"I3I 29 MAR.S 1920

SAMARITAINE
BORDEAUX. - 24, 28, 28, 30, rua Sainta-Oatherino. - BORDEAUX

GRANDE EXPOSITION
Des DERNIÈRES CRÉATIONS de la SAISON

En COSTUMES TAILLEUR, ROBES, BLOUSES et MANTEAUX

Elégants manteaux soie noire, forme cape. ... prjx 90
costumes TAILLEUR GABARDINE
| robes SERGE LAINE

coupe nouvelle.toutes nuances

modèle haute mode IflO
manteauxDEMI-SAISONJ3Sf
BLOUSES
f

crêpe de Chine, toutes
nuances PALETOTS ^n^:?:.^T; 75'

s norfolks draperis anglaises, de 4 à 14 ans. Réclame

t marins americains
bctle cheviotfe ou serge. J

costumes pour h qm iv! el s sur belles draperies, torme droite ou croisée,
coupe mode réclame us1'

costumes pour HOMMES oir'ti/'nhnt?i^n.I'.ei.lc.350^300'"'; 25©
costumes 16 SPORT tissu anglais.. Réclame, 225' et 075f

12©15 vetements DOUr HOMIViES
belle gabardine, forme mode.

PANTALONS draperie demi-saison. /rf
Réclame 40

Réclame

lorme droite ou i

GILETS FANTAISIESr65'

Disponible de suite

FIAT
Torpédo ponté neuf, 6 cylindres

30/40 HP. éclairage
et démarrage électriques

BUICK
orpédo état neuf 15 HT
âge et démarrage électri

DELAGE
18 HP torpédo état neuf

HOTCHXISS
6 cylindres. 2 baquets

27 HP état neuf

CAMION PEUGEOT
Modèle 1525 neuf, 4 tonnes

G. M. C.
2 tonnes et demie neuf

Ecrire ou s'adresser de V* à!5 heures
8TFRLIM, 57, rue Huguerie, Bx.

Torpédo état neuf 15 HP
éclairage et démarrage électriques

"Samaritaine samaritaine samaritaine samaritaine samaritaine

INTURES
nettoyages a sec, Apprêts,^

m
m

TÉLÉR1837.
Administration, Laboratoire,Ateliers

1 et 3, Rufc LESCURE pnnnriuy
et85, Bould Ant.-Gaut»er.P9"UtAoA

1.es plus forts

les plus parfumés

les plus economiques

I/undi 29 Mai

NOUVEAUTÉS DE LA SAISON
OCCASIONS REMARQUABLES

Elégants CHAPEAUX ^jeunes filles,
toutes dernières nouveautés, noir et
nuances nouvelles. Nff|f aa

Le chapeau "EU "
PII A DET A 29 Y mi-confect*oim®î|»Hsei"e*uflfll tAUÀ calotte satin, formes très
mode, en noir seulement.

Le chapeau. 17'»
JqIîas TA DMirC nouvelles en très beau
— rUtllVlCO tagal, tous coloris

10f50nouveaux et .noir.
I^a forme

w* fa»'"» FORMES picot
»

très fin,
genre paille an¬

glaise noir et tontes nuances ©f|f
mode. La forme.. Oll

F«tit« FANTAISIES hèron tr4smo"
ces nouvelles et noir.

La fantaisie

de, toutes nuan-

850
DITiriiniDC tr^s 1>elie ïainette pékin
iLlUliUInu et impressions nouvel¬
les, rose, nattier, marine et 8i|f vx
noir blanc. Le peignoir CU

PHDCAPrC kimonos, très beau crêpeUUnoAuLo de Chine, ornés jours et
broderie, tous colorismode et © (|f »
noir. Le corsage © Il

DRDrC couture, très belle serge fine,
nUDLO forme très mode, ceinture
daim, marine sable et noir, f ©l|f \\

La robe ? O0 "

pniMDiyAicnuc vori*fi,î-or-bUlflDlNAloUIIO nées plisetjours
blanc, rose, vieux rose, chair, nattier,
mauve et Champagne. <# q^f||

La combinaison B M Oli
DAIITAI HÊ8C Pour messieurs, jolie
I An ! ALURo draperie, 1-ayu- AOf
res nouvelles. Le pantalon ... © Q

PHI flTTCQ P°ur garçonnets, jolieUU LUI I IL© serge marine. 13f50la culotte

Jolis rm I PTC marabout, 8 rang»,
— vULLLlO nègre, loutre et noir.

48fLe même, tout autruche norr.
Le collet )>

T flD QCTC bas ^ g°rge dernier genre
UUnOLIO beau eoutil broché fantai¬
sie, garnis haute dentelle et rcibans, 4
jarretelles. Se fait en blanc ciel
et blanc rose. Le corset

!SS» COLIFICHETS veauté en
organdi jours et tuyautés blanc, rose,
fraise, nattier, Champagne et Jlf
lilas. Le colifichet

25f»

4f »
rDCDnU soi*, genre crép® de Chine,UnCrUn largeur 100 e/m, tous | Af
coloris mode. I,e mètre 10

RECOMMANDÉ.

I™"! GABARDINE ISS SS.
mes riches, largeur 130 c/m, coloris
très nouveaux et noir. A ftf ^

Le mètre OU *

CIIANTIIMO *cru lav«ble, jolie qua-
OlIAn I Ulf U lité ponr robes et cor¬
sages, largeur 85 c/m. Affir

Le mètre y JïO

î2îl* SERGE robes etbailleurs, (fhoix
27f»considérable de coloris mode

et noir,larg. 130c/m. Le mètre.

CCDlfl CTTCC dc ouvrées, ioli
OlIi ¥ IE. I I Lu WaaedesVosges flhf ,

grande taille. La douzaine... "Tfc »

ICAN-DADT P®*"* blanche, galon et
JLAR'DAl! I bordure bleu marine,
forme nouvelle. Aff)C

Le chapeau £9
PAMOTirPC très joli paille liseret»UHiiU I ILll© pour messieurs et jeu-

10»nés gens, garniture soignée
Lechapeau

Jbhm rQflUATPÇ à nouer, belles
— ullHvH I LO soieries unies ou
fantaisie, grande forme.

La cravate VBO
Of||| I |CDC CHARLES IX, beau métis
©UU LILnO glacé noir, bout pointillé,
forme mode, talon bottier, du « Ff
35 au 41. La paire.... J>

CAIIC DDAC nansouk doublé, côtésoUUo DnAo égaux, grande |fr||
taille. Là paire I SU

5 pour lingerie, tailles
-tics, modèles 4| fr aBOUTONS assorties, modèles <|frA

à 2 et 4 trous. La carte de 3 douzaines. I yU

à provisions, montés sur baguettes
forte molesquine noire, fond rond

grand soufflet, poignées piquées, QTa||
profondeur 40 c/m. Exceptionnel. Q vil

SACS

A PROFITER

CLASSEURS
rieur, taille 32x 25.

La pièce

carte de Lyon extra, pin¬
ce forte à levier à Tinté-

180

DAI I DUC peau, 12 quartiers couleurs,dhLLUIIv vessie extra, circon- Af**
férehee 61 c/m. Au choix Q Q||

I AR8DCC A SOUDER « La Surmelin »,LAmPc© cuivre.
La lampe 35f»
PORTE-FORETS
universel 12 m/m.

Le porte-foret

à conscience, 2 vi¬
tesses, mandrin

32' »

MACHINES
A PERCER avec étaux et 3
guides à centrer,2 vitesses,

pouvant percer 13 m/m. . AREf »
La machine &. U 3
La Même sans ctau 2Q5' »

HCPUCC A METAUX, cylindriques à
SflLOnLO droite. La série de 9 Qfrn
pièces, 2 au 6 m/ra pr. 1/2 m/m.. Q Qll

. , 6 1/2 au ^La série de 8 pièces,
10 millimètres

FÊTES llfTiT ClAIllO FETES
PÂQUES PETIT PARIS PAQUES
bordeaux OCCASIONS du LUNDI 29 MARS 1920 bordeaux

qvoigy g n robe d'intérieur, crépon uni lavable, corsagefir CL Ivi I aiV B rm brodé, forme coquette et pratique, m «ygr
toutes teintes.. Le peignoir I ï/ / O
PQïïiQQQTlîfl D| /\| IQC voile, teintes mode unies et fines.Au. liuudiUu EHaE» L# OK» garnie broderie, encolure nouvelle,
et autres modèles chemisier, devant à plis ou collerette «a «rc
et jabot plissé....... En profiter, au choix, la blouse I O / O
53fi ET ^monO; en crêpe de Chine belle qualité, revers

avec double rang déplissés, jolis coloris.
Sans précédent, le kimono éSmvLP )>

revers pour jaquette ou robe en organdi, dentelle, tuile
plissé, joli dessin. 575Réelle occasion, lundi, le col

ASSORTIMENT CONSIDERABLE en Articles pour Enfants,
ROBES nansouk, tulle, brillanté, CHAPEAUX. JUPONS

et toute la Lingerie concernant leur toilette

pour pensionnaires
TABLÎERS "°*rs »our *co^er6 (Garçons et Fillettes), em

70 75
pièeement froncé, en satin croisé. Article d'nstj».
S5 «0 95 105 110 120 130

14' 35 15' 35 16' "35 18« 19'50 'Si' 5» 33' 50 44' 50 25' 50 29'

NdtPO DAC r0'011 noir, pour Dames, grand teint, maille forte,llUUO Eand entièrement diminué. [rf [r/N
Fin de saison. Lundi seulement, la paire O OU

nna no toile blanche dn Nord, ourlets à jour main, qualité
UnArO extra. Taille 210x 350 240X 325 200X300

45' »
Taille

Le drap 77'50 72'50

COUVERTURES
Taille 220X 240

La couverture 23' »

nids d'abeilles écrues, franges
nouées, bonne qualité :

180 x 240 180 X 215

1 9'75 1 9'90 o* 1 4'90

PmilfrDTIlDCC piqué double face, blanches etUUUt/Ltl I UnCu tontes teintes. — Occasion à
saisir. Taille 330X 340 190 x 230 170 x 215

La couverture 39' - 32' » 25' »

GRAND CHOIX de Grandis Rideaux, Vitrages, Couvre-Lits,
Stores, Brise-Bise et Combinaisons, à dos prix

défiant toute concurrence.

VITRAGES haateBLra5pmafrreeS1S'75 et 1 6* 75
AIICCCTTCC pour Hommes coton couleur grandVnMUOdCt B B twO teint, pieds diminués et ÛA

renforcés 1 « »* *La paire

CACHE-CORSETS
saison, fabrication soignée.

Exceptionnel ; ïnXfiÔ^;r.

boléros pour Dames, coton
blanc à côtes, article de demi-

.. Le bcJéro 4' 1
.. Le boléro 5' «

Les Magasins seront ouverts le Samedi 3 Âvrii toute la journée. — Ils seront fermés le Lundi de Pâques.

PARIS-BORDEAUX
cours Victor-Hugo, 146 RECLAME DU LUNDI 29 MARS 1920 146, conrs Victor-Hago

COMPLETSPourMessieurs et Jeunes Gens
en jolie draperie tantaisie, coupe IfifK \\
èt façon soignées Ce jour 1UU w
BALMORAL pour Messieurs en box-cati
ou chevreau, noir bout verni, lorme C Cf ^
courte, du 39 au 45 La oaire u& "
CMEMISES P°ur Messieurs en zéphir rayé
parure percale fantaisie à plis, dis- 1 Df £jn
positions nouvelles...:....
jéan-bart Pour garçonnets et fillettes,
paille fine, garnis ruban marine avec h f «
on sans inscription ^ "
CRAVATES pour Messieurs en belle soierie
couleurs unies ou fantaisie *7f

La grande forme à nouer I
CHAUSSETTES ponr homme sen beau
coton gris, article d'usage <if «

) La paire "

COLLIERS plumes d'autruche très belle
qualité, garnis glands passementerie, noir,
naturel blanc, gris et blanc, long. On75 O Df u

Le collier *«» « "

COLLERETTES tulle plissé et plastrons
linon blanc et couleur, article haute Cf Cfi
nouveauté*..... 5*50 et " «U

GANTS fil Milanaise pour Dames, dépassant
blanc, bords arrondis, 2 boutons près- 4f »sion, noir, gris, suède,.... La paire

Petits STORES fond linon ivoire, jolie
application sur tuile, 1*60xOnO, 'fi Ri" £j
brise-bise assortis Les 4 pièces 1U %
SERGE pour robes et costumes, toutes
nuances mode, qualité extra, largeur Off w
130 c/m • Le mètre "

PEIGNOIRS percale, toutes tein- 9f|i \\
tes, lorme nouvelle... u^ "
JUPONS en très belle percale péki- Qf
née. toutes teintes, forme mode ** "

ZEPHIR anglais, pour chemises d'hommes,
jupons et blouses, grand choix de dispositions
et coloris, largeur 80 c/m. Of Q C

Le mètre « «J U

CORSETS. ceinture avec caoutchouc à la
taille, en coutil écru, 4 jarretelles. 1 Of^ C A

, Le corset w"
BAS pour da'mes, fil mousseline,
pointes renforcés, revers doublés, se Cf
font en noir, blanc, acajou .. La paire "

talons et

»

Ponr Dames; SOULIERS Charles IX.
cuir glacé, torme mode, talon bottier, O H f.,
du 35 au 41 La paire 4 1 •'
COLLETS marabont duvet extra, 8 rangs,
garnis glands passementerie, en noir, OKf \v
naturel taupe et nègre "

TUSSOR véritable sebantung, pr blouses,
costumes et jupons, belle qualité, lar- Cf «

geur 85 c/m.* Le mètre 'U »

RAMETTESde 1(X) feuilles, papier Of fi C
vélin, lormat commercial, in-4°.

Format \J2 coquille, in-8° 1f S5
Vei-gé, format écu V 2S

ENVELOPPES Commerciales, 0f 20qualité ordinaire bulle.... Les 25

Qualité supérieure grises et bleutées. Qf
50

Les 25
Qualité extra, vélin blanc. Les 25 Of

BOITES papeteries « Miaou ». dessus
cnromo:contenant 50feuilles papier bâlonnéet
50 enveloppes opaques, intérieur If fiû

En réclame, la boîte 1 ttii
SAC Rabat, cuir anglais à plis,
monture dorée ou argentée .. Ce jour 29l »
PORTE-TRESOR moutonanglais. ORf..
doublé moire Ce jour «u ''

POCHETTE cuir anglais, gribiches, dou¬
blée soie, avec porte-billets et glace, f Of

En réclame, ce jour * O

AGRAN DISSE MENT Photogra-
phique inaltérable, cadre baguette vert et
or. dimensions : photo 30 X 50. cadre, CCI «
40 X 50 En réclame "
N.~B — Il suffit de nous donner une photo en

bon état.

RASOIR mécanique,monture nickel, 6 lames
de rechange. Qf en

Livré en éerra. Ce jour seulement U «II)
PELLÊSB&CHES Sentis, em- | Of «
manchees, 28 c/m En réclame 1U «

FORME Universelle fonte 3 usages, fi fen
pour chaussures En réclameTc JU
GARNITURE de toilette, seau et broc,
en tôle vernie, teintes diverses. | jf QC

En réclame ce jour 1 1 o«J
PORTE-PLUME RESERVOIR «TU©
Perless n, Ne 0. plume or 18 carats, li- Cf QQ
vréavec boite et cômpte:goutte. En ré#l. " «J

Série de 5 CASSEROLES porcelaine
blanche ou verte à leù, monture métal ** " *
étamè, du 10 au 18 c/m. En réel, ce jour

V

TUNMER
96 et 98, RUE SAINTE-CATHERINE

FÊTES de PAQUES
NE PARTEZ POINT SANS NOUS CONSULTER

Pour LES MANTEAUX de VOYAGE
LES COSTUMES de TOURISTES

JAQUETTES et MARINIÈRES
modeles nouveaux

Pour TENNIS
RAQUETTES

balles
FILETS

POTEAUX, ©te.

Pour DAMES
Robes, Blouses, Jupes

EN TISSU LAVABLE

Pour TENNIS

Pour ENFANTS
de 4 ans à 9 ans

NOS MARINS ROYAL-NAVY
en BELLE TOILE BLANCHE

et en COUTIL RAYÉ MARINE et BLANC

COSTUMES NORFOLK
pour Garçonnets de 10 à 15 ans

t-0us ces articles sont de coupe

et fà&ricatton anglaise

LeGRAND DEPOTdeMEUBLES
116, rue Fondaudège, 116Tétéph.

:s-î. 97
Tétéph.
34 . 97

NEW SC0TLAND

Progrès Dentaire1 lu&ioa uemaiiu

«ans doulcw»

38» AUéesi de Tonraj

rue Judaïque. ~ BORDEAUX
Tool le monde a inféré! à faire ses achats à
NEW SCOTLAND

Rien que des vêtements

Gabardines Anglaises
IMPERMEABLES

DAMES, MESSIEURS ET ENFANTS
Les pins élégante, les meilleurs

Les prix les plus modérés

LUNDI 29 MARS - VENTE RECLAME
MANTEAUX et RAGLANS DAMES e! MESSIEURS 235', |70' „ eAA!

Lra pSias grande spécialité - I 4nU
RIEN QUE DU VÊTEMENT IMPERMÉABLE

MEUBLES, SIÈGES, TENTURES
— VISITER NOS MAGASINS

Livraisons par AUTOS dans toute ta région

ggggggggggooggggggggggggggggggggggggggggggggggggggggggggggggggg

GRANDE FABRI0UE
BORDEAUX - 106-110, RUE SAINTE-CATHERINE — BORDEAUX

IMPERMEABLES
Pour HOMMES, 65'; DAMES, 49'; ENFANTS, IS1

COSTUMESpourHOMMES
Fout fait : I 25f — Sur mesure :

GOGGGGGGGGGGGGGGGGGGOGOGGGGGGGOGGGGGOGGGGGGGOGGGOGGGG( ; GGGtîGGGGft

MAGASIN VERT
♦ Lyndi 29 Mars 1920 «

flûlTQTlt Tailïûlll» forme mode, en belle che-
illuyalll laillUUI Viotte marine et gris ma-
rengo. garni poches et galon, doublé 1 Cnf *
soie mi-corps Le tailleur 1<1U "

Ravissant Tailleur fine bordeaux', gris et
nègre, garni piqûres et bontons. en- ft
tièrement doublé soie .... Le tailleur ÙQU "

?IÔfTQnt ÛMûfnn haute nouveauté, en paille de
Jiuydlll DlGlUll soie noire et nuances mode,
garni beau ruban faille couleur. QQf tt

lae chapeau OO »

toutes nuances, 3 boutons nacre ou rf C(1
2 boutons pression La paire 0 OU

semelle don"
gris.

La paire

DlnflC-Cè Chemisier en celluiar blanc, qualité supé-DlUlidu rieure, garnie poches tt boutons -f Of C ft
nacre. La blouse lu OU
Dûinti oi» en crépon de coton lavable, mauve,
I CiyilUIi nattier, rose, grand col et 1 Qf Rfi
parements Le peignoir A O OU
PhQ noQnv iE\N-BART pour enfants, en bellebuapOdUI paille Canton, borde et gar- Hf Cft
ni ruban marine.. Le chapeau ■ OU
PftVPût ceintnre en beau coutil satin, çicl, paille»bUloul rose et blanc, haut élastique. 2gf Jg4 jarretelles.. Le corset

Soutien-gorge '°™„e r^,a0inne,^ren"
dciTtellc Le soutien-gorge I «JU

II
PUFliyP lingerie en belle percale chiffon, façon1 ul lllu trousseau, jours et broderie main. 1 Qf «

La chemise ou la culotte au choix IO "
R^îlfQ pour dames fil milanaise, noir, blane etUulllu toutes nuances. 3 boutons nacre ou *

La paire
mousseline pour dames, talon et
ble, qualité supérieure, noir et gris. 5f 95

SîM* è Prov*sions, en moleskine noire belle quahté. monté snr tringle et anneaux, gf yg
OCCASIONS REMARQUABLES.

fÎ2}hai»flinft pure laine décatie, trèsUuiJul Uilltf rrualitc. marine et noir Q
belle

seulement Le mètre 3Qf »
7onhiw nni et ray^ grand teint, .^UPUIF 8es et chemisettes, largeur 91 1 K

-

*ir*c ... Le mètre O 19
pour chemi-
rgeur —

80 centimètres Ce mètre
Çotin tout soie belle qualité, pour blouses etOulill costumés, nuances mode et OOf ..
noh-, largeur 100 c/m Le mètre O
Pâhlp 5 llis P°nr ma<"hin,e,à cou.^e'S,é„srupé'udutu rietnre' ea noir et blane. 2(0 yards. 0f uLes 12 bobines O ®

Les 2bobmes1'15

Exposition permanente de TRAVAUX d'art péaunin
actuellement jolies choses a voir

Tous les jours, leçons gratuites de tous ouvrages de Dames

\


